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COMPTON

 

L'effort du parti mtnictériel a réussi.
Compton reste libéral par la même

majorité à peu pras qu'aux dernières

Clections générales,

Ce résultat est déplorable pour la

provinces de Québec,

Un {shemibre, M. Pope (était un

honnems pour son comté et pour la!
provinces. Sen expérience, son élo-

quence, on influence, ¢n faisatent un

représentent dont la voix était écou-

M, Hurt ne sera jamais son égal.

Ie vote de nos compatriotes sem-

ble avoir surtout favorisé le candidat

libéral. Nous le regrettons. Par sa
mrgeur de vues en toutes circonstan-
ces, par =a belle attitude sur la ques-

Ucn des raiinorités, M. Pope méritait

anieux d'a ceux domt il s'est toujcura
montré l'ami et le déferseur.

Le rééultat n'est copendant pas aus-'
sl décourageant qu'on serait porté à,

le croirs à première vue

Du cid consarvateur,  cettz lutte

c'est felt suns argent. Tot le temps

de lidicotion, M. I'cpe a imsists au-
près de ses amis pour qu'ils s'obstins-

sonl de manoeuvres illégades. LA con-

Hdat concervateur a relativement été

peur aids, "tt la majorité reste à peu

près la n-ême. Tenzaz compta de la

différence des méthodes employées par

 

les doux partis, la défaits de M, Pope|

est joim d'être humiliante,

Nouvelles des

Cantons de l’Est

La mairie de Sherbrooke.-«M. Sylves-

tre retire sa candidature.-=Mort

 

d’un pionnier des Cantons de l'Est. ;
== Terrible accident. -- Une jeune;
femme s’empoisonne.

Sherbrooke, 4—M. TE. Sylvestre, no-
taire, candidat à la mairie en opposi-
tion à M. C. F. Olivier, a, ce matin,  
retiré sa candidature et M. Olivier
sera maintenant très probablement élu
par acclamation. M, Sylvestre a rési-
gné parce qu'il ne voulait pas de lutte
et aussi parce qu’il était certain qu’un
Canadien-français serait maintenant
élu à la mairie dans la personne de
M. Olivier.

—M, l'abbé J. D. Bernier, curé À
Chartierville, a fait instituer une ac-
tion en réclamation de dommages au
montant de $3,000 contre M. A. H, W.
Bailey, pétitionnaire dans la contesta-
tion de Compton. Cette poursuite
est basée sur certaines allégations
vontre le défendeur, contenues dans
l'exposé des actes de corruption.
M, Fierre Theriault, entrepreneur-

menuisier, de Sherbrooke-Est, et em-
ployé à la construction de l'édifice
“ le Monument National,” est tombé
d'un échafaudage défectueux, mardi
après-midi, s'infligeant de douloureu-
ses blessures, dont une grave frac-
ture à la jambe, qui le forceront à
garder le lit pendant quelques se- {
maines.
Mardi avant-midi est décédé à sa

demeure de Stoke Centre, dans la per-
sonne de M. Ant. Biron, l'un des cf-
toyens les plus en vue de la localité
et un pionnier du canton de Stoke
Centre où il n’a cessé de résider pen-
dant plus d'un demi-siècle. Le défunt
étuit Agé de 72 ans et laisse une for-
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Ivrognerie |
a

Guerie
COMMENT UNE MONTRÉALAISE GUÉRIT SON MARI DE

L'IVROGNERIE AVEC UN REMÈDE SECRET,
   

  

“Je tiens à vous dire que
My le remède ‘‘Samaria” aDDguèrimon mari de son

y ) ivrognerie et si vite, si

SR      aisément,que j'en suis
étonnée. i

EN
=)

ue je suis
heureuse d'avoir eu

3

    Confiance et d'avoir
écrit pour un échantil.
lon gratuit! Cet
échantillon que vous

m'avez envoyé à mis un
frein À sa passion, et avant
que f'eussefini de lui faire

    

 

   

  
  
  let que j'ai fait venir en-

Ptefal guéri pour
ou

;(A
meet de e lui ai ad.Sv À lS ministré dans son thé

NRE, votre remède sans goût
et sans odeur, et il ne

s'en est pas nperçu. Je veux que d'autres le sachent et
vous prie re publier ma lettre La santé de mon mari
est meilleurs, sous tous les rapports.”

*c et brochure contenant
Paquet gratis, tous les détails, témoi-
@nngea et prix, envoyés dans une envoloppe
ordinairoenchotéo. Correspondance confldon
tiolle. Adressez : THE SAMARIA REMEDY CO,, 57 Jor-
dan Chambers, rue Jordan, Toronto, Canada,

       

 

  

prendrele traiiement com..

tune assez rondelette, amassée dans
l'exploitation de la forêt. M. Ant.
Biron était le frère de M. Pamphile
Biron, manufacturier de voitures, et
le cousin de M. R. A. Biron député-
shérif, tous deux de Sherbrooke, à
qui nous offrons ainsi qu'aux autres
membres de la famille, nos sincères
condoléances.

St-Hyacinthe, 4—L'ambulance était
mandée en toute hâte ce matin, vers
10 heures, A la station du Québec-Sud
où un terrible accident venait d’arri-
ver à un M. Robert, serrefrein, connu
à St-Hyacinthe sous le nom de Jack-
son Robert.
M. Itobert était à accoupler deux

wagons, il se tenait à l'arrière du pre-
mier quand le contre-coup lui fit

perdre l'équilibre et le fit rouler sur
la voie ferrée, Le malheureux n'’a-
vait pas eu le temps de faire le moin-
dre mouvement, que, déjà les roues du

 

&ons de marchandises qui coûteront
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SES PREPARATIFS MILITAIRES
S'OPERENT EN SECRET

——

Les rapports franco-allemands

Berlin, 4—L'administration
chemins de fer a fait la commande.semaine dernière de vingt mille wa-

la somme de $50,000,000. Ils dev
être livrés vers la mi-février. ton
contrats ont été répartis entre les ma-
nufactures d’Allemagne, de Belgique
de Hollande, de Suisse et d'Italie. Il wagon lui broyaient la jambe gauche.

On se porta aussitôt À son secours,
Robert n'a pas perdu connaissance, {l'
& la jambe brisée en trois endroits et
se plaint aussi de violentes douleurs

; internes. |
L'ambulance l’a transporté à l’hos-|

été appelé,

flls de M. Sévère Robert, employé du
Grand-Fronc.

St-Hugues, comté de Bagot, 4—
Régina Angus, âgée de 81 ans, épouse
de Jean Armstrong, journalier du vil-
lage de St-llugues, s'est empoisonnée
avec du vert de Paris. C’est le jour
de l’an au soir que cette malheureuse
jeune femme a été poussée, dans un
moment de désespoir, à mettre fin à
ses jours d'une manière aussi tragl-
que.
Les époux Armstrong n’étaient ma-

riés que depuis huit mois. Ils de-
meuraiet chez M. Jean-Baptiste An-
gus, un vieillard de 84 ans.
On dit que Mme Armstrong éprou-

vait des chagrins de ménage qui l’af-
fectaient profondément.
Malgré les soins empressés des doc-

teurs Michaud et Beauregard, la jeu-
ne femme a succombé après quelques
heures de souffrances atroces.
Le Dr Gauthier d'tUpton, coroner

pour le district de St-Hyacinthe, a
tenu une enquête, dont le verdict a
été “ Morte empoisonnée par le
vert de Paris, dans un moment d'a-
berration mentale.”

TROUBLES DE LA DENTITION

La dentiton est généralement ac-
compagnée de nervosité, ‘irritabilité
et de dérangements d'estomac qui peu-
vent avoir de graves conséquences
s'ils ne sont pas traités promptement.
Les Tablettes Baby's Own sont le
meilleur remêde au monde contre la
dentition des enfants. Elles soula-
gent d’inflammation des gencives ten-
dres et enfiées, corrigent les désordres
de l’estomac, et aident aux dents à

 

pice St-Charles ol le Dr Beaudry à ces wagons n'était qu'une mesure de
{ précaution, l’état-m 5 -

Le malheureux jeune homme est le sirant, en cas de nécessité,êtreÀ

est probable que les constructeurs
étrangers auraient été laissés de côté,
8l le gouvernement allemand n'a-

valt pas eu des raisons pour hâter la
construction de ce matériel. Des en-
quêtes faites à ce sujet, ont amené
la déclaration que la commande de

même de transporter des troupes vers
le ler mars, Ce n'est qu'une mesure
de prudence, affirme-t-on, causée par
les grands préparatifs militaires faits
en France, et parmi lesquels on cite ;
l'envoie de six régiments d'artillerie -
comprenant 240 canons vers la fron-|
tière allemande. La commande de |
ces wagons, sur chacun desquels qua-
rante soldats pourront prefdre place
et qui pourront servir à transporter
du matériel, est une conséquence des
préparatifs français ; elle ne doit pas
être prise comme une indication de
desseins hostiles de la part de l’Al-
lemagne, dont les intentions pacifiques
n'ont pas changé. Cette mesure est
due à la conviction depuis longtemps
établie, que le meilleur moyen d’avoir
la paix, est d'être tout à fait prêt pour
toutes les éventualités.
Le mot “ guerre *’ n'est pas pronon-

cé, parce qu’en lui-même il constitue
une provocation, et si l’on en excopte
un petit groupe de militaires, tout le
monde, tant au dedans qu’au dehors
des cercles officiels, se refuse à envi-
sager une pareille possibilité.
Le gouvernement regrettera proba-

blement la publication de cette nou-
velle, mais en raison de la marche
des événements, il semble nécessaire
de la divülguer pour faire savoir com-
ment la France et l’Alelmagne cher-
chent à renforcer, par des préparatifs
matériels, leur positon diplomatique
à la veille de la réunion de la confé-'
rence marocaine.
On ne doute pas ici que la politi- :

que de la France et celle de l’Alle-
magne diffèreront complètement sur,
la question relative à la police de la

frontière maroco-algérienne, ainsi!
que sur des détails de moindre impor-,

  pousser sans douleur. Mme T. Nutt,
Itaymond, Ont, dit : “ Mon bébé
souffrait terriblement de ses dents,
mais dès que j'eus commencé à lui
faire prendre les 'lablettes Baby's
Own, il s'améliora sous tous rappouts

tance : or, d’après les règlements
de la conférence, toutes les questions
‘qui y seront discutées, devront être
adoptées à l'unanimité, ou sinon ce

et maintenant, c'est un enfant gai €t de nouvelles complications parmi les :

plein de santé.”
sent également les coliques, constina-

Les tablettes guéris- puissances spécialement intéresées.
Le livre allemand, sur la question

tion, diarrhée, indigestions, fièvres bé- |marocaine, sera probablement publié
nignes et détruisent les vers. Elies ‘le 12 janvier. Des copies en seront

sont garanties ne contenir aucune par- délivrées aux délégués à la conférence

ticule d’opiat ou drogues dangereuses, |qui se réunira vers le 1G
Toute l'énergie de la diplomatie alte- LA LETTRE DU SURINTENDANT ET LA REPONSE DE MGR. BRUCHESIet on peut les donner avec des résul-

tats également bons à l'enfant nou-
veau-né ou a celul qui est bien déve-

Joppé.
En vente chez tous les pharma-

ciens ou envoyées par la poste à 25
cents la boîte en écrivant à la Dr Vil-
liams’ Médecine Co., Brockville, Ont.

Moit Subite 2 Woonsocket

Woonsocket, IR. I, 4—M. Etienne
Richard, négociant bien connu de
cette ville est mort subitement chez
l’un de ses fils à Providence.
M, et Mme Richard s’étaient ren-

dus à Providence dimanche pour pas-
ser le Jour de l'An chez leur fils.
Lundi matin, vers 2 hrs, M. Richard

se plaignit d’un malaise qu’il ressen-
tait dans la région du coeur. Il de-
manda un verre d'eau, puis il voulut
se lever, mais il s'affaissa lourdement
sur le parquet.
Lorsqu’on le revela, 11 avait cessé

de vivre. Un médecin constatait la
mort peu après,
Feu M. Etienne Richard était né

au Canada i! y a 65 ans.
Mme Richard lui survit avec six en-

fants d’une première femme.
M. Richard avait épousé il y a plu-

sieurs années Mlle D. Messier, soeur
de M, le curé Napoléon A. Messier,
d'Attleboro.

11 laisse deux frères à Woonsocket:
Messieurs François et Jean-Baptiste
Richard, deux hommes d'affaires bien
connus.
Le défunt lui-même était dans les

affaires et propriétaire du White Cash
Market,
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LES REDUCTIONS SONT A L'ORTRE DU JOUR
Tout le Stock est Reduit

BEET: DE

Bédard &
Papillon
358 rue St-Jean

 

de ce mois, !

mande sera employée à en diriger la
marche. i

LES RAPPORTS FRANCO-ALLE4|
MAND i

Washington, 4—Les ambassadeurs
des Etats-Unis à Paris et à Derlin
n’ont pas envoyé ici de rapports qui
puissent être livrés à la publicité, au
sujet des rapports franco-allemands.|
A Washington, on croit que la der- |

nière mesure prise par l'Allemagne :

nements de juillet dernier :
Lorsque l'affaire du Maroc est en-

trée dans sa phase aigue, l'état-major
général français a dû convenir que
l'armée, et notamment le service du
transport des troupes, n’était pas en
une situation telle que la France pat
prendre une attitude agressiva, C'est
pourquoi les négociations auraient pris à cette époque une meilleure tour-

'nure et auraient traîné en longueur
depuis ce temps.
Dans l'intervalle, l'état-major gé-

néral français aurait travaillé ravec ar-
deur à remédier aux imperfections
constatées, et, à l'heure actuelle, tous
les hommes reconnus comme autorités
en matière militaire déclarent que
l’armée française est plus puissante
qu’à aucune époque de son histoire.
On ajoute ici, dans les cercles bien

informés que le point faible par ex-
cellence l’été dernier, était la mobili-
sation ; mais que les mesures prises
permettaient maintenant de concentrer
les différentes unités et de transporter
les troupes à la frontière dans un dé-
lai extrêmement court.
On croit dans le monde officiel amé-

ricain, où l’on a suivi avec attention
les événements, que l'Allemagne a
fait de son côté des préparatifs mili-
taires dans le plus grand secret. Malis
les ressources du pays ne pouvant
pas fournir un nombre suffisant de
wagons pour les trains militaires, il a
fallu s’adresser à l’étranger. Une com-
mande aussi importante ne pouvant
non plus passer inapergue le gouver-
nement allemand en a pris son parti;
passant d’un extrême à l’autre, il a
lancé soudain la nouvelle de Berlin,
en la faisant passer pour une réponse
aux déclarations officieuses relatives
aux préparatifs de la France.

————
LA THERAPEUTIQUE

Lorsque tous les remèdes ont été es-
sayés inutilement contre le rhume, la
toux ou 1a bronchite,le BAUME RHU-
MAT, à procuré un soulagement im- pour Homme.

    
EE } truit les germes du mal : la guérison

médiat. Le BAUME RHUMAL dé-  est donc radicale,

2
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HANIE

(FRAGMENT)

Par les spendides nuits des déserts d'Orient,
L'Etoile scintiliait, phare au ciel souriant,
Ft des proches tribus de Suse et d’Ecbatane
Les voeux accompagnalent la riche caravane... -
Ainsi, d'un long voyage affrontant le hasard,
Etaient partis
Vers l'espoir entrevu

Melchior, Gaspard et Balthazar,»
dans les îles lointaines

Par Virgile dans Rome et Platon dans Athènes,

Jusqu'anx bords où l'Euphrate a jeté son limon,

L'espoir d'un Dieu très doux qui vaincralt le démon...
Ils se veignaient un roi dans sa cour éclatante,

Avec mille soldats veillant autour de lui,
enfant, quel était-il, dont lu gloire avait lui,

Dônt le nom s’inscrivait à la céleste voûte ?
Et vers Jérusalem ils poursnivajent leur route.
Au garde qui veillait
—* Le Rol vous est do
Mais le soldat d'Héro
Accueilllt dédaignewx
—Un Roi leur serait né

aux terrasses des tours :
ne né ? ‘ dirent-ils sans détours.
de, appuyé sur sa lance,
l'étrange confidence :
! Sous quel toit, dans quels lieux ?

Un Dieu suscfiterait des sigues dans les cieux... !
4 Ii ne conaltssait, lui, comme toute l'armée, ,

. Qu'Hérode, rol des juifs, tétrarque d'Irunée !..

% Dans le palais d’Hérod
Livide, s’entassaient le

e, ainsi qu’une vapeur
soupçon et la peur :

—‘“ Qu'on déroule à ses yeux l'entière prophétie

Et le texte du Livre au
Ne serait-ce pas lui qu
Dont le nom radieux

sujet du Messie !
’on recherche, ce Itoi
lui cause un vague effroi ?'.

. Lors, mandant les docteurs ainsi que le grand-prêtre : ,

—" Quel est le lieu, dit-il, où votre Christ doit naître ? ,

Mtis leur commune vo
Ils répondirent tous
Car le Prophète a dit :
La gloire jnillira de ta

ix sur ce point s'accorda,
:—" Bethléem, de Juda !.

Bethléem, ville sainte,
modeste enceinte ;

Les plus grandes citées envieront ton bonheur,
C'est de toi qu’Israël

1»
recevra son Seigneur

Le vieux tyran, humant le sang, hyène fauve,

Vers les trois étrangers souleva son front chauve :
—‘ A quel endroit cet

-

astre est-il donc apparu,

S'écria-t-il; plus lâche en un soupçon aceru ?

Après tout, suivez Dien la trace de l’étoile,
En sorte que l’enfant
Et quand vous aurez
Revenez, car je veux à mon tour l'adorer ! ”
Et tandis qu'un sourir
Un frisson secoua le

À vos yeux se dévoile,
pu sous son toit pénétrer,

e en vain crispait sa bouche,
monarque farouche !

Leur escorte sortit des murs...A ce moment

L'Etoile reparaît dans le clair firmament,

Jusqu'd I'heure ol, Cegsant sa course, elle s’arrêt
Aux murs de Bethléem chantés par le prophdte..
LA devant ce mystd;e 11s ne doutérent pas

Et dans l'humble demeure arrêtèrent leurs pas,
Ia Vierge, qui press

‘Aux lèvres de Jésus volt
ent leur visite, se lève,
{ge un très doux rêve ;

: Car 1l savait, le Dieu dans cette ombre caché,
Qu'autour de son beïceau le siècle était penché,
Et qu’ainsi que la Vague autour du rocher gronde,
‘Le Christ était le pôle où convergeait le monde.
Alors, au lieu du Rol qu'ils révaient triomphant,
Les Mages proternés, adorèrent l’Enfant !

Et ces chefs redoutés
Offrirent à Jésus l’or,

de Suse et de Palmyre
l'encens et In myrhe.

Puis, trompant les Projets du despote, inhumair
Ils quittèrent ces lieux par un autre chemin.
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| seraitunretourau«statu,quoante") wy A PAS DE CONFLIT ENTRE LE GOUVERNEMENT ET L'EPISCOPAT
 

Les évêques n’ont pas refusé les amendements proposés
par M. de la Bruère

 

 

Montréal, 4—L'hon. M. Boucher de
ta Bruère, surintendant de l'Iustruc-
tion Tublique, a adressé la lettre clr-
culaire suivante aux archevéques et
évêquies, et à tous les membres Jai-
ques des deux comités du Conseil de
l'insithuction Publique :

“Québec, 14 décembre 1905.

“J'ai l'honneur de soumettre à vo-

trouve son explication dans les évé-| tre ccmsidSraticn des ameandsments

suivants a la loi de I'Instruction Pu-
blique, dont je me propose de deman-
der l'adoption par la Législature à sa
prochaine session, Je vous prie de me|
faire savoir si vous avez l'intention de
vous y opposer.
“Jai l'honmeur d'être,

“Votre obéissant serviteur.
“ BOUCHER do la BRUERE,

* Surintendant.”

Voici quel sont les amendements

projetés dontt parte la lettre ci-dessus :

vArticts 46—Iæes mota suivants sont

ajoutés au paragraph: 4 de l'article

40:
“Te secrétaire provincial est

va officiellement qu'il n’y auraït ni
ministère ni enquête, en dépit de M.
Langlois. lie gouvernement se serait
alcrs rabattu sur la nomination du se-
crétaire provincial au Conseil de l'Ins-
traction Publique, mais 11 n'auvait
tas évité pour cela tout conflit et so
vernait =probablement foncé devant
d'opposition de l'épiscopat à abandou-
mer même ce programme diminué,

LES EXPLICATIONS DE Mgr BRU-
CHESI

Mgr l’Archevêque de Montréal, l'un
des men.bres du Conseil de l'Instruc-
tion Publique, a donné à un journalis-
te quelques explications sur cette ré-
vélaition sensationnelle et a ramené
l'affaire à ses véritables proportions
Mgr Druché&si dit qu'il a, en effet.

reçu du surintendamt Ja lettre citée
plus haut et les amendements, Inais
Que sur tout le reste les affirmations
de la “Gazette” somt fnexactes ou
pour le moins exagérées.,
Tes évêcues n'ont pas pu signifier

de. leur opposition à un projet du gouver-
droit mambre du Conseil de j'Instruc- | noment qui leur a donné commumica-
tion Publique et aussi de chacun de, tien des rmendements projetés, mails
ses deux comités.” ky surintendamt lul-méme, en sa qua-

Anmtiole 47.—Luos mots suivants sont
asouités au paragraphe 1 : “ Ce comité ,
(caltfchique) penit s'adjoïndre six!

forctionnaires choisis parmi les Insti- |
tuibeutrs primaires, dont quatre seront ‘
nommés par le comité et les deux au- /
tres par chacume des deux associations
d'instituteurs catholiques, à leur as-
semblée régulière et pour l'année qui
la suivra,
Ces membres associés auront à la

fois voix consultative et délibérative,
nals ne seromt pas membres du Con-

seil de Instruction Publique.”
Cet amendement à pour but d'as-

eimiler le comité catholique an comi-
té protestant qui a déjà des membres
asrociés.

LA NOTE DE TA “GAZETTE”

Or la “Gazette ” prétend savoir de
bonne source qi tons les archevê-
ques et évêques ont refusé da concon-
rir au premier amendament, et que
le ministère est très embarrassé eu
conséquence. Le même journal arolt
savoir que l'épiscapat repousse aussi
le second amendement pance quo son
acoepitaibion constittuetit an aveu
d'incompétence, ni plus ni moins.
Toujours d'après la “Gazette”” M.

Jounin, cont l'intention avait été d'a-
bord de mettre l'instruction publique
ons le onntrôle J'un ministre respon-
sable aurait cédé à la craînte d'une
top farm anooaifion. lomsau'dl aomon-

lité de président du Conseil de l'Ins-
triction Publique,

Bien plus, les évêques n'ont pas
déclaré qu'ils étaient opposés aux dits
amendements ; ils ont seulement de-
mendés qu'ils fussent discutés à une
assemiblé régulière où même extraor-
dinaire du Conseil,

LA LEITTRE DE T'ARCHEVEQUE

DE MONTREAL

D'ailleurs, VOICTie texte de la let-
tre wdressée par Mgr Druchési 4 M
de la Bruère, et qui parle par elle.
même :

Archevêché de Montréal.
18 décembre, 1905.

Thon. PP, B. de ‘a Prudre, surintem-
dant de Instruction lublique

Xronsieur,

J'ai rion votre Tettre du 14 de ce
mois, ainsi que les projets d'amende-
ments à la loi de l'instriation publ:
que qui l'accompagnent, Ces projets
ont d’une assez grande importance,
et j'aurais bien quelques observations
À faire 1elativement À qualques-uns
‘d'entme eux, Mais pour je moment, je
crois d voir déclarer seutement que
je suis opposé en principe à ce que
l'on présénte aïnsi À la législature des
amenden:er:ts de dette nature, avant
mils alent &t6 sowmis aux membres
du Comsali de l'Instrvotion Puolique,
convoguézs en assomblée régulidoe et

VENDREDI, 5 JANVIER 1906
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F. SIMARD & CIH
142 Rue St-Joseph, St-Roch
 

 

LUNDI MATIN S'OUVRIRA
 

Hil
DE SOUS VETEMENTS»,
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ABE
 

de lingeries pour dames et enfants.

avantageux,

POUR DAMES

Jupons depuis 37 a $6.75. \
Partalons de 21 cts & $1.00,
Cale Corset de 1) ets 4 $2.00,

Tabliers depuis 13 cts à $1.00,
Preis oirs depuis 60 ots à $2.50.
ches de nuit depuis 48 cts à St A0,

LE PLUS GRAN CHOIX, la pus grando

LE CHARAPARTICULIDG de cette vi &
miter rang, cst le fuit d'offrir an rabais, tout
Peuvent produino de plus reconmandable para quernité dar
perfection dame le fini, et l'élézunce dans la coupe. ’

LA HAUSSE DU COTON n'a pas dinflusnce sur nos prix, nos achat
faite longtemus d'avance nous permetteut de vous Offrir des marchés extra

Chemises longues de T5 cts A $200

y
»= 3

Gul la place an pre
“les Len p

imaginable en till

g
r
m
w
e
r

es

AUSSI UN LOT IMMENSE

D'Echantilions de Manufacturiers
CONSISTANT EN

Robes de Nuit, Chemises, Jupons, Cache-corgets
à 1-3 et 1-2 du prix régulier

 

POUR ENFANTS

Chemises depuis 26 cts -- 50 cts,
Jupons, depuis 23 cts à $2.25,
Mmtalens depuis 14 cts à 51 cts
Notes depuis 43 cts & $1.20,
Robes longues depuis M «ts 4 $5.54
Tabliers depuis 28 cts à $1,12.
Jupous longs depuis 23 cts à $2 Of

 

en edt Impossible.

L'intrcduction

MATINEES BLANCHES
NOUVEAUX MODELES

Immense choix, variété infinic de Eiyles, 4 tel point qu'une descriptio

1906

VAUE MIEUX RIEN QVE TROP PEU DIRE

de ces nouveautés tâtives est certainement un pas ver:
le progrès et le bem goat de la mode.

Les modèles de matinées pour le mintemys, toujours attendus avec tan

d'anxiété, vous sont offertes à des prix populaires

Depuis 67cts a $3.34

Masrehandise Blanches et Toile à des Prix Grandemer

Réduits, Durant Cette Vents

F.SIMARD&Cie
142 RUE ST-J0SEPH, ST-ROCH, QUEBEG
 

qu'ils aient été étudiés et discutés par

eux, Je vcis des Inconvénients À se

coLtentsr de prendre séparément par

lettre l'avis des membres du Conseil.

11 re doit pas être urgent, je suppose.

de présenter à la prochaine sassion,

les amendements en question.

Ne pent-on pas attendre que Ie Con-

sell se “soit réuni ?
Si, en rénlité, les choses pressent

trop, je suggère que nous ayons ume

méunilon extraordinaire du Conseil, Ne

Cioyez-vous pas, M. Îe surintsndant,

qu'il serait opportim d’en agir ainsi 7

Agréez, M. le suvimtendant, Yassu-

ramce de mes sentiments les plus dé-

voués,
PAUL,

Anchevéquo de Montréal.

11 est donc inexact de dire qu'il exis-

te un confit sula question entre 1'é-

piscopat et le gouvernement. Le mé-

rite des amendements n'a pas encore

été mis on cause. Au contraire, les

évêques n’ont fait que demrande: qu’oc

les laisse en discuter régulièrement
la valeur.

reprelp prern.

Les Feves au Lard de Clark

sont néowstires en biver, Quaal le
thermomêtre est à la gelée, elles don-
nent au corps la chaleur qui Jui est
nécessaire on même temps qu'elles
sat'sfont l'appétit.

 

taSeoPERFECTION ou BUSTE
ET DE LA TAILLE

Envoyé Gratuitement
Le Systéme Corsine

Français de Mde Thoin
pour développer le buste
est un traitement domes
tiquesimple, garantiang-
menter le buste de six
onces; it remplit aussi
es parties creuses du cou
et de la poitrine. Il est

employé depuis
Jlusde 20 mus par
es principalesor
tistenet les dames
de in société.
livre contenant
des senseigne-
ments compleis

yé grotultement Il est très bien illustré
e dämes photographiées avant et après avoir

employé Corsine. ‘Toute lettre absolument

   

   

    

r

 coufidentielle, Incluez deux timbres et voire adresse i

Madame Thora toilet Co., Toronto, Ont,

LECONS

ANGLAISES et FRARGAISE
L'angluis une spécialité. Excellente méthod

Progrès rapideot prononciation ‘correcte garan
Apprendre *vite et bien" voilà lo résultat ent
fuisant auquel l'élève doil s'attendre on sulva)
mon tours.
Je dunnorul »ussi dee lecons roit de lutin, 8

de grec à tout élève aspirantaux études classiq
ct qui voudrait gagner des clnsses.

S'adresser iminédiatement à
M. F. LOZIER,

249 rue St-Jean

  

29 déc—la

| THOS. DONOHUE

 

 

Ë Avec le Commencement

De l'Année Commençent

| LES REDUCTIONS

 

I"
Ÿ Nous offrons la balance de nos

manteaux d'hiver pour Dames
et pour Enfants

à À MOITIE PRIX

d $ 6.00 pour $2.50
7.00 pour 3.50

10.00 pour 5.00
15.00 pour 7.50
 

g§ CHAPEAUX GARNIS

 

o A Moitié Prix

$ 5.00 pour $2.50
6.75 pour 3.50

i 12.00 pour 6.25

i SPECIALE
8 £00 Li SOLE TAFFETA Chiffon 98

Noir valant 5.¢t8 pour,.,.. C

{THOS DONOHUE
188 RUE ST-JEAN

 

les tlasos, loi
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Pa safe

UNE RECOMPENSE
DE $5000 sera payée à qui-
conque prouvera que le Sun-
light Savon contient aucun
ingrédient nuisible ou aucune
autre forme d'adultération.

Sunlight
Savon

est supérieur aux autres sa-
vons, mais c'est lorsqu'il
est employé suivant la mé-

thode Sunlight qu’il prouve
sa plus grande supériorité.
Le Sunlight Savon ne

contient aucun ingrédient
injurieux,

Le Sunlight Savon est un
savon pur, fabriqué scienti-
fiquement. Chaque phase de
sa fabrication est surveillée
par un chimiste expert,
Le Sunlight Savon épar-

gne du travail, aussi bien
que l'usure causée par le
frottement qu’exigent les
savons communs dans le
lavage des tissus.

5c.5c.
Lever Brothers Limited, Toronto

Achetez-le et suivez
les direction.  164F
 

 
 

échets de Salaison
anne, Tetes,

ilets, Pattes,

jande Rognons,

acheée, Etc., etc.

ABAS PRIX

. B. RENAUD & CIE
138 RUE ST-PAUL

14 déc—im

endez-vous
a cars”

122 rue St-Joseph
Pour vos achats de Nouveau-
tes en Confiseries pour Noel
et Jour dc FAn. Nous avons
un magnifique choix de Clio-
colat, Bonbons, ctc. Prix rai-
sonnables.

 

 

. A. STEVENS, Prop,
122 rue St-Joseph

ECLEPHONE .. . . 2232 ot 2233
16déoæ

 

pargnez de l’Argent!

 

ENVOYEZ VOS MESSAGES

MONTREAL ET A OTTAWA
eePAR LE

elegraphe sans
D:FOREST

Exactitude et Promptitude Garantie

ARIF DU JOUR :—10 mots, 200, 10
chaque mot additionnel, adresse
gratis,

ARIF DE NUIT :—25 mots, 20c¢, je
cha-:t6 mot additionnel, adresse
pracis,

DMANDEZ UN MESSAGER
PAR TELEPHONE No, 43

+

 
|

!i
i

|

|

}

4

Forbes JAMES..++...+…000+00+0s00s..0..$ 100 00

$ 1000p

VEUVES.

2 Veuves à $116,

Veuve Bernier J.-Bto....…....... 116 00
“ Dufresne Jérémie. 116 00
“  Mouffard David 116 0
* Caron Maximin... 116 00
“  Damours David .... 116 0)
* Delisle Magloire.... 116 00
*  Després Auguste... 116 on

* Gobeil Antoine... … 1160
“  Laprise Louis, décédée le 30 mai

1805 L..e2005 . 67 45

** Langlois Paul...... 116 60

*  Goboil Jean ..….…..….. s……. 11600

“Lapointe Antoine. 116 00

¢“ Pouliot .J.-Bte.... . 11600

# Ménard Régis - 116 uh

“ Pouliot Jean..... 116 0

“Dumas Charles... 116 00

#  Dumus *rançois.. ….…. 11600

“Vaillancourt Alex... 116 00

«  Vézina Charles ...... 115 00

«  Bâquet Annibal..… 116 00

* Demers Victor...... 115 00

“  Pouliot Joseph... ass sne 0000 116 00

$ 2,503 45

13 Veurca à 8112,

Veuve Delislo JEAN..…+00+-00000e0icss L$ 11200

I Delivto F,-X...1…+00>encceccec. 112 00

* Dumas Hubert, décédée le 25

“Mini 1M5...0.00 vrac ce ceccnc000 63 87

#  Forques Nurcisse....- … 1120

#  Guénard Michel... … 11200

*  ({onrdean Théophile. . 12 00

“Tach nee Joseph... … N20

“  Lemienx Picrre..... cee 31200

«  Lamarre Jean Frs.. Hz om

| Muroney Juseph..……..….... . 112 (0

“  hLaprise l'ierru, décédés le 8 no-

! vembre0. cool verse 112 00

“  Patoine J.-1,, à en pension du 16

novembra I90b....00….u00000es  V07 31

«  Buelland Pierre --.……..... ene N20

$ 1,403 18

T Veuren à $110.

Veuve Doiron Eustache... “ever 110 00

“  Jlemess Edouard... we 11000

| “ Després George... oe. . 110 00

bow Fortin Nicholas.. . 110 10

| “Lapointe Joseph. cee 11000

“  Pâquet Paul 2... s+…c00… 11000

| «  Eansterro Adélard...…..….….…....... 110 00

| $ 77000

2 Veuves & $106.

Veuve Curodeau l’terre.. 166 00

« Crépanit Louis... 106 00

“ Bernier Jos. F.-X...….….….…....…..…... 10600

“  Morrier Magloire.....…..…....... 106 00

‘Langlois Philéas. 106 00

* Pouliot Paul....... 108 00

“Roy Alexis ...... 108 00

*  Labreeque Léon... tu6 0)

*  Pouitot Napoléon....…..…......... 106 OU

$ 9400
9 Veuves à $100,

"Veuve Dion Joseph... s..….….…….…….….....# 10000

*  IMon Alfred... vee . 100 m)

© Fournier Amable, ale....... 75 00

1 (Hynn Dennis. .e.cc0rsseecces 110 M

# Envoie A. ll. M) 5001000 cies 10000

{ “Noël Henri... 10 M

** Ross Pieyre...…..…..….…..…... 100 a6

**  Langoiier Fabien ...….….….….….….... . 10%
“Langlois Julien, décédée lo 12

RVri} 1905 cai> 4495

& 219 9

A bulance de J80b....….0.000000000c0c0oe$ 7,257 18
A contribution des Pilotes .
A intéréts pergus sur placemonts. 4,490 33
A intéréty par Caisse d'Epargnes. 204 87

A nmendes s..…..….….….…..... sroeess 119 00
A La Fabrique de St, Fulgence..... 500 00
A Capt. John Irvine.......+..…...…..... 100 00

Par pension........
Par secours . cee 195902
Par dépenses. so. 2 80

Par solnires ...... sessesensume 583 2
Par dépôts, Cuisse d’Epargnes.. 9,404 48
Par balance en mnins...….…....….... 74 69

$20,868 32

SECOURS.

Adam J. E., au 29 décembro 1904......$ 4335
Paquet Joseph, au 16 janvier 1905... 16 90
Delisle Nazaire..….…..…....….-.…0000e …. 10000
Langlois Cyprien, du ler sept. 1905... 32 67

$ 1959

PENSIONNAIRES A LA CHARGE DU FONDS.

Montant payé à chacun d'eux pour l'année

Couillard Jos. Philippe........….........$ 216 00
Genest Edouard... aesrurtsees een . 21800
Pâquet Joseph : 2 sa pension du 16 jan-
vier 1905 ..…..env-nccensenn0c 000. 170 80

D’Amours Achille, décédé le 17 novem-
bre 1905... su 22598

Brown Joseph. . . 216 00

Pouliot Joseph ..... … entrssrcote0sru00 216 00

Adam J, E., à sa pension du 29 décem-
bre 1904......…e0scvacces +... 181 09

Gravel Joseph... 218 00
Lachance Moïse... aneues . . 2180
Audet Cyrille, 2 sa pension du 27 juin’
1005 .......uu0occnencense na cn scnene nee 74 10

Paquet Paul, à s& pension du 17 août
VOUS. Len0 se nnec cocon a sean ec 0 varauses 43 88

Normand George, à sa pension du 16
BO0EIM5. covivnnririninnnnaienene 44 46

$ 2,036 31

Chouinard Thomas. ..... a.

Dick Ovide..... evens
Lapointe Cyrille...

Raymond Léandre onconecte

La Corporation des Pilotes
 

pour le Fonds des Pilo

Etat des deniers reçus et payés par la Corporation des Pilotes
tes Invalides de Québec .

durant l’année 1905
 

RECETTES.

8,008 9

 

  

 

 

$20,363 32

DÉBOURSÉS. TT

.....$10,602 39
      

  

  

   

comprise du ler nuvembre 1904 au ler

novembre 1005, inclusivement, mais

le tout payé du ler janvier 1905

au 30 décembre 1905.

12 Pilotes à $216.

  

    

1 Pilote à $196.

s…uouooo$ 196 00
 

$ 19600
2 Pilotes à $176.

  

 

  
1 Pilote à $158,

eS 158 ON
 

$ 158 00
1 Pilote à $100,

  

  

  

   

   

  

  

  

 

  

 

   
  
    

    

  

  
  

 

   

  

 

    

    

4 Veuves à $96.

Veuve Lachance Ovide … revsccnncc re $
Lévesque Joseph... au 00  

 

““ Pinequ Benjamin PY 96 00

“Pelletier David... 9600

$ 38400

1 Veuve à $80.

Veuve Turgeon Edouard... 80

$ 800

2 Veuves & $68,

Veuve Dallaire Napoléon...

 

edd 6800
 

   

 

Morcncy Guillaume... 63 00

$ 136 00

4 Veuves à $64.

Veuve Côté Magloire..................$ 60
“Caron Fablen....…........….... 61 0
““ Larochello Laurenco...…….….….….. 64 09
“*  Turgeon Alfred... 64 00

$ 256 00

ENFANTS.

15 Enfants à $30.

 

   

  

    

 

 

    

Enfants Boutin Thomss, srrérages. .(1)$ 7 50
“ “ * 1 année, Inf. (I) 80 00

‘‘  Couaillard Hilaire, Inf... ..(1) 30 00

“  PugasJesn, Inf...... fl) 30 00
‘* Forbes James, Inf.. . (2) 56 09

* Giroux Jeun, Inf...…. (ll) 30 00

‘* Langlois Joseph, Inf. 30 0

“*  Toussnint Pierre, Inf. - 30 00
‘  Piante Joseph, Inf. 30 w
“Nott Frangois. inf. 30 00
* Chouinard Charles, Inf. 30 00
* Gobeil Jenn. Inf 30 00
% Babin Damase, Inf. 30 0

*  Descondes Pierre, Inf. 300
*  Tulbot J.-Bte., Inf.. sl) 30 00

$ 45350

RÉSUMÉ DES PENSIONS.

12 Pilotes 2 $216 ..... ..$ 2,036 31
1 “ Tu... 196 00

g 170. 332 vo

1 “ 138. 158 09

1 " 100........ vers oe 100 00

22 Veuvesz à S116....…..0..0..0.soccouc soc. $ 2,508 45
“    

 

 

 

  

13 112.. eee 1,403 18
71." 110. 770 00

a 106..... 954 ON
go“ 100 819 95

4 0%... … 35400
1 “ 85... . 80 03

2“ 68..... . 13% 00

4 Bf L..…oncsonicrocrocoore 238 00

15 Enfants 3 $30.00. ce. cvuvaerrvnnvee... 433 50

$10,602 29

163 Ponsionnaires.

ACTIF,

RECETTES—DÉTAILS.

A Balance de 19)4....... sac aae ss 7,007 13

À Syndies des chemins de Québec une
année d'int. à 62 au lorljuiliet 1905... 1,368 00

A débenturesdelu cité de Québce, classe
B, de 54.000,09 À T7 L.a0 recense cesse £30 00

A département du Trésor, 1 année d’in-
térêt suc 820,000.00 à 57% au ler juillet

j005PERTE coven 1,000 00
A la Corporation des Pilotes, sur 32,500,

81.000 N 42 Leune secs ancc es vrosreersrs 13333
A la Fabrique St-Fulgence. remis $500

arrérages d'int. sur 51,000, 55-000... 19 00

À ln Fabrique de St-Vulier 1 année d’int.
SUr S15,000 D LG Le aue Las veins 600 00

A Thomas Gray, 1 année d’int. $2,000

RAY. ven hee avieeeas eran . 100 00

À In l'abriquo de St-Romunld, 1 année

d'intérêt. sur $16,000 à 45 sec000 00000 640 00

A Contribution des Pilotes.......... eo 8.098 99

A Contribution du Capt. John Irvine... 100 00

ANMendes...…..…..….cc0csvasercecor-0ue 110 00
Aux Caisses d'Epargne, intérét Banque

Nationale à Québec...….…..….…....…..... 206 87

; $20,863 32
PASSIF,

Par secours et pensions payées durant
l’année 1905.

Par a@conrs v...…nccese sauce voecunu S 19502
 

   
   

 

Par arrérages do”pensions..….….….……..... 7 50
Par dépenses ..….…...... sos seuc ss 2 50

Par trimestre expiré le 20 janvier 1903... 2606 15

' & 30 avril 1905 2,655 45

 

« “ “ 31 juillet 199: 2,610 97
+ be « 31 octobto 1905.. 2,718 32
Parsalaire du Secrétaire et Assistant. 534
Par dépôts aux Caisses d’Epargnes..... 9,404 48
Par balance en mains..….…..….….…0.0es 7469

$20,863 32

ETAT Du Fonps.

Argents prétés...….…………….…...…0…..0. 889.800 00

Argonts dans les Caisses d’Epargnes.... 9,404 48
Argents en Mains ..….…»+....……00screreces 74 69

$08,770 17

 

A déduire arrérages dus..……0.senss 27 43

Capital net......... $08,751 74

N. B—Nous, soussignés, nommés officiellement
pour revizer les livres et comptes du Fonds des

Pilotes Invalides de Québec, certifions les avoir

examinés minutieusement. de plus avoir vérifié

les montantaen dépôts dans les Caisses «l’Epar-

gnes. Le tout trouvé correct et on parfait ordre.

J. A. LABRECQUE,
Conmiptable,

AnJeTor BATLLARGEON,
CAMILLE DERNIER | Auditeurs.

FX. Dion en compte courant avec la

Corporation des Pilotes de Québec,
au 30 décembre 1905.

 

   

 

 

ACTIF.

A Balance de 1904 .……….….10000s000s00 8 401 60
A fonds de résorve..……….……….. 1,000 00
A douane de Montréal... « 41,659 10
À douane des Trois-Rivières... 1580 98
A douane do Sorcl...….……..….…. v…... 1.156 98

A douane de Chicoutimi. ....…0..0000000- 2727 40
A douanede St-TFhormus..….…...….…...... VTT AT
A douane de Rivière du Loup.. 108 78

À dounne Ste-Cathorine ..……….….…………..... 19% 61
A intérat, Banque Nationale ... $94 05
Moims..oo cei ccu0 es sa…ues 10

84 051

À dépenscades bat. Pilotes payé. $202 87

Mont. .……o…uersr ses ea ay

—

A AMENdES Lacs scccssusauoosecras cc. 24000
À ternps perdu0.0. 1045 G8
Vente du bât. Pilote La Mouttte....... 1,100 00

* * La Vigie ........ 1,100 00
Pilotage porgu à Québec ..….......…...... 70.U54 83 

 

123,061 80
PASSIF siz

Par intérêts payés sur emprunt... 13383

“100 -$479 11
Moins touché...…................. 25 00

 

 

 

 

 

 

  

  

— 454 11
Par dépenses générales. ........ 977 57
Moins..….2..….….…....…..suceniense 250

975 07
Par dépenses des Pilotes... ...2254 42
Moins... srroncnss1s000sc0000ss 40 80

2,212 52
Par indomnité, dirceteurs et Pointe au

Pére....... Ce rteasiiretireeiierenes 750 00
Par assurance
Moins. ...

40 20

Pur aviseurslégaux ...…...….….….….….0...….….. 52 C0
Parpilotage. romises faites... …. 2148 84
Par saluire des employés... …....... 1,559 00 i
Par purts de bateaux, Pilotes ….....…. 5,000 00

 

Par fonds des Pilotes Invalides7%...... 8,085 99
Par fondsde réser. ct Pilutes cn retruite. 2 500 CU
Par dividendes.......…….............. 03300 00 ,
Par balance. .... 361 64

$122,661 80

- F. X. DION,
Sec.-Trés,

THE DE CEYLAN
VERT OU NOIR

Quand on l’a pris nne fois, i! devient le

thé favori de la maison.
force et saveur le font jouir d’une popu-

larité supérieure avec les autres thés,

Sa pureté, sa

En vente chez tous les bons Epiciers
 

0+0+t400000006000000000000

ea ol -

e

$l
2 trees

*

    Québce, 30 décembre 1905.

N. B.—Nous, soussignés, nommés officieliement ‘
pour reviser les livres et comptes de la Corporn-i

tion des Pilotes de Québec, certifions les avoir

exnminés minutieusement et les uvoir trouvés
corrects.

J. A. L'ABRECQUE,
Comptable,

ADJUTUR BAILLARGEUN,
CAMILLE BERNIER, | Auditeurs. i

 

APRES LA DIGESTION!
|

———

QUE FAUT-IL ?
Il n'est pas assez de digérer vos

vivres, mais #1 faut qu'ils soient pro-
prement absorbés, filtrés, purifiés et
portés par le sang aux différentes par-
ties du corps, usées et qui ont besoin
d'être fortifiées.

C'est un système de machinerie, de
chimie, de physique, très compliqué
et devant lequel—la plus merveilleuse
création de l'homme, n’est qu'insi-.
gniflance. !
Et en y songeant bien, l'homme est|

en effet la pièce de mécanisme la plus!
extraordinaire ; car si-tôt qu'elle est
brisée il peut en très peu de temps
réparer la “ machine ” et la faire
fonctionner de nouveau. |

“ Stuart's Dyspepsia Tablets ” est.
réellement une des merveilleuses pro-
ductions du vaste champ de travail
de l'homme. ;

C’est une médecine parfaite, qui ne.
manque jamais de guérir et remet en |
ordre le mécanisme des organes di-

gestifs.
le secret du grand succès des ;

“ Stuart's Dyspepsia ‘Tablets ” est’

tout simplement dû à ce qu’elles ont

été fabriquées après que les plus sé-

rieuses recherches ontété faites, sur{

la véritable origine des désordres cau-|

sés par la mauvaise digestion et ab-'

sorption de la nourriture. .

« Stuart's Dyspepsid Tablets ” sont

les seules médecines préparées d a-

près les règles d’un traitement scien-

tifique, qui assure leur succès. |

Elles pénêtrent dans tous les con-;

duits de votre être, les artères les.

plus menus, la plus légère trace de;

tissu des nerfs et renouvelle, fortifle, |

restaure, et fait disparaître tous les |

désordres, que font naître la mauvaise

digestion, mauvalse nourriture, ou,

l’absorption incomplète.

Vous n'avez pas besoin de consul-

ter un médecin. .

Au moindre signe de fatigue après

les repas, prenez “ Stuart's Dyspep-,

sia Tablets.” . 1

A la moindre douleur ou malaise de

l'estomac, du foie, des rognons, des

intestins, prenez “ Stuart's syspepsia |

Tablets.”

Quand vous désirez ardemment de

manger quelque chose d'indigeste,

ou quand 1a faim ou la

soif sont continuelles, ou-

qu'il y a perte d’appétit considérable,

prenez ‘“ Stuart's Dyspepsia Ta-

biets.”
En suivant ces simples règles, vous,

vous épargnerez bien des douleurs et

ajouterez grandement aux jouissances

de votre existence.
“« Stuart’s Dyspepsia Tablets ” ren-

dra votre vie longue et heureuse.

Essayez-les. ;

lAvret sur la dyspepsie gratis. !
Adressez R. A, Stuart, Coy, Marshall

Mich.
 

 

 

UNE BELLE PEAU EST UNE 101E ETERNELLE

A CREME ORIENTALE DU Dr T
FELIX GOUREAU EST MAGIQUE

POUR LA PEAU,

 

Ils enlèvent
Jes taches, les
boutsng, les
Tousseurr et
fint disparaje
tre les pigu-
res de mousti-
ques, les érun-
tions et les
n-aladies de ln
peau. tout ce
qui en'ère In
brauré or dé-
fait le temt.
Une expérien-
ce desTansest
la preuve cer-

le cette préparation. N'accer-
ter ronde rantrefaço a. Le Dr Le A. Sayre n dé-
claré à une dnime de la granderociété (une de cos
mn ades); ‘* Que toutes jee femnies comme vons
emloient le *GOURAUD'S CRFAM "cat le
nee plus nltra des remèdes pour ta peau. En ven-
te chez tons les phurmacie s ot mnrchands de
ronèdes oux Etats-Unis, au Conada et cu Europe
FERD. T. HOPKINS. Prop. 37 Great Jones St,N. Y

Pour !a vente en groset détail -

W BRUNET & CIE Qusbee Canada

SPEGULATEURS
SUR LES STOCKS DE NEW-YORK

CRAINS, PROVISIONS, ETC
fauveront do l'argent sur lu commission, le

réte, ete. en 1laçuit cuis ordres eur marg
de 2% ou plug avec Ia tnaison bien ~nnue

THE MUNICIPAL
Trading Co. of New-York, U.S.

     

 

P
U
R
I
F
I
E

E
T
E
M
B
E
L
L
I
T

L
A
P
E
A
U

Pr
es

su
rp

as
sa

bl
o.

 

taine de | efficue
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: Bureau : 84 RUE ST-PIERRE, Quebe;

PHONE 1035

EPIPHANIE
JANVIER G 1906

$ Billets seront vendus au

SDUN BILLET STIPLES
Ÿ Départ Janvier 5, 6 et 7 1906Ÿ
? Retour jusqu’à Janvier & 1906Q

#02

hd

+
+BAS PRIX

 *
On 1ourrn se renseigner gén ralement en ©

#'udrez art aux bureuux de lu gare Au Paiuis, @
au Châtesu Frontenue et au Burenux des 3

# billets 30 ruc nt-Jeun, cuin Lôte du Palais.
+ A
0000000000000HC0I02000000
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Magnifique Propriété à Vendre
 

1 A inaenifigue résidence de fon hon. P. A
+ DeBlois, située dans la paroisse de Beauport

aveedépendanees, bongarsd buis, écurie, grange
et f6acres de terre cultivée. L'eau dans toutes
Jcebâtisses. Conditions faciles.
S'uuresser sur les lieux à

Muunwe P. A. DrBLOIS
. fBoct=o

MAISONSÆVENDRE
Nos. 101, 103, 107 et 109 rue Lestossés.
Nos. 65. 67, Get T1 rue St-Augustin.
Nos, 2 et 5 rue Burton.
Nos, (8, 68% et. 70 rue Latour-lle.
Nog, 204, 206% et 2068Y rie St-Olivier.
No. 54 Avenue des i-rables. ;
No, 80 rue Fersier, à St-cunveur, et plusieurs

nutres. Lo
G. A. PARADI=, Notaire,

Av? rue st-Jean, Quebec.
11 dée—lin

1 VENDRE OU A LOUER
NE MAGNIFIQUE PHOPRITTE, situécau

village de Lauzor, (Et-Joreph de Lévis),
comprenant un grandterrain de 98 par 98 pieds,

  

 

avec une excellente miison de briques, de 40 par 36
picde, très bien construite, contenant fournaise à,
enu chaude, ean de Vaquedue 3 chaque étage, ete,
Possession immediate.

S’uuressera C, A. JAFRANCE, Notaire,
"5 ruo St-lierre, Quubec

Snoy—o

 

VENULE 00 A LOUER
‘

W AGNIFIQUE potte de commerce, comir -
1 nant logement, deux tagesins. yn bon grand
hangar à deux étugog, sheds pour voitures et bois,
écurie contenunt 24 places de chevanx y compris
une courtrès spacieure ; je tout en 1Tds hon ordre
et très Lien situé au pum vo 936 ct 08 roe St.
Valier à St-Sauvour de Québee, à deux 1ug du
marché t-l ierre. IR
Pour être v. mu où loucr à de b nnes conditions

à uñ bonne sérieux, désirant 86 plncer dans un
centre ol il peut se frire braucoupd'aifui:es.

S'adreseer à N. DION ju:, banquier.
S38 rue S t- V alier, Et-Hais eur, Québec.

16 déc—o

, hl

A VENDRE
DROPRIETE A VENPRU—Une maison con-

tenant dix chrimbres avec Un sous-sol et we
cave, Pent étre oveupé comme un logement ou
deux lo cménte, Iumsère clect i u du < tous les
eppartements ot chambre de hain, Le tout cst
en parfait ordre: peut être visible tons les jours
ou No 85, rue Arugo,

21 déc-o

  

a

Avis concernant la Cité de Quebec
 

 

 

[ ES soussignés, Albert ‘obin, cer, médecin,
5 Charles lugène Côté, rer. néd cin, ct Joha

C, Kaine, tous trois de la cité de Quebic, et dépu-
tés À l’Assemblée Légisintive de Ja province de
Québec, donnent par les présentes nvis qu’ils
s'asiresgerout à la légialatuie de Quebec à an pro-
chaine session pour en obtenir l'adoption d'un acte
ayunt pour objet : 10. l’établi sement dol?élection
du maire par Te peuple : 2o. l'extonsion du droit
de suffrage à tous les propriétaires, avant ou non
paye leurs taxes municipales: 50. l'abolition de ln
qualification fune:ère pour tout éehevin qui oceu-
pera le slége No, 3; et, pur conséquent. lu révocu-
tion et l'amendement des actes concernant in
charte de Ju cité de Québec, en auta t qu’il cet
nécessaire pour donner cffet aux présentes,

ALHERT JOBIN,
CHE, LL, CUTE M.D,

bec, 7 décomb JOIN C. KAINK.
uébec, 7 décombre 19V0.

Québec, 19 déc-—1m
 

Avis pourBill Privé

A In prochaine session de la Législature, lHTo-
nornble Thowas Philippe Pelletier, consoiller
législâtif et marchand deTrois Pistolcs, l’Honorn-
lle Louis © hilipre Pelletier, de la cité de Quehee,
avocat ct eonacil du rois Messieurs Ÿ. Napo fon
Pelietice de Québec, emrlosé civil, Jenn-Bnp-
tiste Deschônes, J senh Louis Ruel, Alfred Levess
que. Cyprien Lavoie et Murtiel Belzil tons de
1 Toi L'istoles, empivyés Ne In mmiison de comimmer-
ce du dit Honurable Thommns P. Pelletier, domnn-
déro t l'adottion d’un Bill privé les constituent
eux et touscenx qui veceux pourront y devente
ctivrnasrs en Uno Enciété pur netions sous le
Yom do la“ C mymgnie 1. I". Pelletier n,
Le enpital-netion de lo dite compagn € 8 ra de

cent soixante mille plastres,
Le hut de la «lite îne rroratienest d'assurer ot

de perpetuer existence de ln maison de commer-
ce for ec à Trois Pistoles par le dit Honorable
4. P, le letier depuis plus cinquante ana en pe
pr parant à y intéresser cortaines personnes et

entr- nutr sles omployés et coiluborateurs de In
dite nrnisoz de commerce : lo tout de manière à
ce que les Fuires se aontinaent son: In direction
et Vadministintion de l'Îlonosable T, P, Polle-
iercant qu'il le désterd'et le pourrm ot ensuite
parie dite coms nanie à étro ninai incornerce,
"ous les pouvoirs néres-uires pour former, réga-

loristr et autoriser -ctte orgarisation seront
demandés ;
To les pouvoirs néces-aires pour former, régu-

lurisret autoriser cette organirntion scront do-
mandés. .

‘troie-L'istoles, 4 décembre 1 05,
3.11. ROUSSEAU, N.P,

 

!dée—2m

LHAETIEN ZAUTOG
atiste pour les maux d'Yeux, d'Oreîlles,

Ay New, et de In Gorge,Consultations thus tes
min de 2 & 3 heures, dinsanches exceptés.

9 137 ryo ST-DENIS. Montréaf
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EPIPHANIE
JANVIER 6 1906

PRIX L'UY SOUPLE BILLLT DE lere CLASSE
Entre toutes les stations dans la
Province de Québec et Outario,
Ottawa vers l’Est.

Bons pour partir Janvier D, 6 et 7 1906.
Retour limité Janvier 8 1406.

Depart des bateaux travelsters ds
Quebec Med de la rue St-Paul) comme
suit:

16.35 A.M., *12,30 MID) 16.05 P.M,
(t tous les jours excopté le Dimanche

. * tous les jours)

 

Tour toutes informations, Map, Horaire, at,
s'adietecr an’importe quel Agentdn‘d.I Keou au

LURYAL DIS FILLETS
Coir des rues du Fort et Ste-Anne, (vis-à-vis

le Château Frontenue), au Bureau de ia Trae
verre, rue Dulhousic. et au bout do la us St
Faul, etëdfru" 8t Pau ( Paluisl
 

 

La A%ouvelle Katie An célebre

Niguenny
 

EPIPHANIE
Des billets d's] eret retour entre toutes les

stations sur ce chemin de fer, et aussi aux
stations sur le chemin de fer le Grand Nord
du Canada, par les traine réguliers, seront
vendue commesuit au prix d'un

Simple Parcours de Premiere Classe
bons pour partir les 5 et 6 Janvier 1906,
«t pour retourner jusqu’au 8 Janvier 1ÿ06,

Lestrains partent de Quebec commo suit:

8.10 a,m.~ [our Loberval et Chicontimi, tous
les jours, excepte le samedi et le
Dimnncho,

8.10 a.m.—Pour Itiv-ère a Pierre Jone, le
Samedi seulement,

exceptalo Iumanche.
7.80 p.m.~ Pour Roberval et Chicoutimi to

Samedi seulement (nvec char dors
tor pour Chicoutimi
  

ARRIVEL A QUEBEC
7.06 a.m.—De Chicontimi ot Itoborval, Je

Lundt seulement,
8.45 a,m.— De St Raymond, tovs losjours, ex-

copie le Dimanche
7.40 p.m.—Le Chicoutimi ct Roberval, tous

lea jours excepté le Dimanche etle
Lundi,

7.40 p.m.—De Rivière à Hicrre Jone,, lo Lund
sculewent,

Billets de pagznge en vente 4 ia garo rue St
Andre, chez M. F, 8, Stocising, rue St Lenis:
au Château Erontenne, au bnreau du Paeifiquo
dU rie St Jean, coin de la rue du Pnlais, ru
bureau du Grand Trone, coin des rues fie
Anne et du Fort, au bureau de Viptercolontul,
7 rue du Yort,

Les sieges et Jit: dane les chars patioirs ec dor
toirs se réservent AU vurean ds3, Sting.

fret ne sera as reçu à Quvbeo après fh, 00

Jo GG. SCOTT,
Gérants(1¢..6ral

11 06 . 1905

Petre

ALIX. HARDY,
Avent Gén, Pas:azers.

 

LIGNE ALLAN

STEAMERS DE LA MALLE ROYALE
20 Slenmers jaugeant 158,763

tonnes.

NOUVEAUX STEAMERS A TURBINE
Virginian, 12.000 Tonnes, Triple hélice
Victorian, 12,060 Tonnes, Triple hélice
 

8crvice de Liverpool, St Jean ot Hallfax

EERVICE DIUIIVER
. De

Liverpool
 

  
 

be + Da
Vapeurs St Jean MHailfax

7 Déc Conrsrman..28 Dée 25 Déc
14 ParIBIAS +0... 30 Jnny
21 BIOL AN. eeu. 6Janv 8
Lu + PnEtontsit..…. 18 * 15 *
4 Janv NUMBDIAN 006 D“ wz"

PRIX LU PASSAGE
Cabine..……ovousescenesroucse $50.00 of montant
Seronde Cnbine,...
Entronontiiesss. oo
Suivantla stenmor

  

 

ceerersne SUNY) et 528.75
et In Jocutien de in cabive
 

Service de Londres, Havre ot “Halifax
 

 

De Londres Vapeurs Dullavre| De
Hulifax

Tbe POMERANIA 9 Déc A Trée
vs + SARMATIAN +. /30 ** 1 Janv

 

Faleant un vosagn toutes les trois semninesvortunt seuloment les pussngers do secon-1e ¢ 4
Prix $10.00, o

 

Servico de GlatRow, Boston ot Portland

 

 

De De Da
Gluagow Vapours Po:tland| Boston

2 Dec Jos rantan »j28 ce
woo ETRAG! 80 Dec

16 * HEBERT AN, 6 anv
24 " BAKDINIAN 18Jauv
ut Mw:Gantax(20 Janv

as 07 -
“alor, Musique, chambre à famer sur le pont

de promennue. Inimibre diectrique ot tots les ans.
liorntions moiernes, .
Telegravhic auns fil Marconi à bord du “Vice

torinn’. “Vugiman®, “Davarisn’ot *Tuniman”
tera a'une grande utilité et une sauvegarde en
cned'uerdents

PU —nsware
 

pour plussinpleriniormations s'adresserà

ALLANS, RAE & CIE Agents,
260 rue Champlain

 
= !

B,SC pisse, Pour St Haymond, tous lesjours

» $40.60 en montant|

 

Quebec Railway Light & Power 0-

HORAIRE

AUTOMNE ET HIVER 1905-1806

(CORMENCANTEUNDI, le 2 OCTODRE 1905
lea trains circuleront comme suit:

EntroQuobeo etles Chutes Montmorenoy

LA E. MAINE
Départ de Québec pour les Chutes Montmorencytoutes les heaves do 6.00 A.M. & 11.00 P.M.
Dés art des Chutes Montmorenc: ur Québo
BOL A.M° ee toutes fes heures dbbraAT
L130 P.M.

1 J IMANCHE

Départ de Québec pour les Chutes Montmorsner
A 7.00, 7.45, A.M. et toutes les 30 minutes de 1.00
27.00P M., et extra 3 9.30 P.M.
Dépurt des Chute: Montmoreney pour Québec a

6 40,1043, 11.41, A.M., 12.06 B.A. et toutes ls
SY minutesds 1.30a 7.50 P.M. et extra a 10.0.
M.

Entre Quebec et Ste Anne de Boaaprd

LA SEMAINE
Lépartde Québec pour Ste-Anne do Beruord

7.80. 9 45, A.M, 1.45, 4.00, 5.15, et 6.15 P.M.

Départ de Ste-Anne do | eauvre éb
5.50, 6.16, 7.50, 6.43, 11.45 AMot4.00 P.M.,
De LE LIMA CUE
yépart do Québec pour Ste-Aune do 13

ne, Ts AM,1.45, 5,45, et 6.157 fcoaeré à
épart de Ste-Anne de Leaupré shea,6.00, 10.00, 11.00, A Aor 12.0) ALi)etAQUPCA

Laire Quebec et StJoachim
LA SEMAINE

Départ d eb Steet DépartdeQu ec pour St-Joac him, à 0. 45 A.M.

partdoSi-Joachim pour Québec, à 7.15, et

 

 

, L'Ascenteur de Montmoreney circule tous les
fours de ,a semaine de 8.30 A.M, 2 11.30 P.M. et
e Dimanche de 1.30 à 7.20 P M.

! xyTess local pour les paquets, buites, vinnies,
etc. eurtousles truine, prix 5 cts et plus suivant
Ja pen teur,

our toutes autres inforniations, s'adresser au
Etrintendant.

A. EVISKILL, EDW. A. EVANS,
Burintendant. Gérant Général.
 

Trav2rse de Québecet Lévis
PARTIRA DE

Québec et Lévis

Tous les 30 Minutes

De 7.00 A.M, a 630 P.M.

et apres
De Québec De Lévis

7,00 9.00, 11,30 P.M. 7.30 940.P.M, et
12. ALM,

LA GLACE KT LE TEMPS PARMETTANT
  

LE ÆT APRES le 27 NOVEMBRE1995, LE 3
VOY ALES mentionnés cl-dessous par la

Traverseconviendront aux Voyageur sur lea
1ofesfarrees y mentionnees, (Dimancha oxce p-

e-)—luisserons
G0 BY LEVELS
Chemin defor Interaoloatlal

ALM. A. M.
8.00 Expresapour 10 30 Expresa de ia Ri-

Campoelltmn vière du Loup
PM. P.M,
12.30 Express pour 1.00 iLxDressdi

Montréal alifas rect du
“ 2,00 Express pour la 1,00 Exprosa do Mons.

is ieredu Loup, Jeni.
4 00 xpress pour 430 Expressde C: .

Foncréal bellton amp
6C0 Fæpress direct

pour Halifax

Chemin!de fer Qnébas Contral

530 Xxpressde Mont.
real

AM. AN
7,3 Express pour les 8,00 Accommod,

Montagnes Blan deshervrooke,
ches ct Portland PM

M, 1.30 Express de Bos.
2.3. Hzpress pour ton et Springs

boston et Spring- eld.
9.10 Jos press des Mon.ea.

7:00Accommod., pour tagues Blanches 

 

Eherbrooxe, et Portinnd

»

Traverse du Grand Trono

wd SEMAINE

QHEBEC QUEBEC-SUD
AM, : AM
6,36 Exprese pour 786 Express Tenant
FM l'Ouest p dei'Quent

12;uMallepourlOnest | 1.50 Malle venadt
1 desUnesd.0à &ixpress pour

l'Ouest |
’

L}z DIMANCHES

A, M.
| fo.vo Expresa

venant do l'Ona

P.M,
6.05 Malles

pourl'Ourst

   
LIGNE FRANCAISE

Compagnie Generale Transatiantique
SIGNE CIRSCTE AU HAVRE—PARIS (Froncai

Dapart tous les Joudis, a 18 h, AM,
Dela Jota to, €à North Hiver, piea rao Morten,

rar

La Gascogne.11 Janv
eLa Savoie. 18 Janv
ta Brciagne.25 Janv

*La Touraine. 1 Fév
Ln Cinscogne… 8 Fév
*La Savoie... 15 Fév

*Steamers à double hélice

AGI NTS : MM, F, 8Stocking, Crue 3s-Laai
30 kis Hone, ire GR; €, E“Lonny, CPR

 

 

EXCURSION

DU 6 JANVIER 1906

PRIX D'UN BILLET SUNPLE DE tere CLASSE

Dé;art Janvier 5, 6 et 7 1906.
Retour jusqu’d Janvier 8 1005,

Les Trains lsissent Levis

8 00[es pour Montagnes Banches

AM xpress nour Denuce, Mégantic, Snore
orooke, Portland, tous Joy jours exe

copté lo Limanenes

3 00free pour Boston et New York
Pour Beauce, Méeantie, Sherbrooke,

P.M. Boston, New-York ef tans irrendroits
nu sud, tois les otùs excepté le Dimonche,
Char dortoir direct pour SprinatielJ. saccorde-
mont A Sherbrooke avee char d rtoir pour Boston,

! - [ ACCOMMODATION
. ta) Ac ommodatin pour Shorb voke et

Pb.
les etations intermédintres tous les

, M. Jours excepté le Samedi.

LEIB TRAINS ARRIVENT À LEVI3

  fame de Tnston nt New- Lap,
Express de Porilund.. dobar,
Accoraimodntion 5.15 Au,
 

NC TRE—TDuteau dela Craverse do Qtuies À
tour les aun- ta d'heure.
Un officler de dounno des Etats-Unis exvamisir

Jen bng 1xes qui partent directeme..t de Chii£her,
Pour réservé le PuIman et nutrer détails rie

dresser A F. 5. Stocking, Agont dea bitlets jour 8
Cité, au No, 32 ruo Bt-Louis.

 

 
 

 



 

L'EVENEMENT— VENDREDI, 5 JANVIER, 1906,
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Plus où Moins Endommages
De même que de soldes d’assortiment dans tous nos rayons, que nous faisons depuis hier, et de retarder pour cela à

Mercredi prochain notre inventaire annuel que nous avons l’habitude de commencer le lendemain du Jour de l’An

  PI

Notre grande vente à eté un Immense succes jusqu'a present, malgre la
tempete d'hier, mais les meilleurs morceaux ne sont pas

tous partis, tant sen faut.
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3 C
R II reste encore à la disposition de nos clients des occasions à foison dans tous nos départements. Mais

qu'on se le tienne pour dit : cette immense vente de marchandises au rabais se termi-
nera positivement MARDI SOIR À 6 HEURES
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— a.

@- Hile ne sera Certainement plus Prolongée pour Aucune Considération Quelconque @=
  
 

Donc que l’on profite des deux derniers jours--LUN Dlet MARDI--de notre sacrifice extraordinaire, unique, sans
précédent, inoui, de meubles endommagés et de balances d’assortiment consistant en nou-

veautés de choix dans toutes les lignes.
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M. LAURIER A COMPTON

 

M. Laurier a fait deux

rour M, Jjunt, à Compton.

fois, il a parlé de la question d'auto-

momie, st à est important de noter

les paroles du premier-ministre.

A Compton, meme,

dit :

* A prxpos des écoles, NOUS AVONS

travaillé 4 longs mols ct malgré les

‘peines at les tracus que nous avons

l eus à subir, (et nous ne regardons pas

Foes peunes et ces iracas), ous souhai-

| liens que les droits des minorités fus-

' gout saivegardés, que les cathuliques

,euesent leurs écoles séparées et c'est

je crois, à quol nous avons tendu ce

d'te nous avons cherché À procurer à

‘Ja minooits de 1'Alberta et de ia Sas:
| katchewan, lan denier. les paren

maintenue que cs écoles sou éta-

bhies, pourront faire apprenidue le ca-

téchisme à Leurs enfants, Mails, mes-

dames et messiewrs, duns le pari cou-

servateu * il y a encore des gens qui;

critiquent et qui disemt : Puisque M.

Laurier a Jenné a Ja minorité ses éco-;

des séparées, pornreutant aux parents

d’enseigaer et d'apprendre le catéchis-

“tre à leurs enfanis, pourquoi N'a-t-Il

pas aussi donng a la minorité

d'ouest l'usage de la langue française

l dans des écoles ? ”
“ Pour vwne raison bien simpla. c'est

que perscrme de 1i-bus ne l'a demau-

| de. D'ailleurs, considérons 1à propor-

| tion de ta population d'après le re
censemient de 1001.
“Fn 1301, dl y avait environ 200.-

: 090 âmez dans le Nord-Ouest, et sur

:.ces 200,000, il y avait une population

d~ 8,000 Camadiens-Framcais, soit 4

j pour cent de la population totale,
to “Aux cenniéres

*SosFatchewan, il y a en 2 députés d’être mis en face de ses propres chif- |

Canadlenis-frangeis d'6lns.  ('myez- fies et de constater qu'il a été appelé

vous qu'il soit juste, alors, de forcer

l'Oratenr de la Chambre à parler la
langue francaise quand il n'y a qu’un
seul député (lanadian-francais sur une
chambre de 25 députés ?

“D'alll-urs, messieurs
pêchera ce député de parler français
à la (‘hamtbne, de nlailar en francais
devant les tribunaux."

‘A Cookshäsle, le preniler-ministre

a panlé comme suit :
“Nous avons érigé ces nouvelles

provinces, l'Alix:rta et la Saskatche-
wan, et nous avons protégé les Troits
des minorités. . Pope me reproche de
me pas a'oir fait plus. fais NM. Pope
aurait voté en faveur du bili Bordem.

* C'est donc dire qu'il est plus catholi-
‘que que le Pape !!
‘Je suis, dit-il, catholique par édu-
, catiom, mais remarqguez bien, j2 veux
Let Je m'efforcerai toujours de protéger
les droits de mes concitoyens, À quel-

appartiem-
tert. Voda le but que je cherche et

vous me donnez
votre concours et si, surtout, la Pro-

que dénomination qu'ils

que j'obtendrai, si

vidence soutient mes forces.
“11 fait ensmit2

question de l'éducation
Ouest,

au

‘Je suit Camad'en-francais. je suis
fier de 1CON origine et si j'avais pu
donner à mes frères de l'Ouest, lu-
sage de la lamgus française, j'aurats
fail tous 12es efforts pour leur obtenir
ce droit.”

Eh bim. chaque fois M. Laurier a
trompé «25 auditeurs.

Il n'a pas protégé las droits de la

Limorité,

Lés droits de la micorité tels que

reconnus rar la Couronne ct sanction-

nés plus tard par le Purlement fédé-

tai, c'étalentt de contrôler ces écoles

et l'emsisignementt qui y est donné et

sa

lsngue, Or. la minorité n’a ni l’un, nl

J'autre. Ses écoles somt contrôlées par

un bureau protestant et quant à sa

languo, elle est officiellement mécon-

nue, To systéme scoldire en vigueur

au Nord -Ouest et 16galigd par M., Lau-

mer, est le systérie que le premier-

sinéstais quatifisit autrefois d'intâmie,

de jour de l'usage officiel de

rien autre chose,
Que veut dince M. Laurier lorsqu'il

à

faire respecter les droits des autres

qu’en garantissant

les droits des minorités catholiques il

S'écrte quill travalllera toujours

éléments. (“noit-il

enipiétait sur (eux des protestants!

Mais rion n'est aussi indigne que

œt argument du premicr-ministre que

Ja langue francaise ne méritait pas

d'¢ire n2cornuwe parce qu'il n'y a pas

assez de Camadiens-français là-bas.

M. Lauper a voulu, sans

countiser ls sentiment anglais du con-

te de Comrton. Nous sorames bien dé-
premier-ministrefendus par notre

Canadtan-français !
——tp>->-

La vente de l'absinthe vient d’être
duterdite en Balgique. Quelqu'un de-
rrande au docteur Z... son avis sur
sette interdiction.
es législateurs belges ont sage-

ment agl, répond le praticien.
=—Cepandant. l’absitthe est un ex-

cellent aréritif : 11 ouvre J'appétit.
«Je te dis pas le contraire : mais

je euis d'avis qu'il ne faut jamais
rien ouvrir... avec de fausses clefs.

 

Le Sunlizht Eavor est =uperieur aux autres
sevons, mais c’est lorsqu'il est employé
suivanf la méthodo Sunlight qu'il démontre
sa plus grande supériorité. Achetez Sua-
Ught Savon et auivez les directions
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discours

Chaque

3. Laurier a

'M. LAFRANCE HURLE
 

BUREAUX DE L'EVENEMENT

A. M, le directeur du “ Soleil,”

M. le Directeur,

Je vous félicite. Vous avez réussi à |

ses misères.

plus prudent,

plus.

Lafrance, tout ce que le trésorier dé-

coche à l'adresse de “ l'Evénement ”, |

de M. sandry et de votre humble ser-

viteur, que reste-t-il ?

Le paragraphe suivant ?

Lisons-le::

le sénateur Choquette, et à laquelle

j'ai répondu jeudi dernier, il était

question d'expliquer une somme de

$1,181,103.55. Dans la lettre de M.

Lefranc-landry, publiée le lende- |

main, il n’était plus question que d’ex-
pliquer une somme de SUU4,818.94,

Dans ‘ l’Evénement " de samedi der-
nier, le montant pour lequel on vou- |
lait des explications est tombé

$137,507.96, Dans trois jours,

  
que je perde mon temps à répondre à

de semblables chiffres honteusement

préparés pour tromper le public et

fire parler M. Lafrance etc’est à l’un piétexter ignorance et nier une accu-

de vos * reporters ” que le trésorier jSution qui ne serait pas assez précise

a confié ses chagrins, ses déboires, À ses yeux, je me permettrai de signa-

Cette fois, il ne signe pas. C'est suivantes que nous trouvons dans le

Il n’a rien à dire non ‘tableau en question :

Otez des fines observations de M. |Aqueduc (1900). . . . . .

150,248.53 qui ont été dépensés sous

“ Dans la demande que m'a faite trbleau.

d'expliquer ses nombreuses contradic-

tions, daignera-t-il au moins, trou-

A 'pardonnables.

trois profonde négligence dans la prépara-

montants différents, et l'on voudrait tjon d’un tableau si important et bri-

tS'lui faire croire que l'administration ‘brasse notre digne trésorier.

L'BVENEMENT

ect surchargé. Pour grossir le total

el pour lui faire donner les chiffres

dont on avait besoin on a inclus dans

ce tableau des dépenses encourues

sous l’administration Frémont. On
est allé même jusqu'à compter deux

fcis les mêmes dépenees !

Et afin que M. Lafrance ne puisse

ler à son attention les deux entrées

Désastre rue Champlain. $7,460.73
4,054.00

Dans le premier item on a compté

l'administration Frémont.
Dans le dernier item on a intercalé

ure somme de $2,445.15 qui a déjà

été mentionné une fois dans le même

M. Lafrance, qui n'a pas le temps

ver deux minutes pour nous donner

l'assurance et surtout la preuve que

ces deux entrées sont exactes ?

Des erreurs de ce genre sont im-

Elles dénotent une

sent du coup toute la confiance qu’on

voudrait accorder aux chiffres que

Qu'on n‘y compte pas.”

Il est écrit que M. Lafrance parle ‘répondre ainsi victorieusement à l’ac-

pour nous dire qu'il ne parlera pas ! ,cusation que je porte.

“ Je ne veux pas, dit-il, je ne veux|
écri- let tant qu’il ne ne l’aura pas relevé, je :

vant dans le * Soleil” sous le nom de
pas plus répondre à M. Landry,

da

! élections des nou-

(velles provinces de l'Albertæa et de In

rien n'em-

l'histoire de la
Noril-

doute,

Lefranc, que je réponds à M. Landry,

écrivant comme rédacteur dans ‘ l’I£-

vénement.”

li est bien fâcheux pour le public

que M. Lafrance ait pris la résolution

de se taire. Nous aimerions tant à

l'entendre parler et à expliquer une.

bonne fois ce qu'il persiste à tenir

dans l’ombre.

Ce qui le tarabuste au suprême de-

gré. ce qui le scandalise au-delà de

toute expression, ce qui pour lui est

l’abomination de la désolation, c'est

à expliquer dans trois jours trois chif-

fres différents.

Mais à qui la faute ?

Qui a mis entre les mains de M.

Parent son tableau qui laissait inex-

cliqué un montant de $1,181,108.55 ?

Qui ensuite, a mis devant le conseil

ur, autre tableau laissant également

irexpliqué un montant de $694,818.04 ?

Qui, enfin, a signé pendant onze ans

dec rapports officiels dont les chiffres,

mis devant le public, laissent encore

inexpliqué un montant de $137,367.90?

Qui ? mais M. Lafrance lui-même ?

Et c’est en face de ces contradic-

tions successives, de ces manipula-

tions évidentes des comptes de la cor-

poration que nous avons demandé à

M, Lafrance et que nous lui deman-

dons derechef de donner au public des

explications devenues nécessaires.

Et M. Lafrance se barricade derrière’

der injures et des épithètes sonores

peur crier sur les toits qu'il se drape

dans sa dignité offensée et qu'il refuse

toute explication.

Ce n’est pas “ l'Evénement ” mais

le trésorier lui-même, qui va souffrir

de ce mutisme de commande.

On dira partout—ce qui est vrai

d’ailleurs—que M. Tafrance est Inca-

pable de sortir du pétrin.

Quand M. Lafrance s’est accroché

un jour à Ja dette flottante, pour ten-

ter une explication impossible, ne

l'ai-je pas confondu en lui jetant à la

figure sa propre déclaration, extraite

d'un rapport officiel portant sa pro-

pre signature ?

Comment répond-t-il à ce coup

droit ?

Par un mensonge.  11 prétend, en effet, que j'avoue

naeïvement avoir ignoré qu'il y eut

une dette flottante au 930 avril 1904.

Jamais je n’af fait pareil aveu.

M. Lafrance.

Et

sution très sérieuse portée contre M.

Parent d'avoir violé la loi, sl, comme

lo prétend le trésorier, M. Parent a

réellement emprunté $320,000 pour

éteindre la dette flottante, quand la

loi ne lui donnait le droit que d'em-

prunter $300,000 pour cette fin ?

Enveloppé, emmailloté dans sa di-

pnité, M. Lafrance dédaigne de ré-

pondre.

comprends également que jamais il

n'osera signer de son nom une expli-

cation quelconque de ses multiples

contradictions ?

tableaux qu'il présente au conseil et

Croit-il au moins à l'exactitude des
tes les autres tablettes de charbon de

: Fois ordinaire,”

C'est pure invention de la part de, condition de la santé générale, un
|

comment répond-t-11 à l'accu-

; “Je conseille

| tants de Stuart : Hs se composent à"

lactitude des chiffres: qu'il donne et de  
En attendant qu'il relève mon défi,

prie le public de n’ajouter aucune |

foi aux calculs du trésorier, a ses |

surplus imaginaires, à des comptes|

mal tenus au possible, à une compta-

bilité vicieuse, à des méthodes in-

ventées pour jeter de la poudre aux i

yeux et berner sans miséricorde le

contribuable trop confiant,

J'espère que le nouveau conseil,

quelqu'il soit, instituera une enquête ,

sérieuse sur la présente situation

financière de notre cité,
Ceux qui sortent de charge de-

ivraient l’exiger dans leur propre inté-

rêt, et ceux qui prendront la place de

ceux qui s’en vont comprendront al-

sément qu’ils ne peuvent accepter la

sr.ccession de leurs ainés que sous bé-

néfice d'inventaire.

Veulez me croirt

M. le Directeur

Votre humble serviteur,

R. LEFRANC.

r——

La valeur du Charbon de Bois
—

 
i

Très pou de personnes savônt combien if

est utile à la beauté et à la santé

 

Presque tout Le monde sait que le

charbon de bols est un désinfectant

et un purificateur très efficace dans

la nature, mais très peu connaissent

sa valeur lonsqu'il est absorbé par le

système humain dans le même but

de nettoyer, Ie charbon de bois es, un

remêde que vous prenez ; ce n'est pas, |
 

du tout, ne drogue, il absorbe sim-

plement les gaz e: les impuretés tou-|

jours présents dans l'estomac et leg

irtestins, et il les rejette hors du

système. Le charbon de bois adoucit
l'haleine après qu'on a fumé, qu'on

a bu ou qu’on a mangé des ois:nns

où d'autres végétaux odorants, Le

charbon de bois clarife d'une mariè-

re ‘efficace et améliore le teint, il

Llanchii les dents et agit encore enm-

me catarthique naturel et éminem-

ment sûr,
ll sisorbe les gaz malsains qui sa-

monceileu! dans l'estomac et les intes-

tins: !l éésinrecte la bouche et la

gorzy du poison du catarrhe.

Yous les armaciens vendent lo

charhon de lris sous une forms cu

sous une “tre, mais probablement le

mreflleur charbon de bois pour son ar-

gent.—ce tcnI les losanges absnr-

plus beau ch«rbon de bois Gillow en

fevdre et d'autresantiseptiques inot-

fensifs sous foime ds  tabletles, om
mieux encore. sous forme de grandes |
locanges agréables au goût. car le

charbon de bois est mélangé de miel.

L'emploi journalier de ces losanges

produira tlentôt une bien meilleure |

 

 

meilleur taint, une haleine plus douce

et un sang plus pur. et ce qui est

beau, c'est qu'aucun mal ne peut ré-

sulter de leur emploi continue! : au

contraire, c'est un grand bien qui en

découle.
Un métecin de Buffalo, en parlamt

des bienfaits du charbon de bois dit;
les losanges ubsor-

pants de Stwat à toutes les person-
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NASNAN

Échos de la Ville $
2 ET DES ENVIRONS

SAee

EN FONOTION.—Ie It.-col. Morin,
de Lévis, qui vient d'être noumié à
ia position de gærdion des magasins
militaires en remplacement du 1t.-col.
Buulang a, est entné en fonction, hier
metin,

PETITS ACCIDENTS.—Godelroy
l’oullot est tombé sur la rue St-Valler
et s’est fracturé un bras.
—Un nommé Iall est tombé sur 14

glace de la rivière St-C‘harles en re-
venant de la pêche et s'est fracturé
une épaul

NOUVESU CURE—M. l'abbé 1.
H. Roy, «hapelain au “Home for the
Aged Peor,” à Paytuckec R. I, à été
aommé curé de l’a cathédrale S:-Mi-
ohel, ici, suceélant à feu M. l'abbé
T. A. H. Gignac, M. I'abné Roy avant
gon départ pour ies Etats-Unis, a été
longtemps supérieur du séminaire de
Sherbrocke.

VENIBLE ACCIDENT—Tin péni-
ble accident est arrivé vendredi der-
nier à la travors> du chemin de fer
en village de Thetford.
M. Joseph Gardner a été frappé par

un train alors qu'il traversalt la vole
dans sa voiture. |
Son cheval a été tué sur Je coup,

la vofturs mise en pièces et lui-même
recut des blessures qui font craindrs!

 
:Uun dénouement fatal,

RTRCTION D'OFFICTERS—LAa
vranche St-Patrice de la Socléts C. M.
iB. A. a fait l'élection de ses officiers

Parent a été odieusement mauvaise ! | Je défie M. Lafrance de prouver l’ex- | dont volel le résultat :—-Président, R.
Timmons ; vice-président, 1°. Dollard’
2bme vlse-président, CC. MoNamara;
trésorier, PP. Hnzan" secrétaire, J.
Clinton : assistant-secrétaire, D. Byr-
me : seorétaire-financier, P. IXerwin :
iwraréchal, J.' Humphrey ‘garde, J.
1toomey ; gandiens. J. Rooney, P. Dol-
lard, J. J. O'Neill, J. T. Quin, A.
Kerr. |
TEMPETE DE NElGE,--Nous

avons eu une forte temrête de neige
qui, commencée mercredi soir, ne s'es:
terminés qu’hier soir, l’endant tout
c2 temps les balayeuses électriques
ont fait un travail très effectif, et les
passagers n'ont pas eu trop à souffrir

| dies quelques interruptions forcées du
service. Les chemins de fer sont armi-
vés presque tous en temps, de sorte
que le trafic n'a pas eu trop à en

souffrir.

INCHNDIE A LIMOILOU.—Vers
les 1.80 heure, hier matia, 18 feu s'est
déclart dans une grange de Limoilou,
propriété de Mme Antoine Barel.
l’endianit plusieurs heures une trentai-
ne d'hommes ont essayé d'éteindra
les flammes afin de les empêcher de
se communiquer aux maisons voisines
Cette grange était remplie de bois et
de charbon ; fes pentes se chiffrent à
emviron #S00, mais sont couvertes par
les assurances, .

DECOUVERTE DE MINERAURX.
—On vient de faire une autre décou-
varte ad nord de Québec, sur la ligne
du chemin de far du Lar St-Jean. C'est
l'eritremiieneur PAâquet et ses employés
A Ja constiwetion de la branche du
chemin de fer Ta ‘Duque, qui vient de
la faire, Ils étaiant à tracer la ligne
et à environ une quinzaine de mille:
de la jonction de TA Tarque, quand its
tombèrent sur ume veine de quartz.
Depuis on fit des recher:hes et l'on y
découvri* de l'or, du cuivre et autres
niineraux. On à ankasitôt averti le gou-
vernement de la trouvaille.

CONVENTION |T'ORESTIERE—|
Comme on le sait. il y aura une gran-
de convention forestière à Ottawa, 12
dix, le onze et le douze janvier. Ih
société 12 Itapatriemient et de Coloni-
sation du Lac St-Jean y envoie phu-;
sieurs délégués. . Ï

La convention sera inaugurée par
Son Excellende le gouverneur-gindéral
dans la salle des délibérations de Ta
commission des chemins de Far Sir
Wilfrid Laurier en sera le présidenr.
On y dennera lecture de documents‘

qui traîteront la question des forêts
canadiemmles à tous les points de vue. :
Le ouze janvier, un banquet réuni-.

ra à l'hôtal Russell les membres de la
convention, sous la présidenca de sir
Wilfrid TLaurter, Son Excellence le
gouvermai.r-générai assistena à ce bam-
quel,

FEMME PROPRE

 

 

C'est une erreur de croire qu’en se

lavant la téte on détruit les

pelticuies
“ne femme propre p2uat se laver la

tête tous les jouns, et malgré cela
avoir à souffrir toute sa vie, de pel-
licules et de chute de cheveux.
La seule manièr»> au monde
de guérir los pellicules est d'an dé-
truire le germe eL la seule prépara-
aion à c2t effot est le Newbro's Her-

; picide,
Tlerpi-ide, cn détruisant les pelli-

cules, fait croître les cheveux abon-
damment, Jétriuisez la ~ansge et vous
enlevez les effets. Vendu par les prir- |
ciranx pharmaciens, Jlpvoyez 1) cts
en timb'es, pour um éthantillon à The|
Herpicils (Co, Détroit, Mich.

nes qui scuffrent de gaz dans Vesto- W. BRUNET & CUE, agents spé;

, mac et les intestins pour éclaircir le claux pour Qué, 1rue St-Joseph |

| teint et purifier l'haleine, la bouche + __

Je comprends pourquoi, comme je plot jourt alier ’ :

ci la gorge © je crois anssi que le foie

retirera beaucoup de bien de leur em-
ils ne coûtent que

vingt-cinq centina la boîte chez teus.

les pharmaciens. Fien qu'ils soient ure,

du charbon de boïs meilleure et plus

grande quantité dans les ‘“Losanges

absorbantes de Stuart * que dans tou :

préparation, je crols encore obtenir.che, et 7 janvier, de 1 heure à
| heures.

Visite intéressante
Ie public sera admis à visiter les

salles ouvertes par les l’ères Jésuites, |
31-55 rue d'Auteuil, samedi et diman-|

U

; selles que le Peruna.

| conscience et de mon jugement.

La Main Qui Tient À

Rétablit Les Nerveuses, Dyspeptiques Epaves Catarrhales.

_——

Distance Toux, Rhumes, Grippe,Et
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“Pendant la récente épidémie de Grippe
qui a fait un million de victimes ou plus,
l'efficacité du Peruna pour la guérison de
cette maladie et de ses suites, à été le
sujet de conversation du continent.

—N. Y. Journal.
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OMME UN DEMON, lagrippe a tra.
versé notre pays, laissant derrière elle

des milliers d’épaves physiques.

Les victimes du catarrbe du cerveau, ca-

tarrhe de la gorge, catarrhe des poumons,

catarrhe de l'estomac, catarrhe des rognons,

catarrhe des organes pelviens, se comptent

par centaines de mille. La Grippe est un

catarrhe épidémique, et sème la semence du
catarrhe chronique dans le système.

Cela est si vrai que peu de malades de la
grippe peuvent se rétablir complètement
avant de prendre du Peruna.

Jamais dans l’histoire de la médecine un

remède n’a reçu les mêmes louanges univer-

Si vous ne dérivez pas de résultats
prompts et satisfaisants de l'emploi du Pe-
runa, écrivez de suite au Dr. Hartman,lui
détaillant votre condition, et il se fera un
Jaisir de vous donner gratuitement le
énéfice de ses conseils.

Ny

Victimes de la Grippe Rétablles par le
Peruna.

Mlle Alicia Newell, 6 Stanley Street,
Montreal, Can., Membre Organisatrice de
la Société Française de Bienfaisance,écrit :
“Nous avons eu un siège de la grippe

dans la famille, et moi aussi bien que quel-
ques uns de mes amis, ai été une victime de
la maladie,

“Trois bouteilles de Peruna m'ont aidée
à une guérison complète, et plusieurs de mes
amis ont recouvré la santé avec moins que
cela même.
“La grippe, en général, laisse une per-

sonne affaiblie et nerveuse, mais j'ai remar-
qué que dans tous les cas où le Peruna
avait été employé, la guérison n’était pas
seulement complète, mais la médecine sem-
blait avoir infusé une vie et une vigueur
nouvelles.” - Alice Newell.

Le Président de la Pharmacie
Latoniuse Recommande le Peruna,
Mons. J. A. Goyer, Président de la Phar-

macie Latoniuse, 1033 rue St. Denis, Mon-
treal, Can., écrit:

“Je puis hautement recommander votre
inestimable préparation, le Peruna, à tous
ceux qui souffrent des mauvais effets de la
grippe.

“ Deux bouteilles de Peruna m'ont com-
plètement guéri de cette maladie, et il a agi
commele meilleur tonique pour le système
quej'aie jamais essayé.”-J. A Goyer.

Abattue par la Grippe. — Guérie par le
Pe-ru-na.

Mille J. A. McGibbin, 871 William Street,
London, Ont., écrit:

“Je fus abbatue par la grippe l'hiver
dernier et restai avec une sévère affection
bronchique et un catarrhe du larynx.

“ Les prescriptions du médecin semblaient
impmssantes et j'allais de mal en pis, jus.
qu’w; jour où on me conseilla d'essayer le
Perona. 4
“J'en pris quatre bouteilles et il a em

tièremert enlevé le mal. Des mots ne sau-
raient exprimer mon appréciation du bien’ .
que m'a fait le Peruna”-J. A. McGibbin.  
 _}
 

QUARTIER SAINT-VALIER
 

Québec, 4 janvier 1008.

Aux Electeurs du Quartier St-Valier,

Messieurs,  Bien qu’il reste encore au-delà d'un
mois avant les prochaines élections,
vu que j'ai pris la ferme résolution
de ne plus briguer vos suffrages, je
me fais un devoir de vous le déclarer
aujourd'hui publiquement afin que

vous ayiez tout le temps nécessaire ;
pour choisir parmi vous un autre
candidat qui représentera dignement
nos intérêts communs.

Depuis bientôt dix ans que j'ai
l'honneur de vous représenter au

Conseil de Ville comme échevin pour
le siège No, ‘3 vous me rendrez le té-
moignage, je l'espère, d’avoir tou-

jours travaillé dans toutes la mesure
de mes forces pour le plus grand in-
térêt de la vilie et du quartier St-.

Valier en particulier.
La grande confiance que vous m'’a-

vez toujours témoignée et la sympa-
thie générale que j'ai rencontrée chez
mes collègues au Conseil, me compen-
sent amplement de la peine et-du dé-
vouement que je me suis imposés pour
remplir mon devoir au meilleur de me

Tai presque toujours appuyé les

mesures présentées par l’hon. S. N. i

l’arent, parce qu'alors je croyais com-|

me je le crois encore aujourd'hui '

qu'elles étaient pour le plus grand

bien de ln Ville.
Vous remerciant, Messieurs les

Electeurs, de m'avoir toujours êté

fidèles,
“Je me souscris,

Votre humble serviteur,

UL. CANTIN,

A LOUER
Pour Sociétés Mutuelles, Ouvrières,

Nationales, Commerciales, etc, etc.
aux Nos, 85 et ST, rue D'Aiguillon,
faubourg St-Jean, de très jolies salles
bien meublées, avec lumière électrie
que, téléphone longue distance, chauf-
fées à l'eau chaude, petites tables, 7
grandes tables et munles des autres
améliorations moFornes. Visibles tous
les mercredis et samedis, de 8 à 1)
heures, p. m., en s'adressant at No.

 

 p
&5, rue D'Alguition, faubourg St-Jean,
Québec, P. Q.,, Canada.

  
L’ELECTION DE COMPTON A VENDRE

 

 

  
 

 

 
  

i : : NE MAGNIFIQUE PROPRIETÉ si
M.Hunt elu par environ 300 voix de U le côté Ouest de la rue OPRIETÉsituéerot

majorité eel]aute-Ville de Québec, avee cour et dé

Cookshire, 4—Le candidat Ilbéral, Four conditions s'adresser à
M. Hunt, a été élu aujourd'hui dans| LABUEQUE, BELANGLR&LABREQUE,
le comté de Compton contre M. Pope 26 dée—1m 18
conservateur, par environ 300 voix ue Buade, Québec,
de majorité. les rapports ne sont |
pas encore complets mais les majo- A LOUER x
rités sont les suivantes : —_—

Hunt Pope AGNIFIQUES FERMESà 1 >
Maj. Maj. \4Y4 aux-Oies, propriété des DamesRoligiennes ?

Scottsiown Village . , .., 84 — <l Hôtel-Dieu de Québec. ;, . cation à des conditions faciles,
Compton State . 3 16 1dresser au Pda de la S'ommupauté de
Ci Cee es — 'THôtel-Dieu du Précieux 3 Juébe
Cochrane's School House, 8  — |duPéinis mas de Québes, Cote
Cookshire. . . . .… . . — 148 26 déc—Im ,
Ste-Cécile. 21840. — OT !
St-Romain. . + + + . » 112 —
Lake Megantic. . . . . 38 —
Bulwer. . +. + 00e — 29 $
Sawyerville. , . + . — 133 15,000.00 de |
last Angus. «« +. . — 4 i
Linda. . . ve — 69
West Gatehouse. +... — 4
Island Brook, + . . — 8 dnb
Randboro. « wo oe oo oo — 9 |
Scottstown. , , + . 34 —_ à
Bury Village. o eo ©. 41 — a oR
Moss School. « . 81 — V en d re a A

; Lalatrie. . «+ « oo 4 _ Uy

Milan. . + + + + oo 19 — O w
St-Malo. . ++... 19 — i:
Waterville, « + + + 2 — O k
Bierchton. . « + +. — 32 Ï
Eaton Corner, .. — 23 , .
Tinwick. uo wow 3 = de Réduction
St-Fdward. . . +. 42 — J
East Clyton. + + « 15 — coo00 :
Kast Mereford. . 14 _ Un lot de Boas, Manchons '.
est un hitton. . . oe 1] — : Casgnes, Peaux de Moutons i

Stornoway. . « + MN — P A
Emberton. . wo 21 — de Perse, etc. |
Ascot Corner. +. +. 10, — Doublures en rat musque i
Springhill. Ho, EE pour capot de messieurs, |
Brown's School House. 31 —_—

Niinville Dn a _ Valant $35.00 pour $18.004 + . . . i -

l'ennisons. . « oo 21 — Valant $25.00 pour $l 6.00
Perryboro. . w o 87 — A
St-Téon. 2 ++ A1 = eo. Ar

Randboro. = 5 : IR
Gould Station » . .. — 6 i
Johnville. 0. 26 |
Island Brook. + + « — 8 .
cel ’

Le tabac CIHAMPLAIN est 162 COTE D'ABRAHAM hy
manufacture par la RockCity a7

Tobacco Co, | el’    
 
 

qu'il

ployés sous ses ordres ?

J'en doute.

Mals il est facile de s’en assurer.

Prenons son dernier tableau, celul

qu'il a déposé sur la table du consell

et qui porte la date du 4 décembre

1005.
Je m'inscris en faux contre ce ta-

Je dis que c'est une manipu-bleau.

lation.

Ce tableau, qui est censé ne conte-

les dépenses Imputables au

cepital sous l'administration Parent, Ma

nir que

fait contresigner par les em- pee

HO! POUR MEXICO
Un grand nombre do personnes dont

plusieurs membres du clergé, ont déjà
manifesté Jeur intention d'ailer à
Mexico par l'excursion spécial» du

réal le 29 janvier proshain. Ceux qui
savent juger d'une bonne occasion

! reconnaissent les avantages de
| voyage, le seul organisé pour visiter
jle plus vieux pays du monde, En vous
l adressant à J. Quinlan, agent des pas-

 
ture, Montréal, vous

hranhare md mona

Grand-Trene, qui doit partir de Mont-.

ce;

Ragers pour le diatrict, zare Bonaven-,
recevrez une Jo-

Aone

=|

 

r . .

em oN NT NE NA WE EMER NeW EO,;<cn allendant que votre fournisseur le Henne en Slocka>2=====> =»>=<,
}

LY . ; m
LW Je vous livrerai à mesfrais le fameux “ CAFE DE MADAME HUOT ”, par boite de 9 livres, sur réception n
| w de 75 els, si vous habitez la ville et par colis de 8 boites de 2 livres dans toute la Province de Quéhec et dans UN

wv celles d Outario, sur réception de $2.25 et je paieraile fret. Il n'y a done pas de raison qui vous cin pêche de boire nm

wo cedélicieux café qui ne coûte pas plus cher quo les cafés communs qu’on cherche à vous imposer parce qu’ils n

W laissent plus de profit et dont la liqueur est fade et plate. Ne vous laissez pas tromper : Exigez 7

WI cronBRMALIA,ere, i"
as

°233323232333372333333332333 Caïé de [Madame Huot =
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1L FAUT PRENDRE LE

VIN PHOSPHATE AU QUINQUINA
DES RR. PP. TRAPPISTES
  

Ce que dit une convaiescente, Mme J. McGRATH,

67rue du Champ de Mars, Montreal

Montréal, 28 octobre 1905.

MM. Motard, Fils & Sénécal, Montréal,

Messieurs,—Je suis heures de certifier que le Vin
Phosphatre au Quinquiaa des RR. PU. 'Prappistes,
pris ave: régularité m’a rendu les forces perdues an
cours d'une maladie longue ct pénible. LI m’a donné
ta vigueur d'autrefois,
Bien à vous,

Madame J. MeCRATH,
67 du Champ de Mars,

. Montréal.

Co Vin est en vento chez tous los Pharmaclons ot Epiciors

MOTARD, FILS & SENECAL, Seuls Agents
5 Place Royale, Montréal ‘

Venie en Gros pour io District de Quebec, W. BRUNET
& CIE, 139-141 rue St-Paul, Quebec

   
    
      

         
       

   

  

Les TT FID ATER Fra)

à Gouttes pa va Ë x AA

| véritable v Ev ed 3 LH se BAe A FIERY BY on

à contre l'ANEMIIE CHLOROSE, PALES COULEU
ÿ Sans ndeur, ni saveur, le Fer Bravais est recommandepar les médec

II pe conutipe pas. II ns noircit pas parles médecins du mondr chtler. 
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de du Père
Guérit radicalement et promptement

l'iutempérance et déracine tout désir
des liqueurs alcooliques.
damais plus de tiois bontellles ne

sont nécessaires pour accomplir un
soulagement radical et pour donner
un bon appétit pour les aliments
solides.
L'estomne gère facilement et par

suite les malnises et les Insomnies dis.
paraissent. Après une moyenue do
trois semaines de l'emploi conscien-

¢
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i cleux de l’Antidote, l'estornac peut se

= passer de stimulants artificiels et la

= soif cat disparu. LE MALADE EST
x GUERI, If était l’esclave d’une mau-

LY vaiso et dangereuse habitude et II est

i redevenu maitre de lui-même et se

La porte bien.
Ta

f Portsmouth, N. H., 5 janvier 1850
4 M. 8. Lachnnee,

a C'est un bonheur pour mol de pouveir
i vous dire que votre “ ède du Père Mae

tbieu,” m'a définitivement guéri de la fu-
nesto habitude des liquenra slocoliques
J'etais depuis près de huit ens un véritie
ble erclavo du whiskey qui ruinait m'a

\ santé et ma bourse, cor la moyenne de mes
ÿ dépenses était de quatre piastres par see
maine. Aujourd’hui, je sens que ma santé
est aussi bonne que jamais, grâce sans
doute à votre précioux " Remèdo dn Père
Mathieu,”

Votre reconnaissant,
LOUIS SHAW,  

CHEZ TOUS LES PHARMACIENS , . . ._ 8100

DEPOSITAIRE

  

    
  

 

uses La Cie des Laboratoires S. Lachance (Limitée)
87 rue St-Christophe, Montreal

té de
Ca MM. W. BRUNET & Ci

tn EN GROS À QUEBEC } MM. Dr ED. MORIN & Cle

MANQUE DE FORCES, FAIBLESSE DE LTA fr

§ les dents, Il donne en per de te : SANTÉ - VIGU — _ Ç K
Vente au détail dans fies Jheietatdrogrles, ge méfier des GUEUR FORCE BEAUTE
RT AEE TE Tos rm IE Kl 30, r. Lafayetis, Paris JR

 

MU
» LES FINANCES

NICIPALES
 

5. 30.--LA CONVERSION DE LA DETTE
 

Le 5 septembre dernier, M. Parent

. débitait devant un conseil attentif et

quelque peu attendri, les phrases so-

nicres de son éternel adieu à la mai-

rie.

Le grand financier venait de pren-
dre une décision héroïque, il donnait sa

3 emission! Ties yeux tout pleins de
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I=7 = Crande Vente à Réduetion
i COMMENÇANT LE 2 JANVIER 1906oc,

ut" p 3 4 Pour Centd'Escompte
MU" a Sur les Prix Réguliers
; I . POUR ARGENT COMPTANT OU PAYABLE SUR LIVRAISON

|
un

Y,
   A. Dombrowski=| i

IN 20 livres de Viande pour 51.00,
in Avec Roasbeef et une tranche de Steak

n I ! M Viando bachée 3 Ibs pour. .25 cas! Gros jambon, 1 ilvre, … ets

mn d  Saucisse 3 1bs pour. . . .25 CIS{ Bacon, 1 livre. . . « « .cts

m | Ë Gralsse en pot 214 Ibs pour 80cts Role fumé, 1 livre. . « cts

Loulet, 1 livre. . + + « .10 cts

Sauc:sson, 1 livre. « + = .07 cts

Jlèrres, ln couple. . . .20 cts

I'etlt jamhon, 1 livre. .. .13 cts

Lard frais, 1 ilvre. . ©

Oeufs,

cts

22 cts1 douzaine. 22

Beurre de crémerie la livre.25 cts

ver
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“armes, la gorge déchiré par un san-
glot, il racontait tout le bien qu'il

avait fait à la vieille cité et tonte la

euisaate douleur qu'il éprouvait À se

“sépaner de ses vieux camarades. Et

" panmi les bienfaits de son règne il si-
gnalait la conversion de la dette mu-

nicipale.

Il disait :

, “A Part des travaux matériels qui
sent changé la physionomie de la ville,
NOUS ne sonunes pas restés étrangers
ce mouvement qui se faisait autour
de nous. C'est ainsi que nous uvons

ÿ (a) Ce qu’elle devait être en théorie

 

création C'une nouvelle dette de
$1,200.00 4 381% p. c, on aura fait

une conversion avantageuse, parce

qu'on aë payerait plus annuellement

que $42 er dntérér aun lieu de $0, et

le gain annuel de $18 par année, mis a

intérêt composé comme fonds d'amor-

tissemuent, permiettrait d'éteindrs le

dermior capital emprunté, qu bout de

35 ans
M. Lafrance a déjà denné son opl-

Lion sur cette question de la conver-

sion de la dette, Il est intéressant da

la reproduire tell? que nous la trou-

voms & la page 5 de son rapport finan-

cier de 1895-96 : ;

“La première question, dit-11, quil
vient naturellement à l'esprit est cel-
le-ui : Doit-on convertir notre dette ?
Celte transaction serait-elle avanta-
gevse À la cité ?

‘ lœur moi, je n'hésite pas à ré- pu profitar de l'état du marché moné
taire pou“ opérer la conversion de
notre datse anglaise.” (Voir *“ Soleil ”
du G sept. 1905).

& opéré la conversion de la dette an-

giaise,

Cette affirmation, #1 l’a falte pu-

bliquement, en plein conseil, le 5 sep-

tembre dernier, et le “Sole!” du

lendemain l'a publiée dans ges colon-

nes.
Remarquons de plus que c'est pares

qu’il a pu profiter de l'état du marché

‘nonétaire que M. Parent a ainsi opé-

ré la conversion de la dette.

Ceci denme plus de force à l’affir-

mation du maire et attache à l'opé-
ration elle-m@me la note très réjouis-

| sante di euocès obtenu.
| Maïs tout cela est-il! bien vral ?

C'est ce que nous allons examiner

 

 

Pour bien comprendre cette question:

de la conversion de la dette, il nous

faut entrer dans quelques détails.

Rien de plus facile que de se ren-

dre compte de cette opération tinamn-

cière si on veut seulement prêter deux

| minutes d'attention.

{ Quand M. Parant a été nommé mai-

me en 1534, la cité avait une dette que

le tinésorier, dans son rapport de

“cette année, (page 15), portait à
$5,485,472,32,
Cette dette était détaillée comme

suit 5

Débentures payables en

Angleterre, . . .$3.541,909.09

Débentures payables en

Camada. . . . . + . 1,043,562,35
  

Total. . . . . . .$5,485,472.32
Deux ans plus tard, M. Parent,

ayant acquis quelque expAtencs dans

M | l'administration des affaires muniel-
pales, sa, décida, un bon jour, à lancer

devant le public son projet de com-

version de la dette,

Durant cette période de deux an-

mées, la aette avait quelque pen aug-

menté, et, au moment où le conseil

approuvait Je projet de conversion

de la dette anglaise, la dette totale

de la clté avait atteint les chitfres

euivants (d'après le rapport offcizl de

1696, page 15) :

Débentures payables en

Angleterre. . . . . . .$-4,421,516.66
Débentures payables en

Canada. ...…... . 2,026,750.23

Total.  $6,458,066.89

Æu conseil do villa, on a toujours

 

vee . +

les débamivnes payables

terre,

En 1899. la datte anglaise était done

de $4,421,316.66, ’

C'était là, payable à Londres, le to-

tal des lébentures émises à diverses
dates et portant intérêt à des taux
différents.

‘Au point de vue de l'intérêt à payer,

la dette anglaise se décomposait com-
me suit :

MDébentures à 6 p. ce. . .$1,812,783.8:
Débentures à 5 p. c.. 210,973.32
Débentures à 444 p, c.. 614,803.33
Débenitures à 4 p. ¢.. . . 1,873.666.67

en Angle-

 

 
 

$4,421,3:8.83

Tout le monde sait en quoi consiste

l'opération qu'on appalle la “ conver-
sion" d'une dette, C'est 12 substitu-
tion d’une dette nouvelle à une detts
ancienne, L'opération est judiciause,
quand la dette nouvelle porte un in-
térêt moins 8levé que la dette ancien-
me,—quamd mêmie le capital de la nou-

velle dette serait lui-même plus con-

sidérable Que le capital de l'ancionme—

 
Jon swive sur l'intérêt comstitue un

fonds d'anortissement suffisant pour

‘éteindre la dette alnsi augmentée,

Tn example fera comprendme la na-

tune © l'avantage de l'opération.

portant 6 p. c. d'intérêt, c'est-à-dire

un intérêt de $60 par année, SI on

trouve à éteindre cett: dette par la

Chest clair, M. Parent affirme qu'il;

alpelé ¢dette anglaise,” catte partie,

de la dette publique représentée par:

maïs À condition toutefois que ce que

Supposons uno dette de $1,000.00 |

ponidræ : Oui, la conversion de la det-
te ust avantageuses À la cité et devrait
être faite, sl en convertissant cette
gutte on vn assure Pextinction à una
date fix». Non, si on na veut que dimt-
nuer la scmme des intérêts à payer

tage À nos successeurs une dett> plus
forte gue celle que rous avons ac-

tuellement.”

Imbu do cette idée, le consell de

ville dé:réta en 1896 la conversion de

cette parile de la dette anglais: pour

laquelle la cité payalt un intérat su-

périour à 4 pour cenc.

La dette anglaise étwit

de. . . Coe

Retranchant les débeatu-

res 4 4 p. oc, soit.

  

réts supérieurs À € p. c.

rat 4 8% p. c.

Mais à ce montent de.

M. Parent ajouta.

.$2,547.6-19.09

9,743.83

Formant un total de. .$2,557.383.32

qui devint ainsi, sous le nom da

“dette anglaise,” le mnntant réal que

le consoil de ville, par une résolution

en date du 20 octobr: R806, coasemn-

ta à convertir en débentures mou-

 

nées à partir du premler juillet alors

prochain (ler juillet 1897). 
; Parent ajoutait à la dette anglaise

l était de produit d'un emprunt à 44,

p. €, fait en 1806, affecté & fa cons-

truction de l'hôtél da ville et rem-
| boursably 3 Qudlec.

i En quel honneur est-elle allé s2

! micher dans cette narti2 de la dette an-

glaise pour laquelle la cité paye un

intérêt supérieirr à 4 pourcent ?

Monsieur Pavent ou M. Lafrance
Dourrait nous renseigner sur ce point.
Ils ne ls feront pas,

C'est je 20 octobre 1396, que le con-
ceil de ville a alopt* la résolution
entorisant la conversion d’une partie
de motre dette, de catte somme de
2,557,383.32 dout 11 vient d'être

question,

Voici la texte même de ln résolu-
tica du conseil :

“M. l'échevin Tangnay, ‘ secondé
par M. l’échevin Väncent, a proposé
et il a été:

“ NESOLU : Qu'il est désh'able que
cette partie de la dotte de ia cité con-
sistant on débentures stenling pava-
bles dans la cité de Londres, on An-
Eletenre, se montunt à {M5,48/) ster-
Jing ($L59T3S5; devraient ("être
; consolidée et racheté» :

‘Que la cité a demandé des sou-
Dsissions dans le but de consolider e-
racheter les dit:s débantures et que
la soumission de MM. Coates, Fils &
Vie et ‘Janson, Frères, étant la plus
avantagsuse a été acceptée ;
“Que dans le but de racheter Jes

dites débentures sterling maintenant
en circulation il est néressaire que du
£tock consolidé e: ennégiatré an mon-
tant de £654,180 stapling (#:3,185,-
151,63) rachetables pas plas tard que
dans soixante et cinq ans soit éma-
né (sic) ;

* En conséquence qu'il soit résolu
que la cité de Québec étæblit, conati-
{ue et autorise l’émanation (sic) du
stock consolidé et enrégistré pour uns
somme totale de £G54.4S0 sterling
(£3,185,131.63) portant intérêt à 84
p. c. par ennés, payable tous les six

 

 nrois, pandant un terme de 67 ans, À
partir du ler jour de- janvier, mil
huit cent quatre-vingt-dix-sept (1S971
et rachetables par tirage au pair le
premier jour de jirillet mil hnit cent
quatre-vingt-dix-sept (1897), alors se-
nu-annutellement pendant les dites 65
années, pour un montant du dit stock
suffisant pour purgor en entier et ra-
cheter lo plein montant dans le dit
terme de GO ans.”

Tachons de mettre on francais nette

prose meurtridre.

Pair sa décision le consell de ville

antoriise la conversion d'une partie do

‘la dette munidipalé, soit un montant

“de $2,557 35.
! Pour converts cotts dernière som-
me 1! met À la disposition du maire ou
du Trésorier des débentunes vour ame
valeur da $3,195,131.63,

 
chaque année et laisser comme héri- |

i

,$4,421.310.6: 'rhumatisme à la santé et au bonheur.

.ap- Buéri des milliers et des milllers de
. 1,873.606.67 rhumatisants, alors que quelques-uns

Il restait une somme de..$2,547,1149.99 que des infirmes Incurables. M. T, H.
pour laquelle la cité payalt des inté- Smith, Caledonia, Ont, dit :

C'est cette soumme quo la ILS se dé- gi perclus, que je pouvais À peine tra-
cida à conventir en l'é:hangeant pour vailler.

de nouvelles débentures pontant inté- des mais ils ne flurent aucun bien.

‘

velles portant intérêt à 314 p. c. et désordres des nerfs, les Pilules Roses

rachetables dans les solxante-cing am-'du Dr Williams vous guériront, parce

Cette somme de $9,733.33 que MM. quoi les Pilules Moses du Dr Willlams

 

Ce nuuvalles débsntunes partent
intérét à 314 p. c., at cet intérêt est

payabls tous les six mois à partir du

ler janvier 1807, le pramier payement

étant dû le der juillat 1897.

Egalement, ren commençant le ler

juitlet 1SUT et easuits tous Îles six
ols, pendant 63 ans, le conseil est

tenu de racheter un certain nombre

de ces nouvelles débonturas, au pair,

de telle manière que chacun de ces

130 rachuts (2 par année pendant 65

ans), ételgne chaque fois la 1%9ème

partie des débentures émises pour la

conversion de” la dette.

En deux mots, la contfrsion de la

dette comvortait en même temps son

extinetion cGétiaritive dans une périod:

de soixante-cinq annéas,

Delle esi l'idée qui a présidéa à cet-

te iæiportarte opération.

Il nous reste 4 voir si M% a 6d 16a-
disée et uans quelles conditions,

 

Les victimes

du rhumatisme
 

Trouveront unc guerison certaine

dans l’usage des Pilules Roses
du Dr Williams
 

Le rhumatisme est une maladie du
sang. ’lous les médecins admettent
maintenant ce fait. Les médecins

avalent l'habitude de croire que le
rhumatisme était causé par du froid
dans les articulations et les muscles.
Maintenant ils savent que le froid ne
fait que faire souffrir. Le rhuma-
tisme ne peut être guéri qu’en gué-
rissant le mauvais sang qui en est la
causé. Les Pilules Roses du Dr Wil-
llams guérissent toujours le rhuma-
tisme, parce qu’elles font réellement
un sang nouveau, riche, rouge qui
chasse les acides délétères, amollit
les articulations et les muscles raides
et douloureux, et ramène la victime du

Les Pilules Roses du br Williams ont

d’entre eux n'étaient, pour ainsi dire,

* Pen-
dant nombre d’années je souffrals
gravement du rhumatisme et j'étais

dJ'essayai beaucoup de remë-

Alors je vis l’annonce des l’ilules Ro-
se du Dr Williams, comme remède
contre cette maladie et je m'en procu-
rai. Aprads en avoir pris quelques
boîtes je constatai qu’elles me fai-
gafent du bien et je continual 'usage
des pilules durant tout l’hiver : main-
tenant je suis parfaitement guéri. De-
puis, j'ai travaillé dehors. au froid,
avec un habit, et je n’ai ressenti aucun

mal.”
Si vous êtes en proie à quelque ma-

ladie due uu mauvais sang ou aux

qu’elles font un sang nouveau et ri-

che qui va droit à la source du mal et

l'extirpe de l'organisme. C’est pour-

guérissent des maux tels que l’anémie,

l'indigestion, la palpitation de coeur,

la névralgie, les maux de tête et les

maux de dos, maladies du foie et des

reins, danse de Saint-Guy, paralysie

et les maux secrets spéciaux aux fil-

les et aux femmes. Mais seules les

vraies pilules peuvent produire ce ré-

sultat et celles-là portent toujours

le nom au long “ Dr Williams Pink

Pills for Pale People,” sur l'enveloppe

qui entoure chaque boîte. En vente

partout chez les marchands de re-

mède, ou envoyées par la poste à 50

 
icents la boîte où six boîtes pour $2.50

en écrivant à la Dr Willlams' Me-

dicine, Coy, Brockville, Ont.

 

HOPITAL

Pour les maladies des yeux, des

oreilles et de la gorge

15 RUE CHARLEVOIX, LES REMPARTS
—— ‘

Ghangement des heures de consul tation)

 

A l'avenir le Dispensuire de cet
hôpital, sera ouvert pour le traite-
ment gratuit des pauvres.
le lundi, mercredi et vendredi, à

-
7 lrs le soir.
Le mardi, jeudi et samedi, à 9

heures Je matin.
Le Dr Coote, qui à organisé un dé-

partement pour le traitement des
maladies des yeux, des oreilles et de
la gorge, à Jl’Hôtel-Dieu de Québec,|
et a été le chef pendant huit ans, di-
rigera le service pour les pauvres, au
nouvel hôpital.

AVIS
Je désire donner avis qu’à

partir du 2 JANVIER 1906, j'a
bandonne le système du crédit
pour adopter la vente au

STRICTE COMPTANT.
Mesclients et le public en g¢-

néral qui m'ont donné leur en-
couragement passé, trouveront,

qu'il leur sera profitable de con-
tinuer à faire des affaires avec

ma maison, au comptant....

J. EDMUND DUBE,
Propriétaire

La Pharmacie de la CroixRouge

Angle St-Jean et du Palais.

 

 

  DIOTEUR HYONENIQUS, ANTI-EPIDÉ
MIQUE, PRÉSERVATIVE EY CURATIVE
RES MALADIES de lu poitrine,
as l'estomac et de la ity |
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L'école Lockqueli
144, COTE D'ABRAHAM. QUEBEC

 

w Nous publions ci-dessous quelques-

Unes des épreuves qui ont été don-

nées à l'examen qui a été fait derniè-

rement à notre école.

Ce qui suit n'est pas une réclame À

outrance, mais notre but est de faire

connaître un peu le programme d'en-

seignement suivi A cette école. Nous

donnons aussi les noms des élèves qui

on tle mieux réussi.

Nous profitons de cette circonstance

pour offrir nos remerciements et nos

souhaits de bonne et heureuse année
aux parents qui ont bien voulu nous

confier le soin de l'éducation de leurs

enfants. Nous les assurons qu'ils

peuvent toujours compter sur notre

entier dévouement.

Anglais. Lettre à corriger:

Québec, October, 4th 1905.

“Dear Sir,

“ We were sory to find on recelt
of your of the 3thd inst. that you had
ocasion agein to find fault with the

good) latly turnish, Nome persels
forwarded to you where done so Ly
innadvertence. We should be sory
tu loose your custum and also gri-
ved to here you had sufered any pe-
cuniery loss.
We are perfecly wiling lo aggree

to such a reduction in price ns you,
in your integraty, think ferly just.

We remain Sir,
Your obédiantly

M, CHARRIER,

 

Francais,  Dictée à corriger :

La Boulangerie

Le boulangé a reçu la farine et il
l’iu mélangé dans un cofre qu'il appetle
le pétrin, avec de l’eau et du sel paur
on faire de la pâte qu'il pétri et brasse
en jeignant : puis Il y ajoute un peu

de levin, c’est-à-dire de pâte fermen-
tée provenant d’une opération préca-
dente, et il In faconne en pain. la

pâte abandonner à elle-même so
gonfle, se soulève et se creusent d'une
ntivade de petits troux qui In font
ressembler à une éponge. Pendant
ce temps là, un grand feu de pin et
de boulau bräle dans le four et en
chauffe fortement les parrols.

Arithmétique:

l'onner le montant de la facture suf-
vante, moins les escomptes :

10 15 pes 30 vgs à 19 ets moins %p.c.
19 pes 25 vgs A Sucts moins LA pe
27 pes 52 vgs à 10 cts moins 74 p.c.
10 pes 30 vgs À 25 cts Moins 15 p.c.
18 pes 15 vgs A 35 cts moins 114p.c.
20 pes 40 vgs 2 19 ets moins 2hp.c. Zo—26 élèves demandent à leur pro-

fesseurs une remise de 5 p. c, sur $5
qui sont le prix d'un mois d'école pour
chreun. Ile professeur leur accorde
le 5 p. ©, demandé À la condition
qu'ils on dépenseront S p. €, À l'achat
de bonnes plumes.
Avec cos escomptes réuuis, combien

pourront-ils tucheter des plumes à
10 cts la douzaine ?
8o—Acheté un char d'avoine: 80,000

livres à (U % cts. On veut faire un
profit de R125 sur ce char. Combien
faudra-t-il vendre une poche de 56
llvres de cette avoine ?
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— ! Dr. Cr. Losnes. Gains. Resour- Linbilities
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Merchant's name...| $3 550 00} $ 6800 00
Cush...……a…orerersss 5SsU 75 3506 BÛ LL ccoenc0uf re ….$2378 95
Merchandise.... 3230 ñ0| 2780 25 375 OU|Inventory
Shipt D. Cavon....... 87H 40) 923 30...$ 49 90
Consign. Fortier,... 15 40 120 00 .. $ 104 60
J. E. Morin, ........ 127 75 1895 30... 1767 55
J. E. Thibodeau..... 575 3U 327 82,
Miller & Lockwell..| 1930 82/ 2560 00 569 18
Shipt D. Madore.….| 2570 Of 1904 72
TEXpense...….0 530 (O|...…u.ccaveres F830 00), 200 00 Inventory
Commission, . 10 O0 59 QD cna 00000 49 80
ÉSTOTHGO..0…00 2 cvosoccau|rrncocsesansres 22 40............ 22 40
Discount. 750 00 322 20 427 &0
Interest ........ oe 15 35 2840 46 9
Faguy, L. & Frère. 2777 82 1940 27!.e00s0000)s + 887 55
L'Heureux & Gau- |
Vileesnnne cononn 3333 97 100 00 .....ooven einen. 3233 97

$23233 06| 873233 0651545 251$ 121 9087267 95] $2441 33
Merchant's net los8|..…...…....…..[100 soccssorse[r+v000 00-00) 1498 38

T1545 28[$1545 28
Merchant's net cre-
Ait... vo. . 6230 (0

Merchant's net lo8S|.…..…..…......| 1428 38

Merchant's present
WOIth...000e vrscorusrfrrrcco vonsarcas[rroccencorsrone [sosarec corse ronseessevanfes 4826 62

$7207 95] $7267 95     
 

Les huit élèves dont les noms sui-
vent ont le mieux réussi sur toutes
les branches du concours :
A. Renaud, L. Lockwell, A. Boivin,

G. Hamel, KR. Rrochu, FE. Trudel, M.
Charrier, J. Bolduc.

:—A. Renaud, A. Boi-FRANCAIS
vin. J. B. Jobin, I. Lockquell, A.
Robitaille, E. Trudel, M. Charrier,
G. Hamel, E. Lamontagne, Jos. Tur-
cotte, O. Lamontagne.

ANGLAIS :—G. Hamel, M. Char-
rier, LE. ’Trudel, A. Renaud, Louis
Lockquell, A. Boivin, R. Brochu, J.
B. Jobin, A. Robitaille, G. Plamon-
don, A. Langlois, J. ‘Turcotte.

ECRITURF :—(;, Hamel, Jos. Bol-
duc, J. Babin, L. Lockquell, E. Tru-
del, M. Charrier, W. Martel, A. Ito-

E.bitaille, 8. Cloutier, L. Gignac,
Lamontagne, T.. ('0té, A. Bergevin,
R. Brochu, A. Baillargeon.

ARITHMETIQUE :—J. Anctil, L.
Gignac, J. Brochu, O. Lamontagne,
J. Turcotte, I.
naud, A. Boivin, J. DB. Jobin, L.
Locquell, A. Baillargeon, L. P. La-
pointe, R. Brochu, G. Flamondon, A.
Bergevin, W. Martel, L. Côté, A.

"A. Robitaille, A. Boivin,

Lamontagne, A. Re-'

‘ Lapointe, E. Morin, Jean Dion, J,
Fabin.
TENUE NS LIVRES :—J. Anctil,

A. Renaud,
12, ‘Frudel, i. Lockquell, R. Brochu,
I. Côté, M. Charrlier, G. Plamondon,
Jd. Bolduc, i. Hamel, Léon Gignac,
A. Baillargeon.

| TENUE DES LIVRES—Z2e div.—
E. Morin, W. Martel, J. Dion, A,
Langlois, J. B. Jobin, LL P. Lapointe,
Si Cloutier, A. Bergevin, A. Lapointe,
O. Lamontagne.

I STENOGRAPHIE
| Anglaise :—A. Renaud, A. Boivin,
|L. Lockquell, BE. Trudel, G. Hamel,
+R. Brochu, M. Charrier, E, Lamon-
tagne, L. Côté, J. Bolduc, JF. Babin,
A. Baillargeon, G. Plamondon.

STENOGRATHIE francaise :—7J,
Turcotte, A. Bergevin, J. Dion, E. Mo-
rin, S. Clontier, A. Robitaille, 0. La-
montagne, L. P. Lapointe, W. Martel.

A. LOCKQUELL,

Professeur.

* Pour informations, s'adresser pen-
dant la vacance du jour de l’an, rue
St-Tacques, Mont-Plalsant, N.-D., de
Québec.

française et

A. LOCKQUELL, Professeur
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LE CANADA ENFRANCE

 

(Du “ BuHetin d

Paul-Touis Couchoud, Au Ce-
nada français. Dans la “ Revue
tleue,” Paris, 2U mai 1905, pp. 634-
530. Conférence fuite à la Sorbonne
our la Noctété des Amis de l’Univer-

pité de Paris, le Z mars 1905,
M. Couchoud a vu le Canadu, “gran-

Me forêt dans laquelle on a commen-
¢ depuis deux siècles nn trois, par
e fer et par la charrue, À faire quel-
pues éclaircies ” ; il dit ses impres-
fons,

Quand il prit, à New-York,le train
pour Montréal, il avait un sentiment
fe très vive curiosité : #1 désirait voir
par lui-même “ jusqu’à quel point les
Canadiens-lrançais étaient restés
Français ” ; son premier souci était
e savoir s’il allait trouver, ici ‘“ une
feille province de France” M, Cou-
houd paraît avoir été quelque peu
lésappointé.
‘On s'aperçoit, dit-il, que le train a
assé la frontière canadienne à un
premier détail. Les passages à niveau
Amérique, n’ont pas de garde bar-
êère,mais un simple poteau avec l’ins-
ription : ‘ Railway Crossing.” Dans
la province de Québec,le poteau porte
n outre cette inscription française :
raverse de chemin de fer. Je salual
ette première manifestation de notre
ngue, tout en me demandant st, en

‘Trance, nous aurions dit cela de la
même façon. A une gare, j'eus le
emps de lire, une autre inscription :
“ Prohibé d’outre-passer les pré-

u Parler Français")

est qu'on fait la chasse aux mots an-
Blais. Au lieu de “ square,’ on dit
carré, au Jeu de ‘“ rails ” lisses, au
lieu de “ wagon," char, qu'on pro-
nonce copieusement cbâr. Un wagon*
restaurant est un “ char-réfectoire,”
un sleeping-car, un * char dortoir.”

, Mais, pendant qu’un pourchasse les
‘menues expressions, c'est le génie
même de la langue anglaise qui s’in-
troduit dans la place. On dit : “mol
pour un ” pour : quant à moi, “ 1l
D’y à pus de soin ” pour : ça va bien,
Un ministre est- “ supporté ” par une
forte majorité ; la purée de pommes
de terre s'appelle : “ patates mâ-
chées” et toutes les phrases sont scan-
dées de l'éternel : “ C’est correct ! ”
traduction inélégante du “ All right”
britannique. :
“Cela s'appelle là-bas parler la lan-

gue de Bossuet.. .”

Le dernier trait ne nous émeut pas ;
on a si souvent réédité cette plaisan-
terie !...
M, Couchoud n'’a-t-il pas, comme

beaucoup de voyageurs, jugé “ après”
trop ““ peu de temps ? ” On ne con-
nait pas le parler d'un peuple, pour
avoir visité ce peuple et avoir fait
un court séjour dans le pays qu'il ha-
bite. Avant de porter un jugement
sur une langue, il faut vraîment l'a-
voir étudiée longtemps et avoir fré-
quenté beaucoup chez ceux qui la
parlent. l’ar les “conversations
qu’on ” entend, par les journaux hisses,” mais il me fallait, pour com-

rendre, me rappeler que “ prémisses,”
n anglais, veut dire les talus du che-
in de fer.”
Cette traduction nouvelle de l’an-
lais ‘“ premisses ” me rappelle l'ar-
cle d'un grand dictionnaire encyclo-
édique publié à Paris, où l’on si-
nale comme expression franco-ca-
adienne “ ferry-boat,” en ajoutant
ue cela veut dire ‘“ bateau de fer !
erry boat ”—bateau de fer, “ pre-
lisses ”’ —talus de chemin de ter,
es deux traductions sont aussi amu-
ntes l’une que l’autre.
A Montréal, M. Couchoud eut une
éconvenue : !
“Cette ville à incontestablemejnt l'as-

ect anglais ou écossais. Les Cana-
iens-Français y sont bien en majo-
ité, mais ils sont relégués dans les
wbourgs. Tout le quartier central
st anglais. En suivant mon chemin,
aperçus quelques enseignes françal-
s, mais rédigées dans cette langue
n peu spéciale dont j'avais déjà fait
l'expérience “ Mardes faites,”
our vétements de confection, “ Mar-
‘handises sèches ” pour Meroerie,
I'riseur ” pour Coiffeur. Tes bribes
e conversation que je saisissais
tnient en anglais. Je me décldal
ourtant à aborder en français un pas-
int, et je lui demandai la rue Sainte-
atherine. TI me répondit : “Oh!
y a Un bout de chemin.” “ Mails

renez ce char, et puis il n'y a pas
e soin” Je Ini demandai : “ Ce
camway ? Il répondit : ‘“ C'est

wrect ! "”
Il est regrettable que M. Couchoud
‘ait pas jugé bon d'expliquer aussi

p que veut dire, en anglais, le mot

har. .pour faire le pendant de “ pre-

1isses.”
“Je fus à la rue Sainte-Catherine,

ntinue M.Couchoud, j'y pris mon lo-

ement, et après un peu de temps, par

hs conversations que j'entendis, par

ps journaux que je lus, j'eus une

ation de ce qu’était cette langue
lançaise du Canada. où surnagent

ans doute quelques mots de la vieille

ingue, mais qui est surtout étouffée

bus les anglicismes. Le plus curieux

 

 

    

  

      

  
    

  

  
     

   

qu’on lit,’ dans le “ quartier anglais”
d'une “ ville à l'aspect incontestable-
ment anglais,” on ne saurait, en ‘‘ peu
de tenips,” prendre une idée suffi-
sante de ce qu'est une langue parlée
par plus d'un million d'individus sur
toute l’étendue d’un immense terri-
toire.
Que l'anglicisme soit en truin de

corrompre le parler des villes, cela
est malheureusement vrai ; on pour-
Trait en fournir des preuves plus con-
vaincantes que les expressions citées
par M. Couchoud. Mais de là faut-il
inférer que la “ langue française du
Canada ’’ se meurt, est étouffée sous
les anglicismes ? le langage du

commerce et de l’industrie, le parler
qui est en contact habitue/ avec l'idio-
me étranger, constitue-t-il à lui seul
la “ langue française du Canada ” ?,
L'angliscisme n’a guère pénétré dans
nos campagnes, et c’est là qu’il faut
aller chercher la ‘“ vieille province de
France ”. On n’y trouve plus sans
doute le ‘ bailli ” qui applique encore
la coutume de l’arls,” mais des tradi-
tions, des légendes, des coutumes, des
expressions, des tournures, une pro-
nonciation, qui rappelient à l'obser-
vateur consciencieux la Picardie, la
Normandie et la Perche, la Saintonge,
l’Aunis et le Poitou, le Maine, le
Berry, et l'Ile-de-France, toutes les
provinces du nord, de l’ouest et du
centre. le peuple de nos campagnes,

notre peuple ‘“ d'habitants ” (ce nom
à de la naissance) ne parle pas dans
toute sa pureté In langue académique
d'aujourd'hui ‘non plus que celle de
Bossuet, mais par contre il ne connaît
pas les innombrables expressions an-
glaises dont l'usage se généralise en
France ; il lui faut parfois employer
un mot anglais, mais il le francise,
et de “ meeting ” il fait mitaine, de
* climber,” ciameur, de “ drive,” Zrave

de “ peppermint,” papermane, de

“ pouding ’’ poutine ; il prononce

“ char.” il est vrai, mais aussi “ fa-
nau ” comme autrefois on disait

“ journau ” qui n'est disparu du die-

tionnaire de l'Académie qu'en 1742,

“ Jeuvre ‘’ (lèvre) comme au XVIe siè-

cle où “ l'e * suivi de la lablale “ v

donnait souvent “ e ” féminin,

“ mère ” comme ce mot était écrit

par l'Académie en 1740, “ porceline ”

que Richolet a signalé au XVIIe siè-

cle, * main ” par * I'e ” fermé nasa-

lisé qui marque l'étape immédiate-

ment intérieure à l'étape française

actuelle et remonte au XVIe siècle,

*“ grandmère ” (grammaire) que Chif-

flet en 1650, Hindret en 166, rele-

vaient dans la prononciation des hon-

nêtes gens, “ charcher ” comme Ro-

bert Estienne écrit e> mot, etc., etc.,

il dit peut-être “ il n'y a pas soln ”

ct “ c’est correct’ mais, s'il lisait

les journaux de Paris, il ne compren-
‘drait, pas plus que M. Couchoud n’a
compris le mot “ char,” ni ““ racing-
club,” ni “ road-cart,” ni“ sporting-
gazette,” ni “ wharf,” ni “skating-
woman,” ni “ walk-over,” ni “ cold- 

9 + +
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-——+Attenidez ! dit-il: 11 peut arriver
ae Heard de I3rabant veille protéger
stanaïs, qu'il méconnalrse votre au-
-rité et mettre en question votra mis-
nn, Pans ce cas, ma's dans cz cas
“lement. vous lui dorneriez ve bil-

EL
Et s'essayant à tabie, Zitzka tvaca
1a hâ#> quelqups lignes sur nn Da-

ier, qu'il cecheta avec de la cire et
n bout de fil de soie, et remit an ca-
itaine,
Celui-ci parti : et Zitzka le borgne
ntra dans ga chambr».
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LA TOUR T'ILDEGARDO

Retounnens vers Henri de FPrabant:sire vous faire voir.

Satannts qu? nous avons laisssa 8

irigennt vers la frontière d'Ausriche.

hatanaïs r'avalt pas été en paîne 'ex-|au château indiqué.

piquer sa présenre al chevalier, ol!

«lui-ci qui n'avait pas pu rester indif- eux demestiques I» soin des chevaux,

frent À sa beanté fut heureux de lil élnent à Linda et À Féatrice de les

    

  

   

 

Feuilleton de L’'EVENEMENT out”

LA FEMME

cream,” ni “ flint-glass,” nt “ cow-
pox.”.... Ce sont là sans doute de

  

Cffrir son appu! et sa protection,
la avaient dépassé le bois où Ien-

ri de Brabant avait pour la prarmièrz
foals rencoi:tré Satanaïs, dans le
champ des ‘l'aborites, ct À ce sujet ils
s'étaient {nit part de leurs mutwelles
Limpressiars, Vers trois heures de l'a-
près-midi, ils arrivèrent à un point
où Jde chemin se bifurquait,

—Cette route. dit Mianri, passe près
du château de Rotrmberg, ot celle-c!,
!qu! fait an détour À gauche, conduit
également à la frontière.

—Prerons cell gui
Mt Sataraïs, avèc Une sorte ‘'Impa-
tience. Puis, elle ajouta d'un ton nina
«tine : j'ai préféré cett». dernière, par-
ce qu'il 5e trouve 1a haut, sur 1a col-
line, un château en ruines que je dé-

L'EVENEMENT— VENDREDI, 5 JANVIER 19%

A .

{ menues expressions auxqueliss 11 est |
[i eurjeux " de nous voir * faire la
i chasse mais nous pensons, dans !
inotre naïveté et notre Ignorance des
‘ choses, que, sf notre porte est fermée
aux mots anglais, fnutiles, le génie
même de la langue anglaise aura plus
de peine à s’Introduire dans In place. |
Notre peuple ne connaît pas toutes les !
ressources du français, mais 1l dira,
par exemple, ‘ un clair d'étoiles ”
(par analogie avec ‘‘ uu clair de lune”)
* la terre est fermée " (en parlant de
la terre nourricière gui, à l'automne,
Bèle et se refuse uu soc de la char-
rue), ‘“ prendre beaucoup de mie ”
(pour iabourer profondément, compa-
rant la terre à un pain dont la sur-
face serait la croûte et l’intérieur la
mie), “ marcher sur l'mubel " (au-
bier) “ du chemin ” (comparant In
trace des voitures dans un chemin à
un tronc d'arbre dont l'empreinte des
roues seraît l'écorce, l'empreinte du
cheval le coeur, et les deux lisières
entre la trace du cheval et celle des
roues, l’aubler), “à la brunante *
(pour à la brune ), “ que Dieu vous le
rende beaucoup ” (pour remercier un
bienfaiteur)....Et tout cela ne me
paraît pas trop contraire au génie de
Ja langue française. “ L'habitant ”
canadien-français ne sait ni “ five-
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 elocker ” ni “ struggleforlifer,” mais
son vocabulaire est plein de mots,
 

 son parler plein de tours tirés des
dialettes d'oïl ; 11 connaît le ‘ cintre”
des Manceaux et ‘“ l’about ” des Ber-
riauds ; il :: débagage ” avec les
Normands et “ décaniye ” avec les
Saintongeols; c’est un vieux paysan de
France “ tout récopié ” avenant, gin-
geollent,” mais un peu “ bagoulard : '
à coeur de jour,” tout d’une “ bauche,”
sans ““ décesser,” il travaille, pousse
le “ godendard,” berdasse,” soigne ses
poules qui “ s’accouvent,” ‘ engrange”
sa Técolte dans la “ tasserie,” mange
sa “ frigousse,” le soir venu, et,
quand “ l’endormitouère ” le prend,
bien qu’il ne soit pas ‘ casuel,” “s’a-
brie ” chaudement sous la “ catalo-
gne ; ‘ s’il n'amasse ‘ pas guère ”.
d'argent, il a toute une “ trâlée ” |;
d'enfants qui parlent comme lui... |
Et rien de cela n’a couleur anglaise,;
et tout cela est emprunté aux bons,|
aux pittoresques, aux savoureux pa-!
tois français, plus réguliers souvent
dans leurs évolutions que la langue
officielle de Paris... i
Le parler français au Canada peut
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AVegetable PreparationforAs-
similating the Food and Reg ula
ting the Stomachs and Bowels of
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Promotes Digestion.Cheerful-
ness and Rest.Contains neither
Opium.Morphine nor Mineral.
NOT NARCOTIC.
  

bien courir danger de se corrompre, | Recipe ofOld DrSAMUELPITCHER
mais il n'est pas encore &toufté sous Purplin Seod-
les anglicismes. | Meena=
Lest ce que M. Couchoud aurait Lise Seed +

constaté, s'il avait pratiqué davane mint -

tage nos paysans. i fea
Pourtant, M, Couchoud a visité un Clarified Sugar -

village canadien, Saint-Raymond. Il ” dorerPlavon
y a passé quelques heures. Les ob-
servations sont intéressantes et justes,
qu'il fait sur la vie de “ l'habitant ” :
canadien-français ; mais iI ne dit rien |
de son langage, et donc laisse croire |
que dans nos Campagnes aussi Ja".
langue francaise se meurt, est morte. !
Cependant, il a eru retrouver là quel- !
ques ‘“ survivances de l'ancien ré-:
gime : ” chansons populaires, for-'
mulettes d'enfants, qui lui ont donnê AT à
“ le sentiment d'être dans un pays ft
qui n'est pas la Krance et qui lui res-
semble beaucoup.” A Québec, même,
il a cru “ retrouver Nantes et Saint-
Malo,” pour diverses raisons dont la
principale paraît être que c'est “ la
ville où l’on a le temps ” et où l’élé-
ment français absorbe l’anglals. |

C'est que M. Couchoud a les meil-
leures intentions du monde. Sa con- le dénigrement haineux et de parti
férence montre qu'il a ressenti un pris, ce sont les faits présentés sou-
mouvement sympathique pour nous. vent d'une manière perfide. La com-
Nous n’aurions vraiment rien À lui plaisance avec laquelle tous les au-
reprocher, s’il n'avait pas jugé notre teurs ennemis de la France ont cité
parler à volée de bonnet, et aussi s'il Jahontan nous indique bien quel soin
avait pris, pour étudier notre passé, doit prendre le lecteur de le contrôler
un autre guide que Lahontan (1). sans cesse.” “ 1bid.” p. 103.

en T.abontan peut être appelé un

ADJUTOR RIVARD. homme en avant de son siècle, car i!

{ avait l'esprit caustique. Il disait

A perfect Remedy for Constipa-

Worms Convulsions,Feverish-
ness andLOSS OF SLEEP.

FacSimile Signature of
    | EXACT CORY OF WRAPPER.

— wynes on,

 

      

   
 

  
    

   

    

  
  
  

 

    

  

tion, Sour Stomach.Diarrhoea,{|

i

1 (1) “ Parti du Féarn, à l’âge de dix-
sept ans pour venir au Canada comme
simple volontaire dans les troupes
de la marine, il habite tour à tour
Québec, Montréal, le Métroit, Michi-
limakinac. Il assiste à deux campa-
gnes sans trouver à s’iliustrer. Com-
mandant de garnison, il abandonne
lâchement son poste...Réfugié en

Hollande, il écrit contre sa patrie et
ceux de sa race, des pamphlets rem-
plis de fiel, se donne hypocritement
la gloire de découvertes imaginaires.”
J. Edmond toy. “ Ie baron de La-
hontan, Mém,, de la S. R. du Canada,’
section 1, 1804, pn. 63-64.

“ Le soin que Lahontan prenait
d'observer tout autour de lui, nous a
valu ccrizinement des pages utiles.
Mais ce qui gâte tout chez lui, c’est

L

Iles et «des poternes en ruines.
| ‘Quatre zièctes s'étalent écoulés de-
: puis l’éponue où ca chàteau-fort, dont”
[on devivuit eycore l'anclerme gran-'
| deur. avail été construit : et l'on re-
JCOLASEONL an premier coup d'oeil

ordinairement la vérité quand il n'a-
vait pas de raison de faire autrement.
et cependant, il était capable parfois
de mensonges prodigieux.” Parkman,
“ Frontenac,” p. 10h.

_—ca

Imitations ou de “Aussi b

le parégorique, les gouttes
agréable. Ne contient pas d°
autre narcotique.

détruit les vers et prévient

  

 

VIS est par le présent donné gn'une demande
sera faite à la lécislature de Ja province do

Québec, à en r rochæmne s-ssion, pour obtenir un
tete afin d'incorrorer u + mparnic de chemin i
ée fer avce pouvoir de construire et mettre en opé-!

  

  

ration pme igne de chon de for d’un endre it, du i —
0 près du village de Saint-Casimir où Épint- ; TPERIRURE -05 _
Mare, dans le comté de Portnouf, dans une dirce- COUR SUPERTEURE :—85 ac
fesnord-est suivant en général In ligne de ln tions ont été iutentées pendant l'an-
+ Vire Stee Anne, jnsau'd nu point dong le canton ia ; ; ;
de toeford, dans Je dit. emits, etpra 3tro née dernière. Voici la liste des avo- Jd
vers ou près du village de Suinte-Christine et St- . ire qiRaymond. , cats qui ont pris au moins cinq -COIN DES

WHITE & BUCITANAN, ’
Solliciteurs des requéronts

15. éc—-im
 

@Servez-vous du Savon Sce uc uever (ne pot

ire) pour laver vos Ininages €ù vos flanclies—ef

vous en screz atistoits a

 

Rysppeles —— VIN ne CHASSAING

lesf Pourquoi souffrir

 

    
D'une composition simple, mais d

vous pouvez le guérir avec notre remède M
agréable le he

BAUME RHUMALE
désagréments d'un rhume quand}

’an effetsuns égal. Prix 25 cents.

 

 

| attendre, et pénétrèrent œu milles des] y consentit, ot ils grifipènent Vesca-
| que aides écroulées, des tours braulan- lier en spirale qui tournabt à J’inté-

Tieur de l’une des tourzlles.
Lorsqu'ils eurant attiint le toit plat

de Ja tonr, qu’entouralt un parapet,
ils pron.enètent leurs regards dans
(outes les directions. Un objet d'a-
Lerd tous confus. mais qui devint de

va À gauche.

| que ce n'était pas le temps qui Pa- plus en pins distinet, attire attention
valt renversé, On lizait sa luguwbte du chavaiier,
histoire sur les murs noircis par le, —Voyez donc, Satanaïs, dit-il, en
feu, et danse la dévastation dos salles étendant ic bras, il y a un ‘antre châà-
et des aprartemoats, "teau, snr la hauteur JA-bas,—et enco-

Ifenii de Brabant et Satanaïis pas- re un autre, sur une émlnence plus A
lsèment au milieu des ruines. Chos droite,
étrange. la fille de Satan parut être —Oui, je les avais dijà obsarvés, ré -
Saisie d'une sorte de terreur sunerstl- pliqua Satanaïs on cherzhant à étouf-
iteuse, Ads lz moment où elle out tou- fer un soupir. Ils ne sont plus comme
ché du p:ed les pierres nolrcis par la celui-ci, qu'une masse de ruines. Mais

fumés ot les irtempéries, Une o! partons ! ojonta-t-eile avec une viva-
deux fois, elle hésita et s'arrêta com- cité soudaine, en s'attachant au bras
nie sl ella edt voulu réngir contre le du chevalier, comme st elle eut été
désir qui lui avalt fait visiter c: châ- caisie d'une terreur mortelle.
Dent. Après evoir traversé une petite Ilenri de Brabant avait le plus
cour, Hs entrèrent dans un vestibule grand désir de la questionner et de
dont le plcfond en chêne était d'un savoir quel rapport son histoire avait
travail reparquable. les fragments avec cos (rois châteanx. T1 allait lui
de meubles jonchasent le plancher. où adresser la parole lorsqu'un bruit de
l'Perbe croissait à travers les plan- pas leur fit soulainement tourner la
ches pourries, Au-decxus était une rête,
galeria off l'on montalt par un esca- Un vielllamd, courbé par l'Âge. nt
lier à deux ‘branches, et en levant la dont la barbe blanche tombait 1nsque
tête. ou Epetuevait los restes de plu- sur la podtrin, s'avanoait vers 1:
gicurs chambres que l'incepdie avait fragment de pierre sur lequel Satanais
dévantées, æ'était arsiee, 11 v avilt en lui quel-

Tongtzimps le chevalier et Satanals que chos? qui fnapiraie le Tospect et
errèrent À trave 3 los appartement= la vénération. Il avait au moins qua-
dclabrés. is renrontrMert sur leur ' tre-vingts ans, ot cependant 11 avait
chemin la chop:!>: jes piliers er‘ encore de Ia fornoté dana sa démar-

 

re était tombée, ct les statues ronver-
tes de tit d'arsoignSes, Quand ils fu-
rent arrivés dans la ronr di lomion,
rotre h“108 proposa à Satanais, dont
l'impression “tail visible, de 1
an sommet de In tour, doh I'm des

—8oit, r(pliqua le chevalier. Lit, av
oul d'une demi-houre fly armvérent

 
Us mirent pled A terre, lalesdrent

 

Prakaat fot de ch

étalent vote de racisissiaras : la chal- | che.
La prière pensée da enact de

Her d'où 1 avait
pu venir, Ales cevirnrent i annent
une portz pratiqués dans vn angle de

 

vnter la tour, @. par cette porte ent#bail-

le une Juitte chambre qui n'était
vait embrasser a vasts horizon, Lille guère plus grande que la cellule data

enniite. ;
A la Vus de ca vieillard, Satanais

denmeura frappée d'une telle surprise
qu'il lui fut impossibls de proférer 1m |
parcle. Ses ‘brolts avaiort uns expres-

sion d'argnizse et de curiosité, et 1
tait évident quo d'étranges p2ansées
dul travarsaient l'esprit, Tout à coup,
copendant, le charme qui la paraly
ait se tonmpit : et, bondissant sur s23
pieds, elle s'éaria : Tenri, je vous en,
supple, Je vous en conijure!...
tensIA vue de ce château...
—Qui êcarc sa rappollerait de ce châ-

te£u d'INdegardo, dans toute sr gran-
1deur ct sa magnificon-o, dit le vieil.

 

 

regard porcunt eur Satanaïs. Ce n’est
pas vous, Madame... IL cep-ndant

Tel que vous l’avez toujours acheté et qu’il a toujours
existé depuis 30 ans, il a porté la signature de

et a été préparé sous sa surveil-
ATT lance personnelle depuis son

ae % origine. Ne permettez à per-
sonne de voustromper à ce sujet. Toutes Contrefacons,

de la diarrhée et des coliques.
douleurs de la dentition, de la constipation.
la digestion, régularise l’estomac et les Intestins, pro-
cure la santé et un sommeil naturel.

des enfants, l’ami des mères,

ÎLE VÉRITABLE CASTORIA PORTE TOUJOURS
La Signature de

 

 

CONTREFAÇONS.
Lisez ce que l'un des plus GRANDS JOURNEAUX D'AMÉRIQUE dit a ce sujet

“Les fabricants du Castoria ont été obligés de dépenser des centaines de
milliers de piastres pour familiariser le public avec la signature de Chas. H. Fletcher.

Cela est devenu nécessaire à cause des pirates qui contrefaisaient le marque de

commerce du Castorias Cette contrefaçon est un crime, non-seulement contre les

propriétaires du Castoria, mais aussi contre la génération qui pousse. Toutes les
personnes devraient prendre la peine de s'assurer que le Castoria porte la signature
de Chas, H. Fletcher,si elles veulent protéger la santé des enfants. Les parents, et,

en particulier, les mères, devraient examiner soigneusement les annonces du Castoria

qui ont paru dans ce Journal et se rappeler que l'enveloppe de chaque bouteille de

véritable Castoria porte la signature de Chas, H. Fletcher sous la surveillance de qui
us de trente ans.””—Philadelphia Bulletin.

   

ons” sont par expérience

dangereux pour la santé des enfants ou des bébés.

I Qu'est-ce que le CASTORIA
Le Castoria remplace avec avantage l’huile de Castor,

de sirops calmants. Il est

opium, morphine, ni ancun
Son ancienneté est reconnue, Il

les indispositions. Guérit
Fait disparaître les

Facilite

C’est la panacée

ss

{Tel Que Vous L'Avez Toujours Acheté
En Usage Depuis 3O Ans.
THE CENTAUR COMPANY, TT MURRAY STREET, NEW YORY, OITY.

 

 

Bilan des aifaires judiciaires pour

1905

    R E

Excursion Annnelie
DES COMMIS-MARCHANDS

A MONTREAL
— -—PAR LE——

Pacifique Canadien
PAR TRAIN SPECIAL

SAMEDI, LE 13 JANVIER 1906
A 2 HRs P. M.

Adultes - - - $3.35
Enfants = - - $1,70
Bon au Retour jusqu’au Mardi
soir, sur tous les trains.

-

 

 

 

Billets en vente ch: z M. Arthur Borudoin, taba-=
coniste, rue &t-Joseph ; J. F. Fortin, rue ~t-Jo-
soph ; Ant. Crépin, rue St-Joseph ; W l’ertrand,
rue Sr<loseph, St-Sauveur ; M. Bowen. bijoutier.
rue St-Paul; A. &t-Michel, rue St-Jean ; Jus
Côté, tabyeconiste, ruo *t-Jean : Lemay, rue rt-
Jenn: Chr Flamand, 18, rue =t-Pierre: M
Kirourne, ‘t-Malo; Jos Pouliot. tailleur, Ste
Malo, et chez M. ©. B. Lambert, marchand-dpi-
cer, rue Commerciale, Lévia

30 dée—

AVIS PUBLIC
est par les présentes donné que demnndesera faite
a la Légisiature de Ia Province de Québec, à #8
prochaine session, pour In pasantion d'une loi
an endant I'nete d incerporation de ia Compagnio
Paquet li itée, et lni accordant de plus amples
pouvoirs :
Pour autoriser la Compagnie : ;
lo.—A emettre - u capita_ préférentiel pour un

mentant n'excédant pas $750,000 nux conditions
et à un taux d’intérét à ètre déterminés le temps
à autre par les directeurs de la Compagnie, gelon
qu'ils le jogerent à propos. . .
20,—A émet re du cupital acquitté soit préférun-

tie! ou ordinaire. en paiement de toutes ou de
partie dee ci arges et ablizations cré es par ur acte
de donation exécuté pur feu Z«phirin Paquet et
sou épouse Dome Maris Louise Hamel. de la cité
do Qu bee. ke 7 Juin 1898, devant V. W. LaRue,
notaire publics ;
80.—A emprunter telles sommos de deniers re-

quises on suffisantes pou ayer et acaunitier. cn
tout vu en pa tie, les charges et réclum tior 8
créé sen vertu du dit acte de donation et à tran
porter en garantie de tels emrunte desactions pre -
fé entielles ou erdinaires de In Com agnie ouls
deux à la fois pour tel montantque les direetenis
de lu Compagnie pourront considérer nécessaire.

40 =A ¢mettre du enpital acquitté soit préfé-
rentiel ou ordinaire. on partie préférentiel et pare
tie ordinaire, en paiement de tons les legs où de
martie des lezs faite par fea le sén teur JJ. Arthur
Paquet, selon son testament oxécuté en la cité de
Québee, lo 27 Mars 190).
Labréque, notaire public.

uéboc, 18 décembre 1905,
Quebec, V. W. L\RUE,

G. A. YANDUY,
Exécuteurs testzmentaires

  

evant Maître Cyprien

Succession feu Tho-

mas Hethrington

 

MIYOUTES personnez endettées envers la sucerg-
. gion de feu ‘Thomas llethrington. snt por
le présent priées de payer à l'exécuteur soi ex gué.
Toutes personnes ayant des réclanat« us contre

ia dite Bue exsion av. 1 priées de filer fenre vccla-
mations cntre les mrîns de di exéenterr.

T. 8 HETURINGTON,
Exéeuteur,

264 ruo St-Jeune
s'dée=15
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TIiemers & Demers, . .o. 01

conses :

Maurice Rousseau. . Rut S Ga.on et Lallemant, St-Roch+... 21

 

 

 Roy & langlais. L. + +. 16

A. J. Dender. . +. . 15 > A TT CE
Vidal & Lépine. . +. . +. T En Carton

Arthur Pelletier . . . . 5 De toutes

COUit DE CIRCUIT :—231 brefs { a
ont été émis on 1905. Voicl la liste ' formes
des avocats qui ont pris plus de = (mensions

quinze causes : Boites Pliantes, Etc.
Maurice Rousseau. . . , 63 . oo .

TELEPHONE 2258

THE ROYAL FAPER Bo C0.

—
—
—
e
e

A. J. Bender, . . S31

Moy & Langlaiss . +. . <1

J. A.

Arthur

ITudon. . . . . 20

Pelletier. «+. , JU   
—Assez, assez ! s'écrin Satanaïs avez ! semble, mon char inconnu ! dit Henri

nn accent d'effroi si grand que le che-| de Brabant. Luis, comptant d'un coup
valler et Je vieillard cu furen: pres [u'ocl ses adversaires, LI ajouta ; cine
que épo.ivantés, lacs, sa sant Heon-j contra deux, c'est bzaucvoup. mas
rl par la main, elle kui dit d'une voix! Lous avons vu mieux jus cela
équtrés —Si vous avez pour moi lo! Tendant ane minute où deux la int-
moindre égard,«li moindre considéra- lc fut acharnée. mais d’ux des hom-

  

Ils descendirent, suivis de Rernard,
par-{ Mais à paine uvat-nit-ils mis le piel

cans la cour, que plusieurs honmunes
| armés, guidés pas Cyprien, s'élancè-
rent au milieu des ruines, In une se-
coude,

lard, en s'avançant. et en fixant un prien se piécipita sur Satanais,
le virlHard fut renvorss, Cy-

—Meurs donc! et que ma vengean-
ce suit assouvie, s'écrin Cyprien, es

ce eeratt possible, car vous av2z bien lovant sa dagne,
«dix-iuit À dix-meuf as, et vois au-
riez pu connaître coux qui l'habit
taient.
—Qui êtes-vous Ÿ demanda Natanais!

--Nga, Cest toi qui va mourir,
monstre ! répliqua Satanaïs en recou-

; vrant son courage ; et, tirant son poi-
gnard, cile s'élanca sur sen ennemi

ei frissonrant, et on devinant la r4-|avec la furfe d'une tigresse,
ponse qut aHalt lui être faite. | Tout “la 52 piesa en un clin
—Je me nomme Hernard, ot j'ai été; d’oell, Henri de Brabant dégaîna sen

de longues années au service du ba-,
ror 1klega-do.

—PBernard, répéta Satanaïs.
Oui, reprit le vieillard: et ce chit

 

epee, et engamea ave ses adversaires
une Juttr ternible, mals :négale, Il al-
lait infai!}ibMoement sucomber, lors
que Blanche, convarte de son armure,

Lean domt vous parliez tout à l'houre|toumma l'angle de la tonr, et se jeta
est l'ancienne forteresse d'Ildegardo slau milleu de la mêlée,
vous voyez ca qui en reste, LA-bas à
gavehe vous anerrevez les ruines du
château de Manfredo, et plus à ga
che encore cœlul du baron (20rgev.
C'éfaiont 1cs trois plus puissants acd-
gneurs a la Bohtmn, Mon maitre le
haron Hderardo, qui Ctait suraommé

 

Une pause d'un Instant suivit cette
apparition ; et Bernard, recevant dams
ses bras Satannis deat le bras était
1ougl dx sang, Vente2inait loin du
combat, quand Cyprien cria à ses hom-
mes ©

tion, je vous en supplie, emmenez-mol' mes de Cyprlon tombèrent, ot les at-
d'ici ! tres ne tardètenit pis à prendre la

fuite en voyant recourir les serviteurs
de Heude Brabant que le bruit du
combat avait alumés.

Laissant à ceux-ci lc som 4° finir
la besogne, le chevalier monta raplde-
ment J'ascaller de In tour, pay on
Bevrard avait cmponté Satanaÿïs. Il eo
TBESTTE en Appremant que M blessure
que ni avail faite Cyprien n'avais rica
de dangereux, et que quelques jours
suffirai-nt perla guérir, Linde et
Héatrice arrivèrent eur ces entr:faitrs,
pour prondne soin de leur maîtresse :
et au niniment où Ieori de Brabant
gr disposait À redescondre, im da ses
serviteurs anparut en haut du doniun,
ob Jui dit —Je eis chargd de la part
de l'érangor quil a combatts uvre
“Mis, Je présemter sos oxcuscs à Vo-
tre Jéxcellence.
—Comment ! H est parti ? demand

roire hôvos, contrarié de cette nouvel-
lo preuve d'excentricitd de son aml
inconnu.

(A suivre

tes

LETIRPASCOce

Livflensif, d'tne pu. 3i
wT - ! 21 . + ;Salsissez-là, mor amis! salsissez teté abaoiie, ce/riren s

 

“le tonnerre.” Cat un grand geer- 1d, je vous en eanfurs, ne la Disses
rieci rn grand cha-seur, VOUS VOYRZ pas échapper. ’
CAt le vitiuiurd, on s'intarrommpant sou TM, cormme siF oft Std ms uaor.
di, vons voyez rot atbr> qui se Pan-i phiosé ca démea, Cyprian se prâclotta

che sur Ja Meldain, et qui a été bries cor Tone et Blanche, qu’ placS5s enta

par la foudre... ch lien, c'est seus À rôte, convraient la retraite de Sp
cet arbre, dans les raux de Ja riviMe tanais, 49
que les resies d'Héraclins... —Nous Voici c“rore combatdant en-
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“MALTESE CROSS”
Ubtiennent entière eutisfoction, eur i's sont certains d’ytrou.
ver ju forme s'adintunt parfuitement A leurs chaussures.

Elles font bien,

Elles paraissent bien,
Elles durent bien

Fabriguees par... .

4 The Gutta Percha & Rubber Mig. Co.,
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Nouvelles de la Gaspésie
Gaspé, 30 Déc. 1905.

Les explorateurs des divers tracés

Passin de (Gaspé, ont cessés leur ou-
vrage, le 18 dernier, C’est mieux.
On entendait répéter de côté et d'au-
tre, ces gens s'engraissent à nos dé-
pens, en travail inutile. On trouve
que c’est peine perdue de projeter le
passage de ce chemin de fer par des
endroits difficiles en sacrifiant l'intérêt
public.
On assure qu’on demanda à l'ingé-

nieur en chef pourquoi il n’explorait
Pas un tracé par le village de Peré
et qu'il répondit : “ Je n’ai pas re
d'ordre de le faire.” P o

Cette réponse confirme
Xa conviction d’un certain travail qui
tend à la rue de Percé. Elle nous
permet de croire que M. R. Lemieux
lui donne son appui.
Evidemment, c'était comédie quand,

en 1896, il déclarait, à Percé, sur un
husting : “ Je vous promets que
le chemin du littoral sera construit
jusqu'au Bassin de Gaspé,dans quatre
ans et qu'il passera naturellement par
le village de l’ercé, sinon, je ne met-
trai plus le nez dans le comté.”
On a compris de suite son manque

de sincérité lors de la discussion du
bill de notre chemin de fer. M, Le-

, mieux s’est jeté de toutes ses forces
pour la seule construction d’un chemin
de fer par l'intérieur gaspésien, Ieu-
reusement, les conservateurs ont ga-
gné leur point. A leur demande, le
gouvernement & consenti à accorder
la construction de notre chemin de
fer du littoral.
Tn député, capable de comprendre

l'intérêt public, exposerait la facilité
de faire, dans l’anse sud-ouest de no-
tre village un havre, vaste et sûr en
tout temps, pour tout tirant d’eau,
pendant au moins dix mois de 1':n-
née, et presque sur l’océan. Te Ro-
cher l’ercé et l'Ile ISonaventurg sont

- si bfen placés qu'il faudrait seulement
deux brise-lames pour compléter le

havre. Une pareille amélioration
fournirait un motif de plus et très
fort pour hâter la construction de ce
chemin de fer.
Pour la réalisation de ce projet, le

parachèvement de notre chemin de
fer et pour la construction de nos
autres travaux utiles dans le comté,

 

 

La hiespiration
Dificila

Dans les cas d'Asthme et de Brons

chite, est promptement soulagé

par le

SI*HOP DE GRAINE DE LIN ET
DE TERELE sTHINE DU Dr CHASE

{

Les merveilleux sucrés remnortés
bar le Sirap de Graine Ja Jin et de
Térébonthine du Dp Chase en soula-
geant les plus graves cas d'astame,
de tcux sèche. d: bronchite, et en
guérissant radicalement ces maladivs,
démontriat qaleux que quoi que se
tit que c'est plus qu'une simple
“drogue contre la tonx.
Ce remède bim connu ce compass

de plusieurs ingrédients simples ma’s
puissauts, joutrant d'une ex alent!
réputation dans sa guérison das ma-
ladles de la gc&ge, des tubes brun-
chiaux et des puramons. ?1 est prénaré
longuement et solgneasemont, Choss

cu'on ne peut obtenir d'une ordon-
nance renplie dans un? pharmaci>.
Les ingrédients sont toujours frais

et de In meilleure qualité, car Ja ré-
putation que le Sirop de ‘rraine da

iin et de ‘Pérébonthine du Dr Chase

@ acquigs, ‘grâce à ses nombreux s“lc-
cès, doit être maintonne par sTAGuE

«niteflle venue,
Les personnes qui cat sourert

d'asthme pendant des aviirs NOUS

disent qu'elles n'ont jamwis rien tiou-

76 pour apporter wn souluzemme

pusal prompt et aussi Jats, ler

victimes de la broatnils disent Ir mi-

ane chose, €, bien que 22 renv-lz ne

eait pas recommandé ‘unirz la (on-

tu mptiion, il soulage d'une fa om mel-

velllouse, les toux graves nui toitu-

gent tant le patient uffn bli.
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Cactcet/@ contre Tea InteCCIpee
tatlons, le portrait ef 1a signature du
In A.W Chase ln fameux ‘mutant dat
Lire de eecttus, se L'ouvant su cha

que boutellle nd tm

davantage

11 nous faudra sans doute compter
avec l'arrivée des conservateurs au
pouvoir. 6
En attendant, il serait préférable

de moins dépenser en explorations et
d'appliquer ces argents à la onstruc-

' de chemin de fer, de New-Carlisle au tion du chemin. Qu'on arrive donc
une bonne fois à Port Daniel ! jus-
{que là, c'est si facile. |

La “ Gazette Officielle ” annonce,
que la Compagnie demande encore |
un nouveau délai de deux ans. Al-
lons ! quand finira cette chanson ?
Il leur est facile d'obtenir des délais.
MM. Laurier, Parent, Lemieux et
Marcil parafssent enthousiastes de
cette Compagnie dont la plupart des
membres se sont rendus célèbres par
des recherches de pétrole, au Bassin
de Gaspé, Si cette protection fait

;leur affaire, elle ne fait pas la nô-,
tre. '
La session locale approche, M. le

Dr Lemieux, encore député du comté
qui se glorifie sur les hustings d’étre
un grand chercheur dans les poussiè-
res du gouvernement, devrait bien
constater quels sont les montants que
le gouvernement de Québec a payés
pour la colonisation, dans Gaspé,

depuis que ses amis sont au pouvoir.
Nous avons intérêt à les connaître.
Seulement, pour cette année, M. le
Docteur a déclaré, à un reporter du

“ Canada ” qu’il avait obtenu $25,000

pourla colonisation. Choseétrange !

Depuis que ses amis règnent à Qué-

bec, on ne remarque pas qu’ils en

aient fait un pouce de bonne route

de colonisation. Naturellement on

se demande où est allé l’argent voté

à cette fin. Il est bien raisonnable

qu’on nous dire : “ où est l’argent ? ”

Les Lravalx ce cclonisalion en

sont au point où les conservataurs

les ont laissés.
Capendant, on a gsand besoin de

bonnes routes de colonisation, car

notre poj.ulation émigre beaucoup de-!

puis trols on quatre ans. à cause Ce

la pêche qui diminua, Les libéraux

qui ent Lué cotto industrie en rafu-

sant de protéger la bnîte de pêche.

devitaiiemz nous comnen er par des

travaux de colonisation. ;

Ft que d'argent du fédéral gaspillé

dans les comtés de Gaspé et de liona-

venture a propos de guais et de hrise-

“amies complètement inutiles! Ou a

souvent insisté, mais en vain, pour

que cet argent fut employé en amèllo-

rations utiles comme, pour la cons-

truction de notre chonit®t de fer et

pour la réparation de notre ch2mir

maritime, surtout de la Itivière-au-,

Renard A Ste-Anne des Monts. j

Si on en croit les listes des mon- |

tants payés en travaux de quais et ie

biise-lames, depuis neuf ans, il a été

dépensé ussez d'argent, dams u0s

comtés, our construire notre chenin
de fer de New-Carlisle à Cap Chat.
ot réparer parfaitement notre chemin

maritime, Plus tad, on nous repo-

chera d> n'avoir pas plus ré:1amé

contre nn pareil gaspillage des de-|

nicrs publics, Au fédéral encors plus,
quan socal, on se Jdonande où vai
l'avgent ” |

» + * !

On dit que M, Verret, secrétaire de
M, It. Lemieux, a emporté, ic], la deux
dernier, une requêze qui a d'abord été’
Lenne, Jaus le secrat. lle demande
à Sir Wilfrid de prier le dit M. Loge
mieux da garder le comté de Guapd.
I a fallu la commettre aux chefs li-i
déraux d+ chaque paroisse, PIusicurs,
paraît-il, refusnirnt de la signer.
t'ovvant ce procédé riliente et usé
jusqu'à la corde : que si M, Lamieux
velJait sarder le comté, il était enco-
re en droit de le faire 80 hiwj-m3me,
qu'ils eont fatigués de tire sur les
journaux, depuis deux ans, qu'il leur
totirne le dus, et que n'ayant pas fait
de démarches d'eux-mêmes none qu'il
garde le comté, cette remuête va Jyas-

pour uno legen désagréahie que
leur donne M. Lemidux, car cetien re-
quête circule comma venant de sa
part, Mais on assurs que des chefs
Trbéraux, traitant l'affaire de comédis
ont Temli leurs coptas da royprêtes
de tous les noms qui leur cnr trots
dans l'esprit. sus 1râme prendre 1a
noino de charger d'ériture, Ils les
ont odressées à si: Wilfrid ave: l'es-
poli qu'il aimara amlwat es comédiens
que certaines cométdienmes,

ser

  

» —e

Jusau*\ présent. Thiver n'a pas ét+
froid. Ta mer qui nous entoirre pres-
que s'est conservée balle et libre de
£lace, 11 tembs, ce matin. une forte
bordée de nelg> poussé pur un léger
vent desi. ,

|
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Nouvelles deMo
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Montréal, 5—M, Jules Chevalier,
régistrateur du
est mort hier à l’Hôtel-lNeu.

—Les C'ections annie es de 1'As-
suclation des Déhitants de Liqueurs de
Montréal, ont eu lieu hier, M. Victor
Lemay a été élu président. |

—Un incendie a détruit presque en-
tièrement, hier soir. le magnsin de,
Mme Vallée, modiste, 669 rue St-
Laurent,

—M. François Mercier, l'explora-
teur, est mort, hier au No. (M rue
St-ltenis. 11 a succombé à un an-
Rine de poitrine à l'Age de 68 ans.

comté de Itichelieu, a

EN RUSSIE

HAUTE DE LA DOUMA
—

On prévoit un conflit entre jes
deux chambres
—

Les exécutions à Moscou

 

pains < e4 ay

St-Pétersbourg, 3-—Il est désormaæ
évident que la légisiature de la cham-
bre haute de la Douma sera complétée
avant l'élection des membres de lu
chambre populaire,
LÀ une conférence du conseil de
l’enipire, tenue sous la présidence du
comte Solsky, chef du comité de ré-
forme, on a fixé le nombre des mem-
bres de la chambre haute à 100. De
ceux-ci, 50 seront choisis parmi les
membres actuels du conseil de l’em-
pire, et des 50 élus, 12 le seront par le
peuple,
Les pouvoirs ne seront pas connus

maintenant, mais ils seront de nature
À tenir en échec les décisions de la
chambre basse. Caci fait craindre
que la chambre basse s'érige en as-
semblée constituante.
L’ouverture de la Douma aura leu

au milieu de mars. Le quorum sera
de 150 sur un nombre de 532 députés.

LES EXECUTIONS SOMMAIRES
A MOSCOU

Moscou, 4—Suivant les bruits qui
circulent, le nombre des révolution-
naires sommairement exécutés a été
très élevé. Un Anglais, M. Smith,
propriétaire d'une manufacture de ma-
chines, qui a éié accidentellement in-
cendiée hier, dit qu’il a assisté à plu-
sieurs exécutions. Quand la garni-
son révolutionnaire qui occupait la
raffinerie de sucre se rendit, l’offi-
cier qui commandait les troupes fit
sortir des rangs quelques-uns des in-
surgés, les fit placer à vingt pas du
peloton d'exécution. qui les abattit
d’une seule décharge. M. Smith pré-
tend avoir reconnu le général Dou-
bassoff parmi les officiers présents.
La ligne de Riazan a été dégagée,

jusqu'à Lubertzi.Le régiment Semio-
novsky, qui avait été chargé de cette
tâche, a dû livrer de nombreux com-
bats. A chaque gare, les troupes ont
dû faire usage de leurs armes pour
disperser la foule. Trois des princi-
paux meneurs, Orloffski, Semionovsky
et Andreieff. ont été fusillés. Envi-
ron trois cents personnes ont été
tuées ou blessées.
Un journal dit qu’un certain nombre

de révolutionnaires s'étaient cuchés
dans des cercueils et qu’ils étaient

portés en dehors du cordon des trou-

pes par leurs amis. Le nombre de ces

funérailles étant devenu par trop

élevé, un officier saisin de soupçons,

fit ouvrir un cercueil, et le stratagème

fut découvert.
On assure que les pertes occasion-

nées ‘par la grève, dans la ville de

Moscou, s'élèvent à $3,125,000.

A Presnia Verck, la rivière la Mos-

Kkova, rendue célèbre par le passage de

Napoléon en 1S12, est couverte de ca-

davre révolutionnaires. On en « en-

terré 15U aujourd'hui.

les rapports reçus de quarante-

sept ambulances annoncent gue. du

90 au 30 décembre, elles ont enlevé

518 morts, dont 100 enfants, et 1,065

blessés comprenant 165 femmes et

enfants.
psn

Empoisonnement accidentel
 

Maione, N. Y., 4-- M. Narcisse Ste-
Marie vient de mourir dans des cir-
constances bien pénibles, Pour
mer les dottieurs d’nn violent mal de

dents, il prit une dose de lawdunum

qui se trouva trop forte et s'endormit

pour ne plus se réveiller.
Le défunt, âgé de 45 ans, laisse une

veuve et quatre enfunte.

d'Ottawa

 

Nouvelles

Lord Strathcona chez sir Wilirid

Laurier.~-La construction de 244

milles du G. T. P.--Afcool et tal'ac,

 

face ‘

Ottawa, 5--Lord Strathcona est
arrivé icl, hier, et a ou une entrevne
avec le premier ministre. La visite
du haut commissaire est relative à
certaines difficultés qui se sont éle-
vées entre le burcau du haut commis-
suire ct M. l'reston, chef dos offi-
ciers d'immigration en Angleterre,

—Dos soumissions soront dem:neées
à la fin du mois pour Ja construction
de 214 milles du G. 1, I, de Winnipeg
au point de rencontre avec lu bran-
che du lue Supérieur.

—Lss rapports d'accise qui viennent
d'etre publics accuseut ‘ne diminu-
tion dans la consommation des  li-
quenrs spiritueuses au Canada,
Durant la dernière année fiscale,

S,112,843 gallons, évalués à SS,0AT, 120,
ont été consommés, contre 3-S10ST
gullons d'une valeur de $6,054,502
dans les 12 ruois précédents, soit une

diminution de 365,444 gallons en

quantité et de ST0:A47G en valeur.
« Lu demande à l'étranger pour les

n
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alcuols canadiens a été cepeudant plus

forte que jamais, comme on le voit

par le tubleau d'exportation suivant :

Gallons,
145,154

151754)

157,666-
180,201

211,525

1000-01,
1801-02,
1602-03, .
THUR-04,
TUU4-00.

It y a eu augmentation dans la con-

sommation des liqueurs de malt. La

quantité de mait consommé en 195,

été de T550),SIU livres, contre

THABOMHAT Hvres en 1904. T1 y u eu

30,580,070 gallons de manufacturés,

soit une augmentation de 3,004,085

gallons,
Si la consommation de I'aleol a heu-

reusement quelque peu diminuée, on

n'en peut dire autant de celle du ta-

bac. fn 1105, S.115,00415 livres de

tabne, (G.TON,S00 cigarettes et LOS-

205 cigares 8: sont dispersés en fumée

C'est une augmentation sur 1503-01,

de 401,190 livres de tabac. de 1,522,309
cigarettes et de 5,7:3U,266G cigares.
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ou malade

| Le souvenir du soufre rappellera À
‘plusieurs le remèdo favori de nos mè-
jres ou de nos grand-mères qui nous
{administraient vn peu de soufre avec
june cuilérée de melnsee, au printemps
et à l'automne.

{ En effet, n'est-ce pas À l'automne
comme au printemps qu’il faut recou-
rir aux meilleurs purgatifs, aux to-
niques et remèdes certains malgré
tout l'ancienuo façon n'est pus à dé-
daiguer.
Le principe était bon, mais l'apptie
cation n'était pas raisonnable sans
compter que plusieurs n’éprouvaient
‘aucun effet,

Aujourd’hui, nous pouvons obtenir
les mêmes effets sous une forme #on-
centrée, un seul grain est aussi effec-
tif qu’une cuillérée à thé du soufre
répugnant.
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LA LEGISLATURE DE LA CHANBRE
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Pour le corps humain en santé

NANAASIA

AUTOUR du MONDE
Nouvelles télégraphiques

Catastrophe dans une mine.--21 mi-

neurs tués.--Un militaire se suicide

à Prétoria.--Greve des typographes

 

 

 

--Un roman italien. -«'M, Grover

Cleveland sera l'arbitre.--Trombe

désastreuse.
 

Bluefield, W. Va., 4—21 mineurs
ont été tués par une cxplosion de
gaz qui s'est produite aujourd'hui dans
la mine de la Cooper Mine Coy, à
Coaldale, W. Va. Jusqu'à minuit

on avuit retiré de la mine qu’un seul
cadavre. L'explosion a éte tornilda- Depuis quelques années des recher-

ches et expériences ont prouvé que le
meilleur soufre médicinal n été obtenu
du Calcium <Sulphoide de ‘Calcium)
qui est en vente chez tous les pharma-
ciens sous le nom de “ Stuart’'s Cal-’
cium Wafers.” Ils sont enveloppés
de chocolat et contiennent cependant;
toutes les propriétés du soufre si hau-|
tement recommandé sous différentes »
formes.
Beaucoup de gens ignorent encore

la valeur de cette forme de soufre
pour rendre la vigueur cet lu santé.
Le soufre agit directement sur le foie,,
délivre les intestins, purifie et enri-;
chit le sang par une’ prompte déli-
vrance des impuretés. Nos grand’-
mères savaient ce qu’elles fulsaient
lorsqu’elles employaient le soufre et
la melasse chaque printemps, mais
leur méthode était rudimentaire et ne’
peut être comparé avec le système

moderne et les préparations de soufre

d'aujourd'hui dont l’une des “ Stuart's,

Calcium Wafers ” sont ‘sans aucun

doute les plus efficaces et les plus en

usage.
Elles sont l'antidote uaturel pour les

maladies du foie et des vognons, et

guérissent de la constipation, puri-

fient le sang à la grande surprise des

malades et des médecins eux-mêmes.

Le Dr K. W. Walkins. faisant des

expériences avec le soufre « bientôt

découvert que le soufre de Calcium

était supérieur à tout autre. T1 dit

Pour le foie, les rognons et les

maladies du sang, spécialement lors-

qu'il y a constipation ou malaria. j'ai

été surpris des résultats obtenus avec

les Stuart’s Calcium Wafers. Pour les

personnes souffrant d'ulcères ou de

pustules je les ai ordonnées et dans

quatre ou cinq jours, la guérison était

complète. Les Stuart's C'alcium Wa-

fers sont une propriété privée, vendue

par des pharmaciens et falcifiées

par plusieurs médecins. Jusqu’à pré-

sent, je ne connais rien de mieux

pour la constipation, les muladies de

foie et des rognons el spécialement

les maladies de la peau.”

Toutes les personnes malades des

hémorrhoides, des maladies causées

par le catarrhe, trouveront dans

Stuart’s Calcium Wafers, un remède

sûr, effectif et agréable,
==lp
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| HOCKEY

LE QUEBEC

Le club de hockey Quénec a eu =u
meilleure pratique de lu saison hier

soir, tous les jours des Ccuipes seuior,

et intermédiare étaient présentes et se,

sont préparées vaillamment à la joute,

qui aura Heu à Ottawa samedi soir.)

Le cupitaine de Véquipe, [ower a!

veuucoup influencé les joueurs pur sit

présence.

| Après cette pratique, on a fait le

{choix des joueurs pour lu partie con-

tre l'Ottawa : Moran, Iccierc, et Ho-!

gan, evront sur Ja déjensc. tandis

que Iossé, Morency, Jordan ot Me-

C'avron joueront comme “ forwards.”

Le secrétuive du club, Fred Cuolisan

le capitaine Joe lower ct “Lily

Armstrong, accomwpagneront

joucurs qui partent aujourdhai,

MONTREAL vs QUEBEC

H est maintenant décidé qu’une jou-

te d'exhibition sera donnée entre 13-

quipe de la M. A. A, € le Québec, Ca

cette ville, mercredi prochain, Le

joute sera très intéressante et serviri

en plus d'excellente pratique inoue

cluly locai qui devra se mesurer le 14

in courant avec le Victoriu. !

LA PREMIERE JOUTE

Domain sura leu, au Patinoir Qué-

bee, In première joute de ligue inter-

nmiédisire de la saison, entre le Qué-

bee 11 er Je Montcalia. Cette loute

promet fort d'être intéressunte car
les joueurs sont forts. ;

 

ies

-

ATHLETISME |

LAMOTHE ET ARMSTRONG

Au tournoi déjà très intéressant de
lutte, qui aura lieu à ta salle Jacques-
Cartier lundi, mardi et mercredi, de
la semaine prochaine, une partie d’ex-
hibition très intéressante aura lieu
entre Lamothe et Armstrong. On dit
que l’on verra gussi Al. Lynch aux
prises avec un amafeur de renom de
cette ville. Ainsi ce tournoi ne man-
queru pas d'intérêt et les amateurs’
se feront, sans douie, Un devoir d’al-
ler encouriger ces sports. !
 

 

Comiptant ou Guérison
Si Shiloh's Consumption Cure manque de

' guérir votre Rhume ou votre Toux, on
vous rembourse tout ce que vous avez
payé. Vous êtes done sûr d'une Gu:rison
ou de votre À gent. |
Si clie n'était pas uno guérison certaine, |
cette offre n serait pas faite. |
Peut-il y avoir quelque chose de plus juste? ,
Si vous souffrez d’un Rhume, d'uno Toux,
ou d'aucune aire maladie de la Gorge, des
Poumons ou des l’assages Acriens, as ayez

SHILOH),
3

23e. Tous les marchands Ja garantissent,

;lenseignements phis détaillés sur 1
! désastre,

ble. Elle a été entendue À plnsieurs
milles de distunce.

Prétoria, Colonie du Transvaal, 4—
Le capitaine J. Hopkins, quartier-
maftre du second Dragons Guards,
qui était impliqué daus le scandale
des entrepôts militaires, n été trouvé
mort ve matin dans des circonstunces
qui font croire à un suicide.

Wnnipeg, 4—"T'rente cing typogra-
phes qu'on avait fait venir d’Angle- ‘
terre il y a quelques mois, ont quitté
le travail hier matin dans les atellers
Stovel et Cie. lous sont passés sous
la bannière de l'Union hier soir.

Londres, 4—Ndward Blnke a été de
nouveau choisi comme candidat par
les nationalistes de Longford-Sud. Il
est maintenant à Toronto. S'il ac-
cepte, il sera probablement élu par
acclamation, comme dans ses deux
dernières élections.

Washington, 4—Le vice-consul amé-
ricain Wallace, de Munagua, télégra-
phie au département d'Ictat qu'un,
épouvantable tremblement de terre
s’est fait sentir à Nicaragua, et que
Masaya a été détruite par l’éruption
du volcan Sun Diego,

Trévise, 4—L'aristocratie de la ville
a été, en grand émoi, en apprenant
que la comtesse Maria Lutti, âgée de
20 ans: s'était enfuie avec le comte
Correr, âgé de soixante ans, apparte-
nant à une des plus anciennes et des
plus aristocratiques familles d'Italie.
La police les a retrouvés à Venise, où
elle les a mis en état d'arrestation.On
croit que, sur la demande du père de
la comtesse, c- couple peu assorti sera
mis en libert” (fin qu'il puisse légiti-
mer son union.

St-Jean, ’Ferreneuve, +—La goélettg
“ Wromson,” avant A bord un équi-
page de six hommes, et la goélette
“ Penergy.” nyant à bord un équipage
de sept hommes, sont comptées com-
me perdues corps et biens.

Otawa, 4—Le Canada a réalisé au
cours de l’année expirant le 30 juin
un profit de $35,-192 sur la frappe de la
monnaie d'argent et s22728 sur la
frappe de la monnaie de billon. 1.im-
pression des bunknotes à coûté *134,-
wi,

Atlanta, Georgie, 4—Des nouvelles
qui viennent d'être recues ici de AIJ-
dbany, Georgie annoncent qu’une trom-
he a passé cet après-midi sur cette
ville. Cn craint que plus de 25 per-
sonnesz ajent été tuées. «Je bâtiment
oceuné par la Virginia Carina Che!
mical Coy a été renversé, et plusieurs
personnes ont été ensevelies fons Jes
débris fi] est imnossible d'obtenir de:
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à Winnipeg.--L'hon, Ed. Blake en |

Angleterre.--Tremblement de terr«.

; retrouvé
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Le Café © Seal Brand ” peu: !
coûter un peu plus cher, par
livre que d’autres marques * & |
bon marché ”, mais sa force et su
supériorité incomparable le ren-
dent moins dispendieux à la fin,
ans compter qu’il donne la plus
grande satisfaction.

 

“Seal Brand”
Montréal
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GRANDE  
| On sollicite une visite.

 

C'est la pharmacie Brunet, fondée en 1852.

excellente par tout le pays .Devise

À toujours été fidèles à ce matto. Le stock d'effets de pharmacie

est le plus considérable qu’il y ait à Québec. Te

  
   

   

D'une réputation
Honnêteté et progrès.”

 

1

À

Dépot Cénérai à la PHARMACIE W.
139 at 141
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Double noyade

Lowell, Mass, 4—Le pressentiment
qu'on avait eu au sujet des deux jeu-
nes gens, Albert Iarsen et -Ernest
Champagne, n'étaient que trop fon-

Partis avec l'intention de patiner
jusqu’à North-Chelmsford, les infor
tunés ont enfilé à travers une ouver-
ture dans la glace et se sbnt noyés
après une lutte acharnée contre ie
courant perfide qui les entraîna à la

mort.
M. Joseph Albert, avec ses em-

ployés, s’est mis en frais de fouiller
le fond de la rivière autour de l’en-

droit où l'on supposait que la noyade

s'était produite, et hier soir on parvint

‘à retirer le cadavre du jeune Larsen.

Le corps du jeune Champagne a été
ce matin, à environ cin-

quante pieds de l’endroit où se trou-

vait celui de Larsen.
On à fait transporter les restes du

Suédois à la morgue de J. BB. Currier,
où les parents les ont réclamés,

ee me

A'marach Hachette

  
Edition simple, brochuife 45 cts,

par malle, 50 cts.
Edition complète, cartonnée, NN cts,

par mnlle, $1.00,
Edition complète en cuir §1

par malle $1.35.
Almanach du

malle 14 ets.
Almanneh des Familles, 5 cts, par

malle T cts. .

Almanch Agricole, 5 cts, par male.

T cents.
Lecture pour tous, 16 ets. par malle;

0) cents.
Calendriers des

: ZA cts.

or |
iby

Peuple, 10 cts, par

Fnfante de Marie cer toutes les coramunicn-

tions téléphoniques ot télégraphiques
sont interrompues.

Pt— 

Francais

Succursale de St-Sanveur No. 145
lection des offfeiers pour 1008 :
l'résideni—0. N, Shink.
‘tr Vice-Presideat---Mitred !ruperré,

|
|
i

i
|

{

I
|
i

2e Vice-Précident-—foseph Liroui#
Sec-trésorier-—herd, Audet.
ter

Renaud.
ze

Desrochers. j
ter Ceuseur—3, 1. Trottier, ;
Ze Ceuseui—Kloi Pmperré, i

i
|

Conun-Ordonnateur-~ Alfred
f

Cowrg-Ordonnateur—Narcisse

Be Censeuwr—I.. I. Garneau,
Médecin-—Joseph Gosselin,
snbstitut du Bureau Exéeutif--T'é-:

Jesphore Gagnon. |
1élégué—O, N. Shink.
Hubrtitur—lengène Blais.
L'inauguration des nouveaux offi-

clers de-cette succursale a cu leu le

+ courant.
M. le président donna un compte

rendn des progr(s réalisés par la sue-

cursale depuis sa foudation. Au nom
de tous les membr fit cadeau d'une
superbe canne, au Rev. Pere Vali-
quette. O. M. 1, chrpelain de lu sue-
gursale en reconunal ro de son dé-
vonement À cette s cit, ’

  

cs,

 

  

Calendriers de Fantaisie, de © cts
£1.00.
Cavles de Noël et An Jour de l'An.
Cartas pretales de Not et du Tour

de l'An,
Ordo et Calendrier de In Province.

TRUNEAU & K'ROUAC.
——prmuetree ;

Ie (abae CEIAMILAIN est

le mrefihour des tabacs a fumer

el CiRiQquer.
 

Les Qualitées 3

de la Quinine |

3
3
3

comme tonique douxet efficace,
sont présentes au plus haut

*

2

¢
¢
¢
£ degré ct sous une forme agré

ble dans le

Vin de Quinine

de Campbell

Voilà 30 ans que ics médecins les
plus en vue l'ordonnent.  

K. CAMPBELL & CIE, MFRS.

MONTREAL. Te
2-11-00 9 |

Cerro

Martel & Martel
113 rue St-Joseph, près rue du Pont

—-

GRANDE RÉDUCTION

25 P.C.
Sur Articles de Fantaisie, Argenterie

Goutellerie, ete, etc,
et a Diner $5.50 pour...... $3.99
et à Diner $6.50 pour...... $5.00
et a Diner $7.25 pour...... $6.50
et à Diner doré $8.50 pour . . . $5.99
et à Diner doré 512.00 pour . . 87.99

Set à Diner doré jusqu'à .. . . 875.00
Set à Toilette $2.00 pour,... $1.49
Set a Toilette $4.50 pour, ... $2.99
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Martel & Martel
113 rue St-Joseph, près rue du Pont
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EXMAHEUX ;3
Manufacturier de Savon

19-14-16 coin rues Rameau
et d'Argenson

i
ST-SAUVEUR, QUEBEC

En face de i'Ancieane Bâtisse dce Clary

3

e
o
.

L'ébaine,

La maivon P. X. Mahenr, Fabri-
cant du savon extra qui est al

£ biennpnrécié parles familles c:
toutes non lavruses de la campn-

Bgnie, à le n'aiir do vous offir
anjonrd'huiun nonvend

SSAVONGOLD MINE
+

2

>
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of€ fait parspécialiste attachéà
Si la maisos:.
ç (Osavon Vous donnera entière

satisiact’arn, et enpins de cela,vos
$ cuvelor pes ont de a valeur ; clles
o peuvent &iro Cchiangées à ia mn-
> nufaetere même, on au nouveau
2 mazar do vaiszelle de M. FP. X,
5 Mariel, Jil, ree St-Joseplh, ou
Svors a rez l'avantage de ehcieir
» vous-mEre,ici, à Québec, loidét
5 qui vous plaira: ee oui ess un

. Erand bénéfice pour ls public,
:Demardez-le à votre épicisr, et
.~Vilne l'A pas vors HrOLtez Von
cg rrocurer vour-tnibme à la ma
: rufaeture.

“2073600320062040444090500
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Etiquette Rorge 405SE

Etiquette Bleue 300 = 

Sur remise de cette en-
veloppe, le magasin de
5 cts, 10 cts, 15 cts, E. P.
CHARLETON & C0.
nos agents, rue St Jo-
soph, Québec, donne-
ront un cadeau de 5 ets
en marchandise à celui
qui fera cette remise.

   
Chaque famille qui fait usage des THES ASCOT,fait preuve

d’économie et inspire confiance à ses fournisseurs.  
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EXTE

LATEMPERATURE
Pronostics du Bureau météo-

rologique de Toronto

5 janvier, 2 heures, p. m.

Ka tempête qui ect passée sur le

fac Michigan, hier matin, 2 sévi de-

puts sur le golfe st-Taurent, Dans

Test du Manitoba Te froid ne se fall

Tes trop sentir. .

 

Menvps muageux, demain tempéra-

ture belle et vents de l'ouest et du

aud-onest. Légère gelé,

LES COLONS DE McNIDER

(Au sujet des plaintes des colons de

MacNider, que nous avons publiées.

d'autre jour, nous recovons la lettre

wuivante .

“ Sayabec, 3 janvier 1906.

“Monsieur le directeur de ‘
« L'Evénemett,

“ J'ad lu avec surprise la Jettre de

monsieur Goudrean, da cette paruisse,

publiSe samedi dernier, dams laquelle

attaque en éme tanps et le gou-

vernement et un propriétaire de limi-

tes qu’il ne nomme pas, mais qui est

lien connmici ef. y est même en gran-

de renommée, puiscm'il en est à son

douzième procès avec les colonä da

d'endrioit depuis le printemps dernier.

611 faut en croire M. Gandreau (et je

aoïs qu'il ne se troinpe pas beau-

coup). .

“ Comme cette lettro de M, Gau-

dreau insinue faussement que I'hono-

rable ministre des Ternes n'a pas

fait tout le possible pour rendre jus-

tice à qui de droit (aux colons d'a-

près M. Gaudreau), permettez- mot

d'exposer brièvement Jes faits concor-

nant cette affaire des colons de Me-

Nider, afin que vos lecteurs soisnt en

position d'établir les responsabilités

d'un chacun.

“Je sais, et jaffirme de suite, que

le gouvermemient & fait plus que le

pcssible pour aider les colons dans,

leurs troubles avec le licencié. Deux|

commissaires enquêteurs furent en-

voyés sur les lleux en juillet, et leur

rappont fut aibsolumient favorable aux

colons. Le licencié ne fut pas satis-

fait et damanda une nouvelle enquâte.

Elite fut accordée : et l'officier fic rap-

port que les conclusions de la pre-

mière enquête étatent conformes aux

faits et que rem n’y devait être chan-

gé. Et lzs colons rost&rent en possess

gion de leurs lots,
1 Dams tout caci, nous ne trouvons

rien. qui ressemble A la négligence de

la pant de hom, ministre | au con-

traire, on a dit alors qu’il avais été

trop bom d'accorder un» deuxième en-

quête, à In demanda du licencié. Mais

mous avons compris ensuite qu'il ne

connalesait pas som homme comma

mous, et qu'il voulait satisfaire tout

le monde. Jans tous les cas nos amis

les colons n'ont pas raison de criti-

quer caltte démarch: pnisqu'elle a

ecrvi à confirmer leurs droits.

‘ Sfais le gouvernement n'a pa em-

pêcher le licencié d'intenter aux pau

vres colons des procès pour assaud.

diffamation, doniMages, etc, ou pour

bois coupé par ces colors, Nous sym-

pathisons tous avec ces derniers,

meis nous leur demandons d'être jus-

tes à l'égard de l'hon. ministre et de

reconnaître qu'il n'a pas dépend de

Jui, ni des officiers de son dépantzment,

si les colons de MceNider ont subi au-

tant de tracassemies coûteuses («puis

le printamps dernier. Dans les procès

de cette nature, l'honorable ministre

des ‘Derres ne peut intervenir. re

Procureur-Géméral seul pourrait sau-
ver la situation ea faisart passac 1me
loi par laquelte les insnlvables et cer-
taines caiégories de plaideurs seruiemt
tenus de fournir cauticns pour les
frais de toutes procédures judiciaires

prises en leur nom. I ne ‘s'agirait

glors, por avoir la paix, que de faire

reconmaître par les cours Je justice
que notre licencié est un de ceux
qu'atteint la lol nouvelle, et le faire
n'ettro sur le tableau, Si la chose est
possible, j'ose demandar à l'honora-

ble Premier de l'aire cet amendement

A la loi dès la prochaine session, afin

de nous àébatrasser das procès vexa-

toires,

“En résumé, la lettre de M. Gau-
diean es: repr:ttabla ot mênir elle
wénature les faits. Ainsi il doit sa«
voir comme nous aus J'hon. ministre

@ accusé réception des requêtes qu'on

lui à adressées en faveur des coloms.

Tot l'hon. mensienr Turgson s'est dem-
Té tron de trouble, sa courtoisie es:
trop prov=rbiale, NONS NA pouvions pas

Uniscer pisser ces attaques saus pro-
tester.

 

 

“ARGUS
Ta lettre de M. Gaudreau n'est pas

avssi injuste que veu: bien le dire

‘Argus, dont l'intérêt pour le ministre

des Terres est trop visible, M, Gau-

Greau lui-même a mentionné les en-

quêtes faites par les officiers ‘du dé-
partememit,  Sedl=weear ces enquites

m'ont about! à Tien puisque, comme

Argus l'wâmet Ini-même. les colons

sont encore en bat à d'interminables

vexations. Et M. Gauadrean est-il

Llâmablte de Fe plaindre d'um éfat de

chose arissi déccunagaant pour tous

ctux qui ce livrent à là colonisation 7

Les hommes qui sent an pouvoir au-

jourd'hui ne sont-lls pas ceux-là qui

ont prétendu fair» do In protection au

colon, un article essentiel de lenr pra-

gramme ? M. T'urgecn n'a-t-il pas dit

Ivi-même que M. Parent était devenu

fmpossibie à cause de son applivation

de la loi des ‘Terres, à que le mécon-

tertemen: provoqué por cette mau-

vañge apolication de la loi justifait 1:

coup de .outenu qu'il avait denné à

son ancien chef. M. Gattdreau n> con-

malt pas ercors 1: dessous des cartes,

évidemmant, et dès lors n'est-il pas

excusable de parler un pra fort

quand 1! constate que le système q'a

pass change.

Ca doit être amusant de faire de In

ckjlonteation ave: une douzaine de

gaccès sur le aos’

si

 

 

Tabac Champlain à fumer

 

is découvrirent avec horreur que trois

, KEVENEBMENT—VENDREDI, 5 JANVIER, 1906,
*

   

LUGUBRE FORFAIT
 

Contribuables, assurez-vous

sans retard si votre nom est

dûment inscrit sur les listes des

Tombesviolées dans un charnier.-«Trois cadavres enlovés.-«La| quartiers où vousêtes électeurs.

population de Rigaud en émoi
 

(Dépêche spéciale)

Migaud, 5-—Un lugubre forfait (om-
mis samedi solr, 8 mis en émot toute !
la population de Rigand et des envi-
TONS,

Trois cadavres ont été enlavés du
chamnier de notr3 cimotière, ¢
Au moment où on ailait déposer

deans le charnier, hier après-midi, le
corps da l'enfant de M. Ferdinand Lé-
ger, on s'apergut ‘ue la porte d'u char-
nier était entr’ouverte, le cadenas qui
la fermait ayant été brisé.
Lorsque les r7mployis des pompes

funêbres pénétrèrent dans le charnier,

dé Castonguay, curé des Cèdres.
Tis profanateurs du

avaient également ouvert le cercueil
contenant le corps d'Albimi Bertrand.
qui fut tué il y à quelque temps, dans
je port de Montréal,
vaient point enlevé 1e
l'ayant zrouvé, sans doute, trop dé-

Le bruit à couru aussi
jcaurmée que le corps di Dr Sabourin,

fousse.

@es cencueils qui y avaient été déposés
étaient vides, CA et là glsaient les
vêtements dont les calavres étalent
revêtus au nroment de l’inhumation.

lies cadavres disparus sont ceux de
M. Julien Gauthier, déposé dans la
charnier, samedi dernier. et de mes-
dsmes T.ynch et Elizabeth Itoson, dé-

ouverte par les autorités,
FIL fiusqu'cici, découvrir aucun indice

des coupables,

commetkre Sate ne profanation,
et on se © en conisctures sur les

cédses 11 3 a queluas semaines, mobiles qui ont pu dsterminer les
M. Jullen Gauthier appartenait À, coupables à enlever des cadavres

vme fanvile bien connue dans la ré-"après les avoir dépoutllés de leurs vê-
gion, TI était le brau-pène de M, l’ab- tements.

LE TRESORIER
DE LA CITE

ET LES FINANCES MUNICIPALES

Demain, fête de l’Epiphanie,

L’EVENEMENTneparaîtra pas.
St—rete

AU PALAIS DE JUSTICE

 

 

Yoici l'entrevue de M, le trésorier

Laframe? à laquelle R. Lefranc réponi

dans “l'Iviénemant * d'aujourd'hui :

Ce matin, un de nos représentants

s’est readu auprès du trésorier de la

cité, M. Lafrance. et lui a posé In

question tdivante :

M. Iafrance, avez-vous l'intention

de népondre à la lettre de M. Isframe,

publiée dens le Ÿ Soleil” de vendredi
dierniler ?

M. Lafrance—M. le journaliste, di-

te donc de suite à la lettre de M |
Yamdry, cer M. Lefranc n’est qu’un

nom d'emprunt de M. le sénateur Lan-

dry, vous le savez ausoi bien

ACTIONS DE LA COUR SUPE-
RIEURE

Michel Carbonneau, fils vs Delphis
Dérôme dit Descarreaux, Dame Caro-
line Dérôme, dit Descarreaux, “ Ma-
beas corpus” de Marie Jeanne Carbon-
neau. .

Alfred Laflamme vs AugusteLa-
flamme, $150.00—Dommages.

BILAN

A la demande de la Banque Hoche-
laga, O. Lamontagne, mari et gérant
de Stella Laberge et Vir, marchande
publique, a déposé sn bilan qui consis-

queite en un uctif de 5905.00 comprenant

moi, | ameublement de magasin, stock, rou-

Reporter —Non, je l’ignorais. | lant et crédits. Les principaux cré-

M. Lafance—Dans tous les cas je ancier dans cette affaire sont : La

ne veux plus répondre à M. Landry.| Banque d'Hochelaga,

écrivant dans le “Soleil! ” sous le NOM lets ; $852.00 ; C. A. Paradis, Qué-

de Mefrarc que je réponds à M. Lan- bec, fleur, $343.23 ; Dme Vve Jos. Pa-

dry, écrivant comme rédacteur dans radis, Montmagny, $175.00 : Quebec
“1; Evénement.” !Preserving Coy, Québec, $134.20.

D'aidlsurs, tout homme sérieux qui passif s’élève à la somme de $2,500.00.

lit aver un pen d'attention la lettr- M, Charles Baillargeon a été nommé

de M. Lefranc-Landry (deux noms qu! gardien provisoire.

me vont guère ensemble d'ordinaire:

dans le “Soleil” voit de suite que

cette lettre porte en elle-même sa pro-

pre réfutation,
M. Lefranc avoue naivememt qu'il

ignorait qu'il y eût une dette Hottante

au 30 avril 1804 Il déclare que c'es:

une nouvelle découverte du trésorier.
pi > S loi tir sq

anLois prealorsgamertreorélue chez MM.Lavigueur et Hutchison, rue

Gié et sars avoir connu la véritabla St-Jean, Yes Fourberies de Scapin

pcsitton financière de la cité au 30 et

“

l'Affaire de la rue Lourcine

avril 1854. Que valen: alors tons ses Admission €

caleuts ? Qu'il étudie de nouveau le s’enlèvent. Hâtez-vous.

rapport de cette anné: el il s’Aperco- ——p—

vru qu'il y avait alors une dette de Fausse impression

$520,000 due à la Caisse d'Economie | i ri

Un autre fait. Dans la demande qu» On est généralement sous l'impres-

en'a faita le sénateur Choquette et à sion qu'il faut payer un gros prix

Jaquiolle j'ai répondu Jeudi dernier, il pour avoir un beau capot en chat
sauvage. Erreur. On vous garan

était qu:stion d'expliquer vme somme

de $1,181,408,57, Dans la lettre de M. QUE VOUS AUTOZ beau capot en chat

Lefranc-Tardry, publiée le lendemain, SaUVABE de première qualité, pour un

il n’était plus question que d'expli- bag prix. Ponnez-vous la peine de

quer une somme de $604818.94. Dans venir les voir. 539.00, $49.00, $59.00.

« T'Evénement” de samedi dernier | Volld Jes prix pour quelque chose d'ex-

le montant pour lequel cn voulait des tra, chez

explications est tombé à $157.567.06, J. PLAMONDON & FILS,

Dans trols jours, trois montants dif- 127

férents. ot l'on voudrait que je perde ——-——_

1.on temps À répondre A de sembla- QUARTIER SAINT-JEAN

bles chiffres honteusement préparés

pour tromper le public et lui faire Ti est rumeur que M. P. J. Côté,

«roire quo l'administration de M. Pa- |Sera candidat au siège No. 1 du quar-

rent à été adieusement  manvaise !|tier St-Jean.
(pu'on n'y comple pas.
Mes mpports sont une copia exacts

des livres de la corporation. Toutes

les entréns dans ces livres ont été . .
due a insulté d'une manière grave un

: , hi} +
faites avec som par M. le comptable | 41, de secti an chemin de Zar In-

Reamer. Files sont toutes appuyées de , G

vières justificatives qui déent toute| tercolontal,OTJonotabbdesls dans

enquête. Elles ont enfin été scrupu-

Jefsemont examinées ct approuvées

per M. ‘'anditeur Leiteh.
Que veut-on de ndus?

Soyez certain d'une chose, c'est

qu'entre res donnés que chacun pout

venir constater À loisir et les divaga-

tions de M, [Andry, les citoyens sé-

dieux et sans parti pris auront vite

fait leur choix. '
Repo.ter—M, Tefranc se plaint de

la manide un peu mud: avec laquelle

vous traitez © L'Evénenient ?"
M. Lafrance—-T'avous que je n’ai

paz mis des gants blancs pour qualifier

Jes laches et brutales  attagques de
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SALLE LOYOLA

 

 

INSULTE

Ces jours demniers, un nommé Bol.

tribunaux. .
r
t
—

pr,

GRANDE RAFLE

wande tafile de dindes, d'oi-s et

de volailles, ce soir. à l'Hôtel Rézina.

en face de la Banque Nationale, rue

St-Jossoh, par Arthur Dussault, à S

heures, p. m.

ar
en
t

ll

P
r
t

Le Gold Mine Soap est fabri-

qué par un spécialiste, Ce savon

èst déja grandement apprécié.

“1'Evérement ” : ma:s je n'ai rien

à retirer de ce gue j'ai cit. .

Voici un journal qui depuis des CANDIDATURE MUNICIPALE

mois, depuis des années mâme, sans

movocarton de 101 part, sans cause ni

raison, s'acharne à moi m'abrenve

Goutrages, me jetta à la figure les

accusations les plus olieuses. et

quand je caractérise, comme elles mé-

Witent d> l'être toutes ccs honteuses

accusations, toutes ces misérables at-

taques wppuyées de chiffres faux et

mensongers, il crie que je ne suis pas

not, que je l'injrrie. que ce n’est pas

le fait d'un officier public.

Nem, avec Jui, un offpier public

deit tout er:durer et ze (aire,
A ce compte, Vinsulteur anrait tou-

jours beau jeu. Maïheureusement

pour lui, Je na suis pas un employé

de ce calibre, Je suis pci. avec tout

te monde, chacun le salt, mais quand

on m'insifte, je riposte sur Le même

ton. Voila tout ce que j'ai à dire, M.

1e Itaporter.

No. 3, que l'on fait signer des requê-

tes priant M. Cyrille Delage, N. IY,

député du comté de Québec à la Té4-

gislature, de 82 présenter aux pro-

chaines élections mumicipales.
m
r

fine

GUERISON CERTAINE POUR LES HEMORRHOIDES
Démangrantes. Snignantes. Extérieures, Votre

pharmacien romboursern votre argent si PAZO

OINTMENT ne vons guérit pasentre 6 et 14 Jours,

——}

Prolongée de deux jours

On verra par l’annonce que nous

publions dans une autre colonne que

la maison Paquet, pour se rendre au

désir manifeste de légion de clients,

a décidé de prolonger de deux jours,

l'immense vente de soldes d'assorti-

  
ere

re

{ ments et de meubles endommagés

qu’elle a commencée jeudi, T1 lui a

St-Roch "fallu pour cela ajourner de nouveau

Ne manquez pas d'aller à St-Roch son inventaire ; mals cette nouvelle

pour votre vaisselles chez Martel at concession qu'elle vient de faire dans

Martel : tout sera sacrifié d'ici a quel J’intérêt du public ne se renouvellera

ques temps. certainement pas. On fern bien de

Voyez l'annonce. profiter. lundi et mardi-—-des deux 
et à chiquer, À cts 1e paqtuet,  MARTEL & MARTEL, ‘derniers jours de cette vente mémora-

118 rue St-Joseph, ble extraordinaire.

re

On dis’

que l'affaire s'expliquera devant les

charnler cle de LaSalle

mais ils n’a- Geneviève et sous
cadavre, l'abbé J. D. Beaudoin.

inhumé la semains dernière, avait été teurs,
enlevé du chamnier. Cette rumaur est siens

qui put mettre la justice sur la trace M. G. M. Petitcierc,

 

LE COFFRET

On nous annonce que deux soirées
théâtrales seront données par le “ Cer-

' lundi et mardi, 15 et
16 janvier, à la salle de l'Ecole St-
Jean-Baptiste, au profit de la société
St-Vincent de Paul, conférence Ste-

le patronage de M.

“ Ie Coffret ” drame en 3 actes,

ainsi que d'intéressants entr’actes se-

dans la ront rendus, pour la circonstance.C’est

avec plaisir que nous invitons nos lec-

plus particulièrement les parois-

de St-Jean-Baptiste, à assister

nombreux à'ces deux représentations,

Une 2agudte a été immédiatement véritables soirées de familles, où la

mais on n'a Charité s’unit à la fraternité.

Le plan de la salle est déposé chez
marchand de ta-

bac, 376 rue St-Jean, et le prix d'ad-

On ne soupçonne paräonne, ni à Ri- mission est de 25 cts.

gawd, mi dans les environs, d'avoir pu; mrpr ra

Les membres de la Sociéte St-

Vincent de Paul
—

Chez Mgr l'Archevêque

Les membnes des diverses Confé-

rences de la Société St-Vincent de

Peul, de cette ville, sont priés de se

réunir dimanche après-midi, à f heu-

res, duns la sacristie de la Basilique,

pour aller préssater leurs hon:mages

8 8. (3. Mgr Bégin à Poccasion. du

Nouvel An.
—rere

lt
tee

Tabac Champlain à fumer

€t chiquer, Set "e gros paquet
ep 

1
i

!

Réservez vos sièges au plus vite ‘

|

!

 
(“est pour le sidge No. 2 du quartier

Jacques-Cartier, et non pour le siège.

 

NOTES PERSONNELLES

M. Frs. Pelletier, de la Rivière du

Loup, est au Victoria.

—M. Geo. Panneton, de Waterbury,

Conn, et M. E. I. Panenton, des

’Yrois-Rivières logent au Victoria.

—M. J. H. Gervais, de Joliette, est

en ville.
M. H. W. Lucas, de Montréal, est

nerégistré au Victoria.

—MM. J. Gourdeau. de New-York,

A. G. Boussole, de Montréal, J. Gau-

vreau de Beauce, R. Roy, des Trois-

Rivières, logent au Kink Edward.

 

Le Gold Mine Soap vous don-

Québec, bil- nera entière satisfaction ; il fera

votre lavage très promptement.

 

Profitex-en

Te quoi ? De la nouvelle vente à

réduction annoncée pa- la maison F

Simard et Cie. La lingerie est un ar-

ticle d'un besoin journalier. Soyez les

premiers rendus afin de profiter du

choix, Cette vente est exceptionnelle.

11 n'y a qu’à lire l'annonce pour s'en

Les Fourberies de Scapin

|

convaincre.
mmmtlAi et

CHICANE ENTRE EPOUX
4

Une scène vraiment triste de ces

unions ma! assorties s’est déroulée de-

= ”. vant la Cour du Recorder. ce matin

25 cts et 35 cts.Les billets jjjer vers les midi, l'épouse de Wil-

diam Mitchell, eniployé 2 une écurie

de louage de la ville, faisait deman-

der ia police pour arrêter son mari

qui, dans un moment d'ivresse, venait

dc jui lancer un bol rempli de thé à

la figure. Ce matim, Mitehell compa-

rajssait devant Son Honneur le juge

ery eb son épouse venait rendre

témcignage contre son mari qui fut

condamné à un mois de prison.

2

ACCIDENT DE VOITURE

En fare de chez M. Fégin,  mar-

chand de chaussures, rue St-Josenh,

rue St-Valier. ‘um cheval attels à la voiture d: pro-

visions de M, Elz Turcotte, épicier,

a pris poor À la vue d'une “ gratte ”

électrique hier après-midi. On’ dit que

le cocher demanda de fermer un: aile

de cette “ gratre” et que Sur refus

le cheval. à son approche, se précipi-

ta dans la voiture d’un M. CGampoell,

qui stätionnait en face d'un magasin.

Tes dvix voitures ont été forte-

ment endommagées et le chevai fut

légèrement blessé,

————

CALENDRIERS RECUS

A. Toussainet et (ie nous adressen’,

deux jolis calendriers, l'an en car-,

ton relisf unmoncant le Vin des Car-

mes, l'autre montrant leurs différen-

tes installations à Québec et Ste-An-

re de Beaupré.

A. A. Gingras, épicier, catandrier

paysage d'un jolt ton,

J. © Vézsina, horloger ot bijoutier,

exlenidrier chromo très réussi.

(Cha Vezina, plombier et électri-

dien, calendrier chromo d'un riche

effet.
iz Fortier ot Cie, fabricants

d'eaux gazeuses, grauda carte annon-

ce en couleurs.

. A, llnet, fabricant d'eaux ga-

zovses, grande carte annonce en cols

leurs, d'un beau dessin.

M}, Moreney, tailleur de la Tas-

se-Ville, beau calandrier représentant

une Chasse A courre, (li sera apprécié

par les amateurs.
pe ae

Tribunaux correctionnels

COUR DT RECORDER—Un nom-

mé Marchand pour avoir été ramassé

jvre rue St-Francols a été condamné à

% mois à: prison. C'est un habitué de

la Cour.
Tn jonrnalier d” la €‘anardière, ve-

nu cn ville par affedres et qui ava'l

on le matheur de s'emivrer, a été 11.

bér& sons promeses de nlus surveiller

sa conautle.

COUR DE POLICE—On à remis

A plus tard l'audition de deux causes

du Reveur. l'une de St-ITenri le Lé-

vis, et l'autre de St-Jean Doschail-

lona,
J

Ne signez pour aucun candi-

dat qui n'accepte pas le pro-

gramme de la réforme municl-

pale.

  

GUERISON DU BHUXE
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{ les pou-
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immédi
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Sul faili voire

MUNYON, Philadelphie

argent sera remit

 
 

Changements ecclésiastiques
 

Manchester, N. H, 4—M. l’abbé
William Robichaud, un des vicaires
de Mgr P. Hévey, à l'église Ste-Marie,
vient d'être nommé vicaire à l'égli-
se Ste-Anne de Berlin, par Mgr De-
Jany.

M. l’abbé I. M. Laplante, est pas-
teur de ia paroisse Ste-Anne de Ber-

n
M. Robichaud sera remplacé à Ste-

Marie par M. l'abbé Routhier, qui
vient d’être ordonné prêtre à Mont-

réal.
M. Routhier arrivera probablement

à Manchester demain.

Augmentation de gages
 

Boston, Mass., 4—Les guges ont été
augmentées lundi de 10 pour cent dans
presque toutes les fabriques de laina-
ges de la Nouvelle-Angleterre.

Cette augmentation profite à environ

50,000 personnes, ce qui accroit d'un

million de dollars par année les ga-

ges payés par l’American Woolen

: Coy, et d'un million et demi pour tou-

ltes les compagnies intéressées.

| Dans la plupart des cas, l'augmen-
tation a été spontanée de la part des

| compagnies.
_—2rerpre

Belle famille

  
 

!
; Webster, 2 —Selon la bonne vieille

‘ coutume canadienne, M. et Mme Théo-

phile Paquette ont réuni autour de

leur table leurs enfants et leurs pe- |

tits enfants le Jour de l'An et la

l fête a été des plus amusantes. M. et
Mme Paquette demeurent 108 rue

Lake.
M, Paquette est âgé de 57 ans et

son épouse est plus jeune de queiques

années. Les fils et filles demeurent

à Webster, Dudley, Worcester et

Gardner.
11 y avait 13 enfants et 13 petits en-

fants a table.
 

 

NAISSANCE

Purcotte,—Le 4 janvier 1006, 1'épouse de M.

@. H. Turcotte, épicier, un fils.

 

DECHS.

Bouré.—Lo 5 junvier 1906, à l’âge de 55 ans et

9 mois, Madame Elisabeth Robert, épouse de M.

Euzèue Bouré boulanger.

Les funérnilles nuront lieu lundi matin, à 8

heures. Dévart de la ma'son mortuaire, 183 rue

Bayard, à 7 h. 43 pour Péghse Steduuveur et do

là au cimetière (le cette paroisse. |

Parents ct amis sont privsd's assister.

Duchesnean,—Le 5 janvier 1906, à l’Âge de 57

ans et 3 mois, Madame Marie-Fluvie Caouette,

épouse de sieur Onésime Duchesnenau.

Iie laisse pour dép orer se perte un &ponx in-

consolable. 4 enfants ct 9 petits enfants.

Les funérailles auront lieu lundi matin, a9

heures, Depart de Ja maison mortunire, 177 rue

Suuvagenu à 8 h. 45 pour I'ég ie St-Suuveur et

de là nu cimetière de cetto paroisse,

Parents et amis eont priés d'y assister sans autre

invitation.

Toussaint,—A Limoilou, le t 1

vier. i l’àgo de 7 ans ct un 1nois, Ma'ie-Antoi-

nette-Fernande, enfunt unique de M. Aimé Tous-

saint, de Io maison A. Toussaint & Cie.

Elle a été inhumée le même jour.

Lessard,—A St-Roch de Québec, le 3 junvier

1906, à l’âge de 2 ans et 7 mois, Murie-Lucille, en-

{unt bien-aimée de J. Umer Lessa: d, marchand de

grains. . Co

La sépulture aura lieu samedi après-midi, 6

janvier à 3 heures, Départ de la m is n mor

tu aire, 116 rue Laliberté, à 2h45 précises pour

Peglise St-Rochet de là au cimetière St-Charles.

Parents et amis sont priés d'y assister,

Laurent,—Le 3 janvier 1906, Mme Catherine

Prendergast, veure de feu J.-L. Laurent.

Le convoi funébre lnissers larésidence, 56 rue

St-Dominiquo, St-Roch, ramedi apréz-midi, le 6

courant. à 2 h. 20 pour l’église St-Kochet delà au

i cimetitre St-Charles.

Parents ctamis sont priés d’y assister sons autre

invitation.

Gauvin.—Le 4 janvier 1906, à l’Agode 11 ans

et 7 mois, Mnrieslilanche, ontant de rieur Joseph

Gauvin, gurde-moteur. à
Elle sern inhume samedi après-midi, à 3 heu-

res. Dépurt de ls muiron mortunire, No. 11 rue

Plcssis, ñ 2 ho 45 pour l'éciise St-Jcan-Daptiste et

de la au cimotière Belinbnt. i

Parents ct ams sont priés d'y nesister sans autre

invitation.

Mi:lor.—Lo 4 janvier 1906, à l’âge de 25 mois

Charles-Auguste, enfant de M. Edgar Miiler,

Les funérailles auront lieu suwedi après-Inidi,

à 3 heures, L'éport de In maigon mortuaire. B7

rue Desfosgés, à 2 h. 45 pour l'église St-Itucls et de

là au ‘imesière St-Chorics. ;
Pnrents et anis sont priés d’y nssister.

matin du 3 jane

  
|

: 4 Sur larue de la Couronne, Ft-

PERDU Jose: hh ou dans le magasin 4
Paquet, DEUX (INQ PIASTHIE~ en rapier.

Celui qui les r_trouvera est prié do Je remettre au

Nos. 284 ou 287 rue Bt-Olivior, obligersinfiniment.
5 januv--
 

PERDU UNE CHIENNE (-etter), blan-
v che et noire, tachetés de jaune,

ohéissant an nom do ‘*Lady”. Celui qui la rn-

| mènera à M. Joseph Julien, 48 rue St-Jean, obli-

i gern infiniment et sera récompensé, et celui qui

| la retiendra après coL avis sera poursuivi sni-

vant lu loi. 3 janv=3

Mercredi soir, probablement au
PERDU Château Frontenae, une rT'O1-

LE EN DIAMANTS. #25 de récompense à Ja
i la rapportera au No 2 Tug Bt-Denis,

 

personne qui

 

 

| sur lo Cap. Janv—2

MAISON A VENDR -

{ FT NE jolie résidence en pierre bosselée à doux
éliiges ot rez-de-chanssée.contenant 13cbam-

| tres, étant 1e No 15 rue Charlevoix.
Cette muison est munis de toutes les nméliorn-

tions les plus modernes, plus téléphone privé à

chuque étage et clochettes électriques.

; S'adresser à ACHILER DUSSAULT,
| Sjunv—Im 04 rue St Augustin

| A VENDRE

UN CAËVAL DE TRAIT, à bon marché. S'a-
dresrer à

ALF. ROBITAILLE,
Manufacturier de vinaigre,

! 28 dec-8 St-sauveur, Québce

| BON POSTE A LOUER
F magnsin, coin des rues D'Aignillon et Vau-

4 han, actuellement occupé par J, A. Dorval,
inarchand-quincniller, comprenant une bonne cave

| et deux étages d'un Lon hangeren briques.
S'adresser à J. RONDEAU,

418 Kuo St-Jean.
8Jgayv—1m

——
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VENTE A L'ENCAN

Edouard Fleury.
705 rue Bt-Valier, de Québec,

marchand-tailleur,
INSOLVABLE

AVis EST PAR LE PRESENT DONNE que

VENDREDI, 19 JANVIER 1906
. 4 11 HEURES AM,

Sern vendu par encan public, au bureau des sous-
signés, No111 Côte de la Montagne, Québec, l’aotif
de cette faillite comme suit :
(n)—Fonds de commerce... ...$2,468 26

Ansublement du magnsin... oo B16   
 

. $2,699 91
(b)—Dettes netives (crédits) d’après lsto. “ass 61
La vente g0 fera pour chaque {tem séparement,

à tant dans la piustre, au plus baut enchérisseur
. L'inventaire du fonds de commerce et lu liste
des dettes do livres sont visibles à totro bureau.
Le fon-i5 de commerce pourru être exuminé sur

les lieux, le 10 Junvier courant ou auparavant,
en s’udressant aux SouzSignés.

Londitions de paiement; COMPTANT,

LEFALVRE & TASCHEREAU,
Curateurs-conjoints.

Bureau ; 111 Céte de Ia Montague, Québec.
@. R. GRENIER & CIE,

Encanteurs.
4 junv—6

VENTE A L'ENCAN

Joseph Sauviat,
de L'Islet, marchand général,

INSOLVABLE,
A VIS EST PAR LE PRESENT DONNEQU «

VENDREDI LE 12 JANVIER 1906
A 11 HEURES AM,

Fera vendu par encan public, au bureau des sous-
signés, No.111 Côte de la Montagne. Québec,l'actif
de cette faillite, commesuit :
(a)—Foncs de commerce,....…...….........$1,113 50

Ameublement dumean "48 85

 

. 1,160 35
(b)—Dottes actives (crédits) d’aprèsliste. $ "185 96

Ln vente se tera pour chaque item séparément à
tantdans la plastre au plus haut enchérisseur.
L'inveutaire du fonds de commerce et la liste

des dettes do livres sont visibles à notre bureau.
Lo fonds de commerce pourra être examiné sur

les lieux, le lb Janvier courant, ou auparavant en
#ndre:gant aux souasignes.
Conditions de paiement : Argont Comptant.

LEFAILVRE & TASCHEREAU,
Curateurs-conjoints

Burean: 111 Côte de la Montagne, Québec.
G. R. GRENIER & CIE,

Encanteurs,
4 janv—4

DEMANDE
0N demandeUNF SERVANTE pourles cham-

bres et avoir soin des enfants.
Ésjuny—4 Au No 52 Côte de le Montagne.

 

 

rasA

N demande à la Dominion Corset Mfx Cou, 45
rue Dorchester, QUELQUES FILLES d’ex-

périence duns lz fabrication des corsets. Deux
repurecurs d'expérience, Ouvrage porminents.

Junv—2

N demande PLUSIEURS COUTURIERES
\/ pour travuiilereur moulm à coudre, duns le
lingerie. S'adresser à

; THE VICTOR MFG CO.
biany—o 658 rue St- Valier.

Oo: demande UNESERVAN TE pour une per-
sonne demeurant seule. Bons gages scrout

dongés: Bonnes références isles. —'adresser
rue McMahon. eure: i

après 5he ¥ de l'upris mdi. res du matin et
anv—

N DEMANDEdesfilles d’exp/rience dans Ja
confection des corsets, Tnutile de sc présen-

ter si l'on n°5 pas l’expériences requise.
laites et emploi permanent. S'adresser à
3 saAIAN CORSET MF'G CO. Limited

Bonssa-

 

Xdemande URE FILLE, pour prendre soin
j . Madre mn.

à 4 heures p.1m. et 6 hrs à 9 ré,à el feuro pm
; Mudame J. B. TURCCTTE,

3 janv—8 28 ste-Angèle.

Or demande UNE SERVANTE, munie do
J bonnes recommandations. euchant fuire la

cuisine et pouvant se rendre généralement\utile,
Bons gages,

“adresser chez je Dr D. DHOCHU,
28 déc—8 63 rue St-Jean, Québec.

N demande UNE FILLE DE CI AMBRE.
S’adresser 209, rue Lerfossès,

Lu1Bdée-o

ITommede toute con-
4 1 ; fiunce dans chuque

localité du Canada pour annoncer 108 marchan-
dires, clouer nos affiches aux arbreset paiiesades
le long ues routes et duns toute jrlaces couspicuen-
tes; distribuer nuesi nos petites annonces. Salai-
res SYLO par anou $75 par wois et #3 pour dé-
senses [NT jour en ployment continu pour des
ommes capables et de toute continnce. Pusd’ox-

périence nécessaire.
Ecrivez pour détails #

LMPIRE MEDECINE Co.
LONDON, Ont.

Salle Jacques-Gartier

LUNDI, MARDI, MERCREDI

8, 9, et 10 JANVIER

GRAND TOURNOI

Luttes a Bras-le-Uorps
Et de Boxe

Ouvert aux amateurs de Québec seule-

ment, Evénements spéciaux chaque soir,

Galerie, 16e. Parquet, 26 et 86¢.
5 janv—1

nN + a

A VENDRE
PROFRURE A VENDLRE—Une mnisen con-

tennnt dix clrimbres avec un sous-sol et une
oave. Peut être ovcupé comme un logement ou
deux lo-ements, lumière électri us duns toos les
appartements et chambre do bain. Le tout est
en parfnit ordre; peut être visible tous les jours
ou No 88, rue Arago.

îifév—
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tt VIN MEYNET
Remplaçant avantageusament

l'huile de foie de morue sans
avoir auoun de ses inconvén/ents. Ë

——

DépoT GENERAL,

CHARYON,Phermacico, 2, Are Tiron, PARIS
BT TOUTES PHARNACIES
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VENTE A L'ENCAN
Dans l’affaire de

J. M. Lavoie,
Merchsud, St-Anaclet,

INSOLVABLE,

AVE EST PAR LE PRESENT DONNÉ que

MERCREDI, LE 10 JANVIER 18€ 6
A 11 HEURES A,M,

Sera vendu à mon bureau, 44 rue Dclhouste

Basse-Ville, Quebec, l'actif de cette sucucasion

comme suit:

A—Fonds de commerce... 8B,54B 01

Ameublement du magasin.….….... és lu

$3.5213
B—Crédits d'après liste. .…………….rsensr us 05

La vente se fera pour chaque item séparémonte

L'inventaire etla liste des orédits eont viribles

à won bureau. ; ;

Le magusin sera ouvert Lundi, fe 8 Janvier

courant, pour l'inspection du stock et listo des

credits,
Condition de paiement: Argent comptant.

V. E. PARADIS,
Curateur.

Bureau: 44,rue Dalhousis,
Bâtisse de ln Cie du Richelieu.

G.R. GRENIER & CIE,
Encanteurs.

Québec, 4 janvier 1206,

AVIS DEFALLLITÉ

CANADA
Province de Québec,

District de Montmagny

Dans l'affarre de

Guillaume Bérubé,
marchand, St-Pamphile. comté de L’Islet,

. IN>OLVABLES

Avis est par le présent donné qu’en

vertu d’un ordre de la Cour en date

du 4ième jour de Janvier 1906, une

assemblée des créanciers du dit In-

solvable aura liou au Palais de Jus-

tice, à Montmagny, Jeudi, le 1lième

jour de Janvier courant, à 11 hrs de

’avant-midi, pour donner leur avis

touchant lanomination d’un curateur

et d’un ou plusieurs inspecteurs aux
biens de cette succession.

V, E. PARADIS.
Gardien Provisoire.

Bureau : 44 rue Dalhousie ;
Batisse de În Cie Richelieu.

Québec, 5 janvier 1006.—

 

} Cour Supérienrs

 

FU
PREMIERE QUINZAINE DE JANVIER

NOUS DONNERONS UN ES»

COMPTE DE

10 à 50 %
Sur tout notre stock de chnus-

 

 

de Ja marchandise la plus

moderne, canadienne et amé.

ricnine, c’est-à-dire l’assorti-

mentle plus considérable de

belles chaussures qui soit à
Québec.
Durant cette grande vente

notre magasin sera ouvert Jus.

qu’à 8 h. 30 tous les soirs.

J. GILBERT & CIE
294 rue St-Jean

2 janv=

 

 
 

 

OMER TURGEON
COMMERCANT DE CHEVAUX

—

Arrivein Vendredi matin nvec un char de ches
vaux de travailet de voiture légèro, qu'il voudrs
à bonnes conditions,

A VENDRE OU À ECHANGER

Toujours en (curie un certain nombro de che-
vaux à vondioetn échanger.

A LOULR,.—Chevauy et voituresde touts

AVIS
LA Compagnie da chemin de fer Québee & Lro

St-Jean fera apulication à Le Légieluture do
ta Province de Quélee À ru prochaine session,
pour obfenir cortaits simendemen:s à son Acte
d’Incorpuration, V'autorizunt outre nutre chures :
à devenir actionnaire dans In * Québee Tronsport
Company ‘ où touto Autre (omis. giie de navire
tion fnizant affaires dans le Port de Québec ; à

garantir lo paioinent on capitulet nté@t d’une
summe devant étre empruntée par in Lake Ste
Jusoph Hotel Company *; à déciareret, «i cola
est nécessaire, à modifier le quorum des porteurs
do débentures avant pouvoir d'autoriser l’emis-
sion «d'une somme do £160,000 Eterlina, b+ Innce des
Prior Lion Bon 18nuterisées par i’Acto 4 Li.
VII Chupts 71 & 72 ; et pour d'autresfins.
Québec 4 Janvior, 1005,

PENTLAND STUART& BRODIE.
Procureurs de lu Compaguie.

5 Janyv—im

    

50 YÉan.
4 EXPERIENC:
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Trade MARKS
, DESIGNS
COPYRIGHTAC.

akoteh and description mins
ascertain our opinion free whather a.

invention is probably patentab e Communion

“Mons strictly confident{al. Handbook on Patonts
sont free. deat agency for securing patenta.

eh Blunt or receive
wecial notice, without charce, iu the

entific American,
A handsomely tllustrated weekly, Inrgost ci”
elation of any Aclentitie Journal, Terma, A >
‘ear four months, 81. Sold byall newadsal 1

"INN&Co,2810roatray New *
na 00. 625 F Et. "Tocltrge=

>

sures qui comprend 820,000

~

23 rue Montmagny, St-Malo
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